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MAGoG
> la police saisit   
 plus d’un kilo  
 de cocaïne
> cinq suspects   
 arrêtés

pAgE 3

Le Phœnix bat 
les Tigres en 
prolongation

pAgE 31

Nicolas Roy (11) a inscrit le premier but du Phœnix,  
victorieux 6-5 en prolongation face aux Tigres de Victoriaville.
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MAGOG — Visé par des plaintes 
de harcèlement et d’intimidation 
qui se sont avérées non-fondées, 
un employé saisonnier de la Ville 
de Magog, Jean-Yves Thériault, a 
acheminé une mise en demeure 
à la municipalité afin d’obtenir 
réparation.

Dans la mise en demeure de 
M. Thériault, on explique qu’il 
a d’abord été «  soupçonné de 
harcèlement et d’intimidation à 
l’égard d’une employée de la Ville 
de Magog », alors qu’il agissait à 
titre de chef d’une équipe au ser-
vice des loisirs en 2014.

« À l’époque, une enquête avait 
été instituée par Sylvain Longpré, 
coordonnateur aux parcs, dans le 
but de vérifier le bien-fondé des 
accusations, compte tenu, entre 
autres, que les accusations pro-
venaient, non pas de la victime 
alléguée mais bizarrement d’une 
tierce personne dont l’identité 
n’a jamais, même en date d’au-
jourd’hui, été divulguée à M. Thé-
riault », indique-t-on dans la mise 
en demeure.

M. Longpré aurait rencontré 
la jeune employée et une de ses 
proches aussi à l’emploi de la 

Ville. Les informations obtenues 
par le coordonnateur aux parcs 
l’auraient  amené à conclure 
que la  plainte n’avait  aucun 
fondement.

« C’est la pire  
chose qu’on  
pouvait me faire.  
Ça va me chercher 
dans mes valeurs 
personnelles. »

 — Jean-Yves Thériault

Ma l g ré  l e s  c o n cl u si o n s  d e 
M. Longpré, le dossier a été rou-
vert dans la foulée de l’adoption 
d’une politique contre le harcè-
lement et l’intimidation par la 
Ville à la fin de 2015. Une lettre 
de dénonciation anonyme serait 
en effet arrivée à l’hôtel de ville 
peu de temps après l’entrée en 
vigueur de cette politique.

La lettre raconte essentielle-
ment les faits qui s’étaient pro-
duits  en 2014 et  son auteur 
menace de dénoncer publique-
ment le « laxisme » de la muni-
cipalité.  Selon la  version de 
Jean-Yves Thériault et de son 
avocat Jean Beaudry, la lettre 

en question aurait été remise 
aux membres du conseil muni-
cipal  de Magog au début de 
l’année 2016.

Une seconde «enquête» aurait 
été enclenchée et elle aurait à 
nouveau confirmé que M. Thé-
riault n’avait rien à se reprocher. 
L’employé saisonnier  aurait 
ensuite éprouvé des ennuis de 
santé qu’il attribue à cette his-
toire. Il juge que sa réputation a 
par surcroît été ternie.

À la fin de sa mise en demeure, 
l ’employé exige des excuses 
de la part de la municipalité 
et demande qu’on dévoile les 

noms de la ou des personnes qui 
avaient déposé les deux plaintes. 
L’avocat Jean Beaudry ajoute que 
son client souhaite être indem-
nisé pour les « troubles et dom-
mages » subis.

« La pire chose»

Rencontré par La Tribune, Jean-
Yves Thériault se montre déter-
miné à obtenir réparation pour les 
difficultés rencontrées en raison 
de cette histoire. Il a, en plus de sa 
mise en demeure, acheminé une 
plainte au ministère des Affaires 
municipales et de l’Occupation 
du territoire du Québec.

Ancien président de la Chambre 
de commerce et  d’ industr ie 
Magog-Orford, M. Thériault est 
d’autant plus amer qu’il affirme 
n’avoir aujourd’hui que sa « digni-
té, son intégrité et son apparte-
nance à son milieu » comme fierté.

« C’est la pire chose qu’on pou-
vait me faire, lance-t-il. Ça va 
me chercher dans mes valeurs 
personnelles. Surtout qu’il était 
question de harcèlement sexuel 
à l’origine, un sujet auquel je 
suis très sensible à cause de mon 
vécu. »

La Tribune a tenté d’obtenir des 
explications concernant ce dossier 
de la part de la mairesse de Magog, 
Vicki-May Hamm, mais celle-ci a 
préféré s’abstenir de commenter.

PLAINTES DE HARCÈLEMENT ET D’INTIMIDATION NON FONDÉES

Un employé de la Ville de 
Magog réclame des excuses

Jean-Yves Thériault — PHoTo La TriBune, 

jean-franÇois GaGnon
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Vert-de-GriS, nommasculin
définition –Hydrocarbonate de cuivre qui se forme sur les objets de cuivre ou de bronze

qui sont exposés à l’air humide. Une vieille statue recouverte de vert-de-gris.

Pluriel –Nom invariable : des vert-de-gris.

Famille –Se vert-de-griser (verbe) : se transformer en vert-de-gris. Le cuivre se vert-de-grise
avec le temps.
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JEAN-FRANCOIS GAGNON

jean-francois.gagnon@latribune.qc.ca

MAGOG — Bien qu’il considère que 
l’ampleur d’un dossier ne se me-
sure pas seulement par le nombre 
de gens arrêtés et par les choses 
saisies, le directeur de la Régie de 
police Memphrémagog, Guy Roy, 
se déclare «heureux» du travail 
accompli par tous ceux qui ont 
contribué à l’opération majeure 

conduite mercredi dans le secteur 
de Magog.

«C’est un dossier qu’on a démar-
ré il y a un an et qui a évolué en 
cours de route, révèle M. Roy. Je 
suis heureux du travail accompli. 
On a réussi à toucher à un réseau 
bien établi dans la région.»

Le directeur de la Régie de police 
Memphrémagog reconnaît que 
son organisation n’aurait pas eu 
les ressources techniques pour 

conduire seule l’enquête ayant pré-
cédé l’opération de mercredi.

«C’est nous qui avons initié le dos-
sier, mais on a ensuite travaillé en 
collaboration avec l’escouade régio-
nale mixte et la Sûreté du Québec. 
Travailler en partenariat, c’est la 
seule façon de combattre ce genre 
de groupe à mon avis. Ce dossier-là 
est une belle preuve que nos parte-
nariats fonctionnent», déclare-t-il.

Malgré sa satisfaction, Guy Roy 
admet sans difficulté que le trafic 

de drogue ne disparaîtra pas de 
sitôt dans la région de Magog. «Ce 
n’est pas pire ici qu’ailleurs, mais 
ce n’est pas une opération qui peut 
tout régler d’un coup.»

Enfin, il a souligné que la Régie 
de police Memphrémagog a, dans 
le passé, déjà conduit des opéra-
tions antidrogue d’importance. 
«Je pense notamment au cas de 
Ronald Bailey et de son réseau et 
à un autre dossier qui impliquait 
Jasmin Vallières.»   

Une enquête étalée sur un an

RENÉ-CHARLES QUIRION

rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

MAGOG — Saisie historique en 
matière de cocaïne, mercredi, à 
Magog.

Plus d’un kilo de cocaïne, un kilo 
de haschich et 119 600 $ ont été 
saisis sur 12 lieux de perquisition.

Actif depuis près d’une quaran-
taine d’années en matière crimi-
nelle, la tête dirigeante alléguée, 
Daniel Roy, a été arrêtée sur la rue 
Rexford à Magog.

Tout comme Roy, les autres 
accusés Claude Ruel, Randal 
K. Michalek et André Bernard, 
demeurent détenus.

Devant le juge Conrad Chap-
delaine de la Cour du Québec, le 
procureur aux poursuites crimi-
nelles Me Andy Drouin s’est oppo-
sé à la remise en liberté des quatre 
accusés.

Roy a été accusé de trafic de stu-
péfiants, de possession dans le but 
d’en faire le trafic de cocaïne, de 
résine de cannabis et de cannabis 
entre février 2016 et février 2017 
ainsi que de recel.

L’individu de 57 ans, défendu par 
Me Jean Leblanc, accumule les 
condamnations criminelles depuis 
1978.

En plus des accusations liées au 
trafic de stupéfiants, Claude Ruel, 
59 ans, est aussi accusé de produc-
tion de marijuana. Michalek est 
accusé de possession de cocaïne 
et résine de cannabis dans le but 
d’en faire le trafic, alors que André 
Bernard est accusé de trafic et de 
possession dans le but d’en faire le 
trafic de stupéfiants.

Me Leblanc a remis le dossier de 
son client à vendredi, alors que les 
autres avocats de la défense au dos-
sier Me Jean-Marc Bédard, Me Guy 
Plourde et Me Nicolas Cossette ont 
reporté les dossiers de leurs clients 
à jeudi pour fixer l’enquête sur 
remise en liberté.

Menés par la Régie de police 
Memphrémagog, une cinquantaine 

Saisie historique 
de cocaïne à Magog
Une douzaine 
de perquisitions, 
cinq suspects 
appréhendés

de policiers ont frappé à douze 
endroits à Magog et à Austin dans 
le cadre du projet « King ». 

Cinq personnes ont été arrêtées, 
mais seulement quatre individus 
ont comparu en lien avec ces per-
quisitions au palais de justice de 
Sherbrooke. Le cinquième suspect 
a été libéré sous promesses de com-
paraître par voie de sommation.

COCAÏNE ET MARIJUANA

Le réseau se spécialisait dans la 
vente de cocaïne et de marijuana.

« Lorsque l’on parle de cocaïne, il 
y a invariablement un lien avec le 
crime organisé. Tout ça demeure 
sous enquête », explique le porte-
parole de la Régie de police 

Memphrémagog, le lieutenant 
Sylvain Guay.

Ce sont des informations du 
public qui ont permis de mener 
l’enquête puis de réaliser ces 
perquisitions.

« L’enquête a permis de relier 
un premier individu à quatre 
autres personnes. Nous avons uti-
lisé diverses techniques d’enquête 
pour accumuler la preuve et procé-
der aux arrestations. Nous tenons 
à remercier le public pour sa colla-
boration. Les informations trans-
mises vont rester confidentielles », 
assure le lieutenant Guay.

L’escouade régionale mixte de 
l’Estrie et la Sûreté du Québec ont 
participé à cette frappe policière 

majeure.
Les perquisitions ont été faites à 

deux entrepôts de la rue Principale 
Ouest à Magog de même que sur 
les rues Rexford, Gingras, Bowen 
et Meloche. Un domicile de la rue 
Clark à Austin a aussi été visé.

« C’est un réseau qui était bien 
organisé en matière de distribution 
de cocaïne. Ils avaient une clientèle 
bien établie où la drogue était dis-
tribuée à domicile », mentionne le 
lieutenant Guay.

Un voisin de la tête dirigeante 
alléguée sur la rue Rexford Gilles 
Lefebvre parle de Daniel Roy 
comme un individu sympathique 
avec qui il n’a jamais eu de trouble.

« Je ne sais pas trop ce qu’il faisait 

dans la vie. On s’est fait réveiller par 
les sirènes de police. Ils ont embar-
qué notre voisin. Je suis surpris que 
ce soit pour une affaire de drogue. 
Je n’avais jamais rien vu de particu-
lier à cet endroit », constate Gilles 
Lefebvre.

Trois véhicules ont été saisis à 
titre de biens infractionnels lors 
de cette opération, soit un véhi-
cule Mercedes C -300 2016, un 
Ford Ranger 1993 et un Dodge 
Caravan 2000.  

La perquisition a permis de 
démanteler une serre de produc-
tion de marijuanas. Des armes ont 
été saisies, notamment un poing 
américain ainsi que deux pistolets 
de calibre.22.

Le domicile de Daniel Roy, la tête dirigeante alléguée du réseau, rue Rexford à Magog, a fait l’objet d’une perquisition.  —  PHOTO SPECTRE MÉDIA, JESSICA GARNEAU
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SHERBROOKE — La Ville de Sher-
brooke reçoit positivement les 
résultats du sondage CROP mené 
pour le compte de la compagnie 
OVH pour mesurer les perceptions 
des citoyens face aux villes intel-
ligentes. Yves Seney, directeur 
du Service des technologies de 
l’information à la Ville de Sher-
brooke, constate que les travaux 
de la Ville étaient déjà alignés avec 
les préoccupations citoyennes, 
notamment pour la mise en place 
du 311 au courant de l’été.

Rappelons que selon le sondage, 
45 % des Sherbrookois souhaitent 

une application permettant de 
signaler des problèmes à la Ville. 
30 % voudraient pouvoir commu-
niquer en situation d’urgence en 
temps réel.

« Nous prenons les résultats avec 
beaucoup d’intérêt et il fait partie 
de nos plans de rendre d’autres 
applications disponibles. En ce 
qui concerne le 311, le dossier a 
été présenté au conseil l’an dernier. 
Nous sommes en train de mettre 
en place le système de plaintes 
et requêtes. Les gens pourraient 
ensuite être informés du statut de 
leur demande. La communication 
serait bidirectionnelle », explique 
M. Seney.

Le caractère mobile du 311 
ne sera toutefois pas une prio-
rité. « Nous voulons remplacer 

le système actuel et augmenter 
sa portée pour ensuite amener 
la mobilité. Le fait que le citoyen 
peut nous informer avec l’appli-
cation viendra un peu plus tard. » 
Selon Yves Seney, la mise en place 
du système de plaintes et requêtes 
devrait être effectuée dans les pro-
chains mois, voire « au début de 
l’été ». 

Le contrat pour un système 
intégré de gestion de plaintes et 
de requêtes avait été octroyé en 
juin 2016 à la firme R3D Conseil 
pour 506 537 $.

En matière de situations d’ur-
gences, l’Organisation municipale 
de sécurité civile dispose aussi 
d’une application mobile, mais 
cette dernière n’est pas encore dis-
ponible pour les citoyens. 

Sinon, les priorités de la Ville en 
matière de communauté intelli-
gente visent principalement les 
communications et la mobilité 
durable. Les fonctionnaires ne 
disposent pas d’une étude éva-
luant les attentes de citoyens, mais 
s’orientent en fonction des plaintes 
reçues et des contacts qu’ont les 
élus avec les contribuables.

« Nous avons un plan en matière 
de ville intelligente et nous ferons 
des annonces pertinentes en 
lien avec les préoccupations des 
citoyens bientôt. »

Parmi les réalisations sherbroo-
koises, M. Seney cite entre autres 
l’application B-CITI, qui permet 
de payer son stationnement au 
centre-ville. « Nous avons dépas-
sé en un mois le pourcentage 

d’adhésion qu’ils ont mis un an à 
atteindre à Québec. Elle est vrai-
ment très utilisée. » Il parle aussi 
des 400 bornes permettant l’accès 
au réseau sans fil Zap Sherbrooke. 
Il mentionne aussi le premier hac-
kathon provincial qui se tiendra à 
Sherbrooke du 10 au 12 mars et 
qui s’intéressera au transport et à 
la mobilité durable.

« Nous sommes assez actifs en 
matière de communauté intelli-
gente. Nous avons d’ailleurs un 
budget pour la refonte du site 
web. »

Sherbrooke a été élue parmi les 
21 villes intelligentes du monde en 
2015. Elle n’a pas posé sa candida-
ture de nouveau pour ce palmarès 
l’an dernier, mais il n’est pas exclu 
de postuler de nouveau.

Le 311 déployé cet été à Sherbrooke

JONATHAN CUSTEAU

jonathan.custeau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Le circuit des 
murales que souhaite dévelop-
per Destination Sherbrooke sera 
mis en place au milieu du mois de 
juillet. La firme qui développera 
le concept, avec une enveloppe 
de 500 000 $, a déjà été sélec-
tionnée, mais elle devra recevoir 
l’assentiment du comité exécutif 
et du conseil d’administration de 
Destination Sherbrooke avant de 
se voir offrir le sceau officiel par le 
conseil municipal le 6 mars.

L’appel d’offres lancé en janvier 
prenait fin le 9 février dernier. 
«Nous avons reçu 11 avis d’in-
térêt. La recommandation du 
comité de sélection sera dépo-
sée au comité exécutif jeudi et 
au conseil d’administration le 22 
février. Le conseil déterminera 
si nous pouvons encaisser les 
sommes à l’assemblée du 6 mars. 
Il n’y a pas beaucoup de marge de 
manoeuvre dans l’échéancier», 
explique Amélie Boissonneau, 
coordonnatrice aux communica-
tions à Destination Sherbrooke.

Dans le contexte d’une enve-
loppe budgétaire prédétermi-
née, ce n’est pas nécessairement 
le plus bas soumissionaire qui a 

Le circuit des murales 
attendu à la mi-juillet

l’animation du circuit des murales constituera un élément important de la promotion touristique sherbrookoise pour 
l’été 2017. Destination sherbrooke a sélectionné la firme qui doit développer le concept. — photo archives la tribune

remporté la donne, mais celui qui 
avait présenté le concept le plus 
attractif et le plus unique. Ce der-
nier devait comporter une dimen-
sion multimédia.

« À  l a  s u i t e  d u  d é p ô t  d e s 

concepts, cinq firmes ont été ren-
contrées par le comité de sélec-
tion pour expliquer davantage 
leur vision. Nous souhaitons être 
en mesure de déployer le concept 
pour la mi-juillet et l’échéancier 

est réaliste. Ça faisait partie des 
conditions dont nous avons dis-
cuté avec les firmes rencontrées.»

L’activité ainsi développée sera 
gratuite et devrait permettre d’in-
tégrer un maximum de murales, 

autant de jour que de soir. Il est 
attendu que l’animation du circuit 
des murales constituera un élé-
ment important de la promotion 
touristique sherbrookoise pour 
l’été 2017.

«Notre stratégie et notre concept 
sont prêts. Nous travaillerons 
étroitement avec la firme choisie 
pour nous permettre d’obtenir du 
visuel que nous pourrons intégrer 
dans notre guide, qui sera lancé 
en avril. Nous sommes conscients 
que nous devrons travailler fort 
pour la mise en marché.»

En ce sens,  une portion du 
budget de promotion de Desti-
nation Sherbrooke sera exclusi-
vement consacrée au produit des 
murales. 

Rappelons qu’un premier appel 
d’offres, lancé en septembre 2016, 
avait été annulé devant l’inconfort 
des soumissionaires à soumettre 
un concept sans connaître le bud-
get qui serait consacré au projet. 
Le circuit des murales compte 
maintenant 15 oeuvres. Une sei-
zième s’ajoutera au courant de 
l’été. Les conseillères Danielle 
Berthold et Diane Délisle s’étaient 
d’ailleurs opposées à la réalisation 
d’une nouvelle murale et auraient 
souhaité que les fonds qui lui 
sont réservés soient plutôt uti-
lisés pour l’animation du circuit 
existant. 

Entre mai et août 2016, près de 
45 % des visiteurs s’étant arrêtés 
au bureau d’information tou-
ristique se sont informés sur les 
murales, soit 8321 personnes.
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ISABELLE PION

isabelle.pion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Il n’y a pas que 
les professeurs de l’Université de 
Sherbrooke qui seront en grève 
au cours des prochains jours : les 
étudiants de premier cycle de 
la faculté d’éducation aussi. Les 
membres de l’Association géné-
rale des étudiantes et des étu-
diants de l’UdeS (AGEFEUS) ont 
voté en faveur d’une grève, mer-
credi, visant à soutenir les quelque 
428 professeurs. D’autres votes 
de grève « de soutien » sont pré-
vus dans les prochains jours.

Selon la proposition adoptée par 
l’AGEEFEUS, les quelque 2000 étu-
diants représentés par l’association 
boycotteront leurs cours lorsque 
les professeurs seront eux-mêmes 
en débrayage, explique Alexandre 
Parent, responsable aux affaires 
pédagogiques à l’association.

Le Syndicat des professeures et 
professeurs de l’UdeS (SPPUS) a 
annoncé lundi en fin de journée 
qu’il prolongeait la grève cette 
semaine, de mardi à ce jeudi. 

L’instance syndicale a en poche 
un mandat de grève de 12 jours, 
dont sept qui auront été écoulés 
ce jeudi. 

L’AGEEFEUS sera donc en grève 
ce jeudi, et emboîtera le pas aux 
professeurs lorsqu’ils poursui-
vront le débrayage. Les membres 
du SPPUS pourraient retourner en 
assemblée prochainement, selon 
ce que décidera le conseil syndical.

« On est vraiment en appui aux 

professeurs, présentement, com-
mente Alexandre Parent. Sans les 
profs, l’université n’est rien. L’uni-
versité est un lieu de recherche et 
d’enseignement. Présentement, 
les revendications des professeurs 
sont beaucoup liées à l’augmen-
tation de la charge professorale, 
l’embauche... On est en train de 
dévaloriser le rôle de professeur », 
note Alexandre Parent, en ajoutant 
que les étudiants étaient du même 
avis que les professeurs à propos 
de leurs revendications. 

L’AGEFLESH (l’Association 

générale étudiante de la faculté 
des lettres et sciences humaines 
de l’UdeS) doit aussi tenir un vote 
mardi prochain. 

La proposition qui sera pré-
sentée pourrait s’apparenter à 
celle adoptée par les étudiants 
de l’AGEEFEUS. Coordonnateur 
de l’AGEFLESH, Antoine For-
cier abonde dans le même sens 
qu’Alexandre Parent : plusieurs 
revendications des professeurs 
rejoignent les étudiants. Ceux-ci 
souhaitent aussi une diminution 
du ratio professeur-étudiant et 

une plus grande diversité de cours. 
Il sera aussi question, lors de cette 
séance, de la mobilisation concer-
nant la rémunération des stages 
étudiants. 

MANIF À QUÉBEC

Des étudiants sherbrookois du 
Cégep de Sherbrooke et de l’UdeS 
doivent d’ailleurs prendre part 
à une manifestation, ce jeudi à 
Québec, en marge du Rendez-vous 
national de la main-d’œuvre. L’As-
sociation générale étudiante en 
éducation physique et kinésiologie 

a pour sa part obtenu un mandat 
de grève pour ce jeudi, en vue de 
la manifestation à Québec.

Antoine Forcier souligne que 
l’institution s’en sort plutôt bien 
dans ce conflit de travail en rai-
son du nombre de chargés de 
cours qui offrent tout de même 
des cours.

La tenue de l’assemblée de 
l’AGEFLESH doit coïncider avec 
la venue de la ministre de l’Ensei-
gnement supérieur Hélène David, 
qui est attendue à l’UdeS dans le 
cadre de la tournée de consulta-
tion afin de prévenir les agressions 
sexuelles sur les campus. 

À la faculté de droit, l’associa-
tion doit débattre vendredi d’un 
« mandat de grève symbolique ». 
La proposition viserait à ce que 
les quelque 900 membres de l’As-
sociation générale des étudiants 
de droit (AGED) soient aussi en 
grève en même temps que les pro-
fesseurs, « sans toutefois affecter 
les cours qui sont donnés par un 
chargé de cours ».   

Les membres du SPPUS sont 
sans contrat de travail depuis 
mars 2015. Ils réclament notam-
ment un plancher d’emploi et 
l’application de la parité avec leurs 
collègues ingénieurs-professeurs 
(AIPSA), de même que l’applica-
tion de la politique salariale du 
gouvernement (PSG). 

L’UdeS estime sommairement 
que l’ensemble des demandes 
p o u r ra i t  o s c i l l e r  a u t o u r  d e 
10-12 M$. Les professeurs tien-
dront jeudi matin une activité de 
visibilité sur le boulevard de l’Uni-
versité, aux abords du campus.

UNIVERSITÉ DE SHERBROOKE

Des milliers d’étudiants 
appuieront les profs en grève

Les professeurs du SPPUS en grève obtiendront le soutien de bon nombre d’étudiants, qui entendent boycotter leurs 
cours pour les appuyer. — PHOTO SPECTRE MÉDIA, JESSICA GARNEAU

5145446
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MAGOG — Le projet Adopte un vélo 
a permis à un groupe de jeunes de 
l’école secondaire de la Ruche à 
Magog de mériter une somme de 

3000 $ provenant de la Fondation 
Desjardins.

Dans le cadre du projet Adopte 
un vélo, des élèves de l’école de 
la Ruche remettent en état des 
vélos usagés. Les bicyclettes aux-
quelles ils donnent une seconde 

vie proviennent de l’écocentre et 
sont offertes à des familles moins 
nanties.

«Plusieurs élèves doivent faire 
des stages en entreprises dès l’âge 
de 15 ans et certains ne sont pas 
prêts à ça. Ils ont alors besoin d’un 
véritable accompagnement et d’un 

enseignement spécialisé. Adopte 
un vélo fournit un vrai plateau 
de travail à ces jeunes. Il leur per-
met de développer les aptitudes et 
habiletés nécessaires à un stage en 
milieu de travail», explique l’ensei-
gnant Jacques Bureau.

Les 3000 $ reçus par les élèves 

leur ont été attribués dans le cadre 
de la remise des Prix #Fondation 
Desjardins. «Les projets soumis 
au concours devaient contribuer 
à l’estime de soi, à la motivation et 
à l’engagement des jeunes», sou-
ligne Émilie Cottineau, conseillère 
en communications et en coopé-
ration à la Caisse Desjardins du 
Lac-Memphrémagog. Un total de 
963 candidatures, en provenant 
du Québec et de l’Ontario, ont été 
acheminées à la Fondation Desjar-
dins et 113 projets ont été retenus.

PROJET ADOPTE UN VÉLO

Un prix de 3000 $ pour des élèves de la Ruche

Julie lupien

julie.lupien@latribune.qc.ca

WinDsOR — La persévérance 
scolaire peut être enseignée de 
différentes façons. Les élèves de 
la formation en intégration sociale 
de l’école d’éducation des adultes 
de Windsor, eux, vivent leur per-
sévérance scolaire en passant par 
l’exploration professionnelle. 

Dans la classe de Danielle Viau, 
chacun s’implique dans le projet 
entrepreneurial de la Coop Jardi-
Serre. Celle-ci est annexée à l’éta-
blissement de la première Avenue, 
derrière le centre communautaire. 

Ce qu’il faut savoir, c’est que 
ces jeunes vivent avec différents 
handicaps.

«La persévérance, c’est une des 
qualités entrepreneuriales qui est 
travaillée avec les élèves. Dans ma 
classe, il y a le projet de la Coop Jar-
di Serre. Dans cette coop les élèves 
travaillent sur des habiletés sociales 
qui leur permettent d’être fonc-
tionnels dans différentes tâches. 
Quand on veut apprendre dans la 
vie, il y a des connaissances et des 
compétences à aller chercher. Pour 
mieux s’adapter, il faut apprendre 

FORMATION EN INTÉGRATION SOCIALE À WINDSOR

La persévérance scolaire passe 
par l’exploration professionnelle

Des élèves de la classe de Danielle Viau apprennent à devenir plus autonomes à travers différentes tâches, dans le cadre 
du projet entrepreneurial de la Coop Jardi-Serre.  Sur la photo, on aperçoit Alexandre Champagne, Alexandre Schinck, 
Myriam Marcotte et Esther Bergeron. — PHOTO SPeCTre MédiA, reNé MArQuiS

des stratégies. C’est tout ça que les 
élèves apprennent avec l’horticul-
ture. Mes élèves veulent devenir 
plus autonomes et apprennent à 
le devenir» explique Danielle Viau.

Par cette immersion, l’élève prend 

des responsabilités et des décisions 
qui l’amènent à valider ses compé-
tences et ses champs d’intérêt.

«Au début, à la coop j’ai appris à 
travailler en équipe et avoir plus 
confiance en moi. Avec le temps, 

je suis devenu parrain et ensuite 
chef d’équipe» affirme fièrement 
Alexandre Schinck. 

 Alexandre nourrissait une pas-
sion pour la cuisine. Il s’est aperçu 
que certaines tâches en horticulture 

rejoignaient celles pratiquées en 
cuisine, comme vérifier les dates 
de péremption. Myriam Mar-
cotte a, quant à elle, découvert ses 
forces et développé son sens de 
l’observation.

 Avec l’activité d’exploration en 
classe, l’étudiant découvre ses qua-
lités et aptitudes pour choisir son 
domaine d’activités.

«Je voulais trouver du travail. J’ai 
donc été chercher de l’expérience 
à la bibliothèque de Windsor et à 
l’école St-Gabriel. J’aime classer et 
couvrir des livres. C’est ce qui m’a 
motivée à participer aux activités 
d’exploration» affirme Myriam.

Des stratégies sont étudiées pour 
faire face à différentes situations 
d’entreprises. L’élève peut alors les 
adapter dans son activité d’explo-
ration en milieu de travail. Les stra-
tégies envisagées peuvent prendre 
la forme de trucs pour faire face à 
la nouveauté ou à la peur de faire 
rire de soi.

«J’ai appris à être positive et main-
tenant je suis capable de vivre des 
changements quand il y a des 
imprévus. Aujourd’hui, ma stra-
tégie c’est de penser à de bonnes 
choses. Quand je pense positif, j’ai 
plus d’énergie», analyse Myriam.

L’exploration dans le milieu guide 
l’élève dans l’évaluation de ses pos-
sibilités à réaliser des tâches en 
lien avec les exigences du monde 
du travail. Par la suite, il sera à 
même d’identifier ses réussites et 
les défis qu’il aura à relever. «Mon 
activité d’exploration m’a permis de 
voir mes limites. On n’est pas des 
surhommes!» constate Alexandre 
Schinck.

5148777  

819 822-1933
www.shes.ca

SOCI
ÉTÉ D’HORTICULTURE

ET D
’ÉCOLOGIE DE SHERBROOKE

CONFÉRENCES
7 février – Conférence Les Graminées. M. Larry Hodgson

Elles sont belles, de culture facile et mal connues. Les graminées ornementales, cousines des graminées de nos

pelouses, existent dans une vaste gamme de formes et de couleurs et peuvent ajouter une touche de beauté à votre

terrain 12 mois par année. Miscanthus, fétuques seront à l’honneur.

21 février – Conférence Les Germinations. M. Samuï Blanchet

Un coup de « pousses » santé! Par le processus de la germination une graine produit une nouvelle plante. Quel

sont les avantages de la germination? Son apport nutritif, sa culture, son arrosage, sa récolte, son emballage et sa

conservation. Vous pourrez ainsi déguster des pousses fraîches de votre choix, énergisantes et certifiées biologiques.

Membre : gratuit
Non-membre : 5 $

Endroit :ParcandréVigEr,SallE102,dEl’édificEJEan
ByrnS, 3275,ruErichard,ShErBrookEQcJ1l2r9
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SHERBROOKE — Le bureau du mi-
nistre canadien de la Sécurité pu-
blique Ralph Goodale a été saisi du 
dossier de l’athlète Yassine Aber 
ainsi que des préoccupations de 
l’Université de Sherbrooke quant à 
l’apparent resserrement de l’accès 
à la frontière américaine.

« Au niveau du Canada, on n’in-
tervient pas sur les directives don-
nées aux douaniers américains 
(...), mais ce qui se passe mérite 
assurément une discussion avec le 
secrétaire à la Sécurité intérieure », 
a commenté mercredi la députée 
de Compton-Stanstead et ministre 
du Développement internatio-
nal et de la Francophonie Marie-
Claude Bibeau.

« M. Goodale ne peut pas faire 
office d’ombudsman pour Yas-
sine, mais il s’est assuré que toutes 
les informations sur son dossier 
lui sont parvenues. Le suivi sera 
fait sur des questions de prin-
cipes et de procédures », a ajouté 
Mme Bibeau qui a pu s’entretenir 
à ce sujet de façon « informelle » 
avec son collègue mardi.

Yassine Aber est cet étudiant de 
l’Université de Sherbrooke qui a 
été refoulé au poste frontalier de 
Derby Line (Stanstead), jeudi der-
nier, alors qu’il était en route vers 
une importante compétition à Bos-
ton avec cinq autres athlètes du 
Vert & Or et leur entraîneur.

Né au Québec de parents maro-
cains et détenteur d’un passeport 
canadien valide, Yassine Aber a été 
longuement interrogé sur sa reli-
gion et sur ses relations avec Samir 
Halilovic, un ancien étudiant de 
l’UdeS parti combattre en Syrie en 
2014 avec deux autres Sherbroo-
kois. Il a dû fournir ses empreintes 
digitales, ainsi que son code de 
téléphone cellulaire.

En entrevue lundi, la direction 
de l’Université de Sherbrooke a dit 
sa préoccupation de voir d’autres 
membres de la communauté uni-
versitaire, étudiants ou profes-
seurs, subir le même traitement, 

eux qui devraient pouvoir circuler 
librement aux États-Unis dans le 
cadre de leur carrière ou de leur 
formation, a-t-elle plaidé.

La ministre Bibeau n’a pas voulu 
commenter spécifiquement le cas 
de Yassine Aber mercredi. Ni faire 
de lien avec le décret adopté deux 
semaines plus tôt par le président 
américain Donald Trump interdi-
sant pour trois mois l’entrée aux 
États-Unis de ressortissants de sept 
pays arabo-musulmans.

Elle précise que le ministre Goo-
dale était déjà au courant de la 
situation de Yassine Aber et que 
d’autres cas ont été signalés ail-
leurs au pays, mais aucun à son 
propre bureau de la circonscrip-
tion de Compton-Stanstead. 

Sur le fait que le ministre Goo-
dale n’a pas abordé la question, 
lundi, alors qu’il était de la délé-
gation à Washington pour la pre-
mière rencontre officielle entre le 
premier ministre canadien Justin 
Trudeau et son homologue amé-
ricain Donald Trump, elle assure 
que chaque chose viendra en son 
temps.

Elle conseille aux citoyens de 
la région qui s’estiment lésés ou 
injustement traités à la frontière 
de se faire connaître à ses bureaux, 
et d’entreprendre leurs propres 
démarches avec le département de 
sécurité intérieure des États-Unis. 
« Car ce n’est pas nous qui allons 
faire renverser la situation, bien 
évidemment. »

Quant aux inquiétudes sou-
levées par l’UdeS, Mme  Bibeau 
précise avoir mis l’institution 
en relation avec le bureau de 
M. Goodale « pour voir les diffé-
rentes procédures possibles pour 
faciliter le passage à la frontière » 
des Sherbrookois souvent appe-
lés aux États-Unis. Par exemple 
le programme de préautorisation 
NEXUS pour les voyageurs à faible 
risque, avance-t-elle.

Est-ce que tout cela permet-
tra à Yassine Aber de se rendre à 
son prochain entraînement en 
sol américain en avril prochain? 
« Ça va être traité rapidement », 
se limite à répondre la ministre 
Bibeau.

ATHLÈTE REFOULÉ À LA FRONTIÈRE AMÉRICAINE 

Le ministre Goodale saisi du dossier
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QUÉBEC - La Coalition avenir 
Québec et le Parti québécois font 
cause commune pour réclamer 
que le gouvernement rétablisse 
les modalités du «crédit d’impôt 
en raison de l’âge». Des modifica-
tions entrant en vigueur cette an-
née permettront à l’État «d’aller 
piger 500 $ dans les poches des 
plus vulnérables», s’indignent-ils.

«Ça n’a pas de bon sens. Il faut 
reculer, a lancé le péquiste Nico-
las Marceau. Vous avez changé 
les règles du jeu sans avertis-
sement. Et il y a des gens qui, 
aujourd’hui,  et pour les cinq 
prochaines années, vont se faire 
prendre 500 $ par année.»

Explications : en 2015, le gou-
vernement a annoncé, dans le 
budget qu’il  a présenté cette 
année-là, qu’il allait bonifier le 
«crédit d’impôt pour les travail-
leurs d’expérience» afin d’inciter 
un nombre grandissant de Qué-
bécois à demeurer plus long-
temps sur le marché du travail. 
Et que ce crédit pourrait être tou-
ché, à terme, non plus à partir de 
65 ans, mais de 62.

500 $ en moins  pour 
les aînés, dit l’opposition

En 2015, des organismes avaient déjà 
dénoncé le fait que la bonification du 
crédit pour les travailleurs d’expé-
rience s’effectuerait au détriment de 
celui fondé sur l’âge, pénalisant les 
personnes âgées n’étant pas en me-
sure de travailler en raison de leur 
état de santé. — Photo 123rf, MaksiM 

Marchanka

Une fausseté, 
selon le 
gouvernement

En contrepartie, et c’est là que le 
bât blesse, selon les partis d’op-
position, Québec a annoncé que 
l’âge d’admissibilité au «crédit 
d’impôt en raison de l’âge» passe-
rait, lui, de 65 à 70 ans entre 2016 
et 2020. Cette année, pour béné-
ficier de ce crédit, il faudra entre 
autres avoir 66 ans. En 2020, il 
faudra en avoir 70.

E n  2 0 1 5 ,  d e s  o r g a n i s m e s 
avaient déjà dénoncé le fait que 
la bonification du crédit pour les 
travailleurs d’expérience s’effec-
tuerait au détriment de celui 
fondé sur l’âge. Ils avaient affir-
mé que l’opération pénaliserait 
les personnes âgées n’étant pas 
en mesure de travailler en raison 
de leur état de santé.

Bon pour la Société,  
dit leitão

«Les personnes qui avaient droit 
au crédit d’impôt en raison de l’âge 
continueront à y avoir droit. Ça n’a 
pas changé et ça ne changera pas. 
Ce qui a changé, c’est l’âge d’admis-
sibilité», s’est défendu le ministre 
des Finances, Carlos Leitão.

Il affirme que le Parti québé-
cois et la Coalition avenir Québec 
cherchent à susciter «de l’inquié-
tude sur un sujet où il ne devrait 
pas y en avoir». La situation des 
aînés s’est améliorée depuis une 
ou deux générations, a-t-il fait 
valoir.

Selon M. Leitão, les partis d’op-
position «oublient toujours de 
parler de la deuxième partie de 
la réforme, soit la bonification du 
crédit d’impôt pour les travail-
leurs d’expérience».

leS MétierS durS

L e chef  caquiste,  François 
Legault, accuse le gouvernement 
d’«insensibilité à l’égard des aînés». 
«Il y a des gens qui ont des métiers 
durs physiquement, qui n’ont pas 
la santé pour travailler jusqu’à 
70 ans; donc, qui vont perdre leurs 
500 $.»

Le premier ministre Philippe 
Couillard nie que cette réforme 
fiscale heurte les aînés les plus 
pauvres. «Ce sont les personnes 
ayant des revenus qui, théorique-
ment, ont des crédits d’impôt, 
ce qui n’est pas le cas des aînés 
vulnérables, par définition, pour 
lesquels il y a de nombreux pro-
grammes que nous avons boni-
fiés, que nous allons continuer à 
bonifier pour leur venir en aide, 
premièrement.

«Deuxièmement, on s’entend 
tous que le profil de la main-
d’œuvre change au Québec, qu’il 
faut multiplier les mesures non pas 
pour garder les personnes à l’écart 
du marché du travail plus tôt, mais 
les garder plus longtemps.»

5144055  

5148223  

9,99$

Avec l’âge, la prostate tend à grossir. Ce phénomène est naturel, bénin
et sans danger, excepté le fait qu’une prostate volumineuse peut entraver
l’écoulement urinaire : envies fréquentes d’uriner, mictions difficiles à
déclencher, volume et flux urinaires faibles, etc. L’autre inconvénient est
que si la vessie n’arrive plus à se vider complètement, il existe des risques
de complications : infections urinaires, lithiases vésicales et parfois plus
grave encore, atteinte de la fonction rénale.

Valide du 16 au 22
février 2017

Un traitement naturel
à base de plantes pour lutter contre

les envies urgentes et fréquentes
d’uriner jour et nuit.

Super Prostate de Webber réunit les
bienfaits de l’extrait de palmier nain à ceux
d’herbes médicinales aptes à atténuer
les manifestations urologiques liées aux
cas légers à modérés d’HBP. Des études
cliniques portant sur l’efficacité du palmier
nain lui ont attribué une efficacité égale
à un médicament d’ordonnance dans
le traitement des troubles prostatiques :
urines douloureuses, envies urgentes et
fréquentes d’uriner.

Avec une seule gélule par jour de Super
Prostate, fini de se lever la nuit pour faire
pipi.

Disponible chez :

Ce produit peut ne pas vous convenir.
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Richmond
2, chemin St-Onge,
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819 826-3777

Visitez

PROJETS DE
RÉNOVATIONS À VENIR?

est là pour vous!
• Décoratrices diplômées

• Vaste département

de couvre-planchers

• Dépositaire Sico

• Service de décoration

à domicile

LA boutique de décoration en Estrie!
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QUÉBEC - Le péquiste Jean-Fran-
çois Lisée retourne l’accusation 
d’«intolérance» contre Philippe 
Couillard.

«Il a décidé non seulement de 
défendre sa position à lui, ce qui 
est son droit, mais de dénigrer celle 
des autres en disant qu’elle repré-
sentait une dérive néfaste et qu’elle 
pouvait normaliser les discours 
xénophobes. Ne se rend-il pas 
compte que, par ses paroles, il fait 
preuve lui-même d’intolérance?»

Le premier ministre a failli en 

rajouter en répondant au chef de 
l’opposition officielle, mercredi. Il 
a été rappelé à l’ordre par le leader 
parlementaire du Parti québécois, 
Pascal Bérubé.

«Je ne voudrais pas revenir sur les 
événements malheureux dont ce 
parti a été l’auteur, qui ont mené 
effectivement à une augmenta-
tion...» a commencé M. Couillard, 
suscitant un tollé dans les rangs 
péquistes.

« Accuser le Parti québécois 
d’être à la source de cette into-
lérance, c’est impardonnable. Je 
lui demande de changer de ton, 
comme il l’a demandé à l’ensemble 
des Québécois», a répliqué M. 
Bérubé.

Sur le fond, M. Couillard a réitéré 
qu’«on a le choix de l’exclusion et 
on a le choix de l’inclusion. On a 
un modèle qui dit : il faut que le 
Québec devienne la seule société 
nord-américaine à pratiquer la dis-
crimination à l’emploi pour des rai-
sons vestimentaires. Ça, c’est une 
option».

«Ce n’est pas la nôtre. Nous 
disons que l’identité québécoise 
est très forte. Elle n’a pas besoin 
de béquilles. Il n’est pas question 
pour nous d’aller dans la direction 
de la discrimination basée sur les 
vêtements.»

Le projet de loi sur la neutralité 
religieuse ne sera pas adopté d’ici 
peu, comprend-on maintenant.

Il le sera d’ici la fin de l’année, a 
indiqué le leader parlementaire 
libéral, Jean-Marc Fournier. Le 
projet stipule que les services de 
l’État devront être fournis et reçus 
à «visage découvert».

Jean-François Lisée a demandé 
au gouvernement de s’inspirer des 
20 mesures qu’il a présentées la 
semaine dernière visant à favoriser 
l’intégration des personnes immi-
grantes et réfugiées, et ayant l’am-
bition de lutter contre le racisme et 
la discrimination (notons, parmi 
celles-ci, l’instauration d’un «gui-
chet unique de reconnaissance 
des acquis», l’idée «d’interdire 
comme en Ontario l’exigence 
d’une “première expérience 

canadienne de travail”», le projet 
de créer «des projets pilotes de 
CV anonymes»; celui d’établir un 
régime d’inspection sanctionnant 
la discrimination à l’embauche 
et celui de sanctionner par des 
amendes substantielles les pro-
priétaires pris en flagrant délit de 
discrimination).

Philippe Couillard a annoncé 
mardi vouloir «prioriser» le pro-
jet de loi 98 sur les ordres profes-
sionnels; projet qui doit créer la 
fonction de «Commissaire à l’ad-
mission aux professions».

Il compte de plus sur le Rendez-
vous national de la main-d’œuvre, 
qui s’ouvre jeudi à Québec. Il y sera 
notamment question de «l’inté-
gration des nouveaux arrivants au 
marché du travail».

Le gouvernement annoncera par 
ailleurs sous peu les détails des 
consultations publiques qui seront 
menées sur le «racisme et la discri-
mination systémiques».

NEUTRALITÉ RELIGIEUSE

Couillard accusé d’intolérance

QUÉBEC - Le premier ministre Phi-
lippe Couillard ne comprend pas la 
stratégie des juristes de l’État, qui 
poursuivent la grève alors qu’ils 
ont obtenu l’essentiel de leurs 
demandes.

M. Couillard a déclaré mercredi 
qu’il est «surpris» de constater 
que les avocats et notaires du gou-
vernement ont voté cette semaine 
pour la poursuite du conflit, qui 
dure depuis 17 semaines. «Je ne 
comprends pas trop la stratégie 
qui est visée ici.»

Selon le  premier  ministre, 
les offres gouvernementales 
répondent à l’essentiel des reven-
dications du regroupement syndi-
cal Les avocats et notaires de l’État 
québécois (LANEQ).

«Ce qui est sur la table en termes 
monétaires, sur quatre ans, ça met 
un équilibre total entre la situa-
tion des procureurs et des juristes 
de l’État, a-t-il dit. Je ne comprends 
pas pourquoi ces gens qu’on res-
pecte, avec qui on travaille, que je 
connais moi-même, pourquoi ils 
veulent rester à l’écart du travail, 
se priver de revenus alors qu’ils 
ont obtenu une partie essentielle 
de leurs demandes.»

Alors que LANEQ réclame l’in-
tervention du premier ministre 
pour dénouer l’impasse, M. Couil-
lard s’en est remis au président du 
Conseil du trésor, Pierre Moreau.

M .  Mo re a u  a  p o u r  sa  p a r t 
annoncé qu’il divulguera publi-
quement, jeudi, les offres du gou-
vernement aux juristes de l’État. 
 LA PRESSE CANADIENNE

Le PM ne 
comprend pas 
la stratégie 
des juristes
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Quand le premier ministre allègue 
ne pas se sentir en obligation de 
légiférer, entre autres raisons, parce 
qu’il n’y a pas de gens portant des 
« signes ostentatoires religieux » 
œuvrant dans le domaine judiciaire, 
cela sous-entend que, si c’était le cas 
un jour, il pourrait ou devrait légi-
férer. C’est inadmissible d’entendre 
cela! Ceci est un très mauvais signal 
à envoyer à certaines communau-
tés qui ne veulent finalement que 
vivre en harmonie avec leur terre 
d’accueil. Pour moi, ces gens venus 
d’ailleurs devraient logiquement et 
humainement se sentir chez eux, 
là-dedans comme partout ailleurs. 
Cette sorte d’expression envoie par 
la bande le signal d’un comporte-
ment particulier et discriminatoire 
pouvant à l’impromptu s’exercer 
envers quelqu’un, en fait envers 
eux. Donc, à mon sens à moi, mal-
heureusement, une sorte de législa-
tion partisane à souhait et à la pièce 
(...). Irrecevable! Ceci me semble 

complètement autre chose que 
d’arriver à un compromis social et 
démocratique, peut-être acquis dif-
ficilement, il se peut, mais imaginé 
et négocié par la classe politique 
avec le peuple pour favoriser une 
bonne entente entre nous et qui 
nous feraient enfin passer à autre 
chose.

Plus fou, pour moi, l’air de rien, 
ceci envoie le signal très déso-
lant aux nouveaux arrivants et à 
ceux et celles qui sont ici depuis 
longtemps que l’évolution histo-
rique de notre communauté ne 
compte plus, c’est-à-dire qu’à par-
tir de maintenant, juges, avocats, 
policiers, éducateurs, professeurs, 
thérapeutes ou autres engagés par 
l’État pourraient éventuellement 
arborer leurs couleurs politiques 
en tout temps, sur des cravates ou 
sur des casquettes ou tout ce qui 
leur tombe sous la main, et ce de-
vant d’innocents enfants ou même 
devant qui que ce soit, au travail 

comme en en toutes circonstances! 
Pas d’accord! Tout ça simplement, 
parce que, et c’est l’évidence de 
l’évidence en terme de droit, dans 
un État laïc, la « chose religieuse » 
ne peut nécessairement pas préva-
loir sur la « chose politique »! Tout 
ça est absurde! Où est le respect? 
Pour ma part, je ne souhaite la pré-
sence ostentatoire ni de l’un ni de 
l’autre dans le domaine judiciaire, 
pas plus que dans le domaine édu-
cationnel public et encore moins 
dans le monde thérapeutique. Un 
compromis ou beau pacte social 
me semble à concevoir entre nous! 
(...) Le Québec a vécu une boule-
versante « Révolution tranquille » et 
deux référendums sans aucun coup 
de canon (...)! Pourquoi maintenant 
un « Richard Henry Bain » et pour-
quoi un « Alexandre Bissonnette ». 
Pourquoi? Merci d’y songer!  

Claude Létourneau,
Sherbrooke

Les propos discriminatoires de Philippe Couillard

L es messages publicitaires 
que vous aviez l’habitude 
de voir sur votre télévi-

seur, d’entendre à la radio ou 
de lire dans votre quotidien, se 
retrouvent de plus en plus sur 
Google ou Facebook. Ces budgets 
publicitaires sont empochés par 
des entreprises étrangères qui ne 
paient pas d’impôts ou de taxes 
au Canada. Elles cannibalisent 
le contenu des médias cana-
diens et les privent de sommes 
publicitaires considérables qui 
devraient aller à la production 
de produits culturels et d’infor-
mation chez nous. 

La semaine dernière, la Fédé-
ration nationale des communi-
cations (FNC) de la CSN a lancé 
un cri d’alarme. « Nous assistons 
à un déclin général des médias, 
en grande partie  à  cause de 
l’instabilité économique créée 
par la perte des recettes publi-
citaires qui sont redirigées vers 
les géants du Web, tels Google et 
Facebook », a fait valoir Pascale 
St-Onge, la présidente de la FNC. 

L’inquiétude du syndicat n’est 
pas désintéressée  : les pertes 
publicitaires des médias ont 
pour effet de réduire le nombre 
des syndiqués dans les salles de 
rédaction. Mais ce cri d’alarme a 
été entendu partout au Canada 
au cours de la dernière année et il 
vient également des entreprises. 
Les grands médias ne veulent 
pas dépendre de l’État. Mais les 
pressions se font de plus en plus 
grandes en faveur de mesures 
financières et fiscales visant à les 
aider à relever le défi du virage 
numérique. Ils réclament égale-
ment de nouvelles règles concer-
nant la publicité nationale et la 
protection des droits d’auteur. 

Au Québec, la FNC suggère l’in-
troduction d’un crédit d’impôt 
de 25 % sur la masse salariale de 
la presse écrite dans les grands 
centres et de 35 % en région. À 
Ottawa, le Forum des politiques 
publiques,  un organisme de 
réflexion indépendant, a dévoilé 
en janvier un document d’une 
centaine de pages sur l’ inci-
dence de la crise des médias sur 

la démocratie. Le Forum n’est 
pas d’accord avec l’idée d’un cré-
dit d’impôt, parce qu’il pourrait 
être réduit ou supprimé en cas 
de mécontentement du gouver-
nement à l’égard des médias. Il 
préfère une taxe spéciale payée 
par l’industrie à un conseil sub-
ventionnaire indépendant.

Son rapport va néanmoins dans 
le même sens que les constats 
de la FNC. Il révèle que les pla-
teformes numériques comme 
Google et Facebook « font peu 
d’efforts en faveur de l’écosys-
tème médiatique canadien (…) 
qu’elles ne paient pas de taxes ni 
d’impôts et qu’elles représentent 
pourtant désormais plus de 80 % 
des publicités diffusées au Cana-
da et récoltent plus de 70 % des 
recettes ». Le Forum estime que 
Google et Facebook devraient 
contribuer au financement de la 
production journalistique, « de la 
même manière que les sociétés 
du câble contribuent au finance-
ment des programmes télévisés ». 
Il y va également de 12 mesures 
dont certaines sont de natures 
fiscales, afin de rétablir l’équilibre 
entre les entreprises de presse et 
les plateformes numériques.

À moins d’être un fan de Donald 
Trump, qui déteste les journa-
listes, on ne peut pas demeu-
rer insensible à ce qui se passe 
dans l’univers des médias. Parce 
que chaque fois qu’on écoute un 
reportage à la télé ou à la radio, 
qu’on l i t  une nouvel le  dans 
le journal ou son application 
numérique, on bénéficie d’un 
travail payé par une entreprise 
qui vit de la publicité et de ses 
abonnements. Chaque dollar de 
publicité empoché par Google ou 
Facebook est un dollar de moins 
consacré à notre information.

Ce qui se passe actuellement 
aux États-Unis devrait convaincre 
tous nos élus de l’importance 
chez nous d’une presse libre, 
indépendante et en santé. Justin 
Trudeau, qui a souligné l’impor-
tance du travail des journalistes 
en campagne électorale, devrait 
être le premier à s’intéresser à ce 
dossier.

Cette pub 
qu’on nous vole
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SHERBROOKE — Le juge de la Cour 
supérieure Gaétan Dumas main-
tient la décision de l’arbitre Serge 
Brault dans le litige opposant la 
Ville de Sherbrooke et ses syndi-
cats, à l’exception de celui des poli-
ciers, en ce qui concerne le partage 
des déficits du régime de retraite. 
Il donne ainsi raison à la Ville de 
Sherbrooke, qui estime que les né-
gociations entre les deux parties 
doivent tenir compte des déficits 
actuariels du 31 décembre 2013.

Les syndicats contestaient la déci-
sion rendue par l’arbitre Serge 
Brault en juin  2016 et avaient 
déposé une requête introductive 
d’instance en révision judiciaire, 
une requête rejetée par le tribunal 
lundi.

Le conflit repose sur l’interpré-
tation de la Loi favorisant la san-
té financière et la pérennité des 
régimes de retraite à prestations 
déterminées du secteur municipal. 
La loi prévoit que les Villes et leurs 
syndicats doivent commencer à 
négocier le 1er janvier 2015 en 
tenant compte des déficits actua-
riels du 31 décembre 2013. Si le 
taux de capitalisation du régime 
était suffisant, soit 80 %, il était pos-
sible de reporter ces négociations 
d’un an et de tenir compte du défi-
cit au 31 décembre 2014.

Les employés faisaient valoir 
que leur régime permet le report 
des négociations, même si le taux 
de capitalisation atteint 80  % 

seulement en ce qui concerne les 
pompiers. La Ville optait pour l’in-
terprétation inverse. 

Dans le jugement rendu par le 
juge Gaétan Dumas, on peut lire 
que « le litige comporte un enjeu 
monétaire bien concret. [...] L’écart 
du déficit à éventuellement parta-
ger varie à la baisse de quelque 
quatre millions de dollars en 2014 
sur 2013 ». 

« Bien que les deux interpréta-
tions soient divergentes, les deux 
possibilités d’interprétation étaient 
raisonnables. L’arbitre a opté pour 
une des interprétations suggérées. 
Sa décision est transparente et 
intelligible. [...] Le Tribunal croit 
que la décision prise par l’arbitre 
est une décision correcte. »

RÉGIMES DE RETRAITE DES EMPLOYÉS DE LA VILLE

Le juge maintient la décision de l’arbitre

SHERBROOKE — Le suspect du 
vol au couteau dans un dépanneur 
de la rue Dufferin est toujours re-
cherché par le Service de police de 
Sherbrooke.

L’homme a pris le large à pied, lundi 
soir, après un vol qualifié.

Le suspect s’est présenté vers 19 h 
30 au dépanneur situé sous le bar Le 
Magog. Il a menacé l’employé avec 
un couteau de chasse.

Ce dernier lui a remis le contenu 
du tiroir-caisse. Le suspect a pris la 
fuite après avoir planté le couteau 
dans le comptoir du dépanneur.

Le voleur âgé d’environ 25 ans por-
tait une cagoule noire, un manteau 
noir ainsi que des bottes noires.

Toute information peut être com-
muniquée au SPS au 819-821-5555.

Le voleur du 
dépanneur de  
la rue Dufferin 
encore au large
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Sherbrooke — reconnu cou-
pable dans le cadre du cartel de 
l’essence, Yves Gosselin vient de 
voir son appel rejeté par le plus 
haut tribunal au Québec.

Celui qui occupait des fonctions 
de représentant pour la compa-
gnie Irving contestait devant la 
Cour d’appel du Québec le ver-
dict de culpabilité rendu contre 
lui ainsi que la peine de 15 000 $ 
qui lui avait été imposée.

Les juges Nicole Duval Hesler, 
Martin Vauclair et Étienne Parent 
ont rejeté les quatre moyens d’ap-
pel soulevés par les avocats d’Yves 
Gosselin.

Le verdict de culpabilité d’avoir 
fixé le prix de l’essence à la pompe 
dans le marché de Sherbrooke en 
2005 et 2006 a été maintenu.

Il avait été entendu devant la 
Cour d’appel le 15  juin 2016 à 
Montréal.

Par ses fonctions, Yves Gos-
selin dictait entre autres le prix 
d e  l ’e ss e n c e  d e  la  b a n n i è re 
Ir ving qui devait être affiché 
à l’Accomodation Domon de 
Saint-Élie-d’Orford.

« À mon avis, la notion de mar-
ché de Sherbrooke était non seu-
lement admise, mais tous ont 
entrepris le procès en compre-
nant que les essenceries identi-
fiées en faisaient partie » estime 
le juge Vauclair au nom de ses 
confrères.

La Cour d’appel mentionne 

que l’enquêteur du bureau de la 
concurrence a témoigné d’infor-
mations sur le terrain « lesquelles 
confirment des modifications de 
prix aux différentes essenceries 
correspondant aux ententes inter-
ceptées, y incluant le détaillant 
indépendant Irving, Accomoda-
tion Domon ».

Yves Gosselin avait subi son 
procès avec Linda Proulx, du 
Pétro-Canada du chemin de la 
Rivière-aux-Cerises à Orford, et 
Michel Lagrandeur, du Shell de la 
rue Sherbrooke à Magog, devant 
le juge François Tôth de la Cour 
supérieure à l’hiver 2013.

Linda Proulx a réussi à obtenir 
un nouveau procès, mais l’appel 
de Michel Lagrandeur avait été 
rejeté.

L’a v o c a t  d e  L i n d a  P r o u l x , 
Me Thomas Walsh, a déposé une 
requête en arrêt des procédures 
pour délais déraisonnable qui doit 
être entendue le 25 avril prochain.

Si un procès doit avoir lieu par la 
suite, il se déroulera sur cinq jours 
entre le 8 et le 12 janvier 2018. 

Le débat sera centré sur les 
questions de l’appartenance 
de Linda Proulx au marché de 
Magog.

cArtel de l’essence

l’appel d’Yves  
Gosselin rejeté

Matthew VaChon

matthew.vachon@latribune.qc.ca

CookShIre-eAToN — Un auto-
bus scolaire transportant une 
cinquantaine d’élèves de l’école 
Saint-Camille de Cookshire-ea-
ton et de la polyvalente Louis-
Saint-Laurent d’east Angus s’est 
retrouvé prisonnière de la neige 
sur le chemin French à Cookshire 
mercredi matin vers 7 h 35.

« L’autobus s’est enlisé dans l’acco-
tement alors qu’il circulait sur le 
chemin French. Il n’y a eu aucune 
collision avec un autre véhicule, 
c’est seulement l’autobus qui 
aurait dévié de sa route pour 
ensuite s’enliser graduellement », 
explique Aurélie Guindon, porte-
parole de la Sûreté du Québec.

C ’e s t  p a r  l a  s u i t e  q u e  l e 

conducteur de l’autobus a télé-
phoné pour qu’un second auto-
bus soit en mesure d’amener tous 
les élèves à leur école respective. 
Cependant, parmi les 27 passa-
gers qui prenaient place dans le 
véhicule, 16 élèves d’âge primaire 
ont ressenti des douleurs à la 
suite de l’accident et cinq d’entre 
eux ont été conduits à l’Hôpital 
Fleurimont pour des examens 
plus approfondis. De plus, sept 
élèves du secondaire ont aussi 
ressenti des douleurs localisées, 
mais cela n’a pas nécessité de 
transport à l’hôpital. « Les per-
sonnes qui ont été transportées 
à l’hôpital furent amenées pour 
des blessures mineures et une 
évaluation. C’était des transports 
préventifs », rapporte Geneviève 
Lemay, responsable des commu-
nications au CIUSSS de l’Estrie 
- CHUS. 

En ce qui concerne les autres 
élèves qui ont ressenti certains 
malaises, ils ont été traités par 
un ambulancier-chef aux opéra-
tions à l’école et par l’infirmier de 
la polyvalente Louis-St-Laurent. 
Une aide psychosociale a égale-
ment été mise à la disposition des 
élèves.

De son côté, la Commission sco-
laire des Hauts-Cantons a suivi les 
procédures fixées pour être le plus 
efficace possible dans une telle 
situation. « Quand les élèves sont 
arrivés à l’école, les paramédics 
ont été aussitôt avisés en ce qui 
concerne l’école primaire. Pour ce 
qui est de la polyvalente, il y a un 
infirmier scolaire qui est présent 
à l’école. De ce fait, tous les élèves 
ont été rencontrés et dans les cas 
où il y avait certaines sensibilités, 
ils ont été transportés à l’hôpital 
par mesures préventives », relate 
Marie-Claude David, agente d’in-
formation de la Commission sco-
laire des Hauts-Cantons.

cOOKsHire-eAtOn

Un autobus scolaire 
s’enlise dans la neige
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BIKINI & DENTELLE
1787, chemin Galvin, Sherbrooke
T : 819.821.2450
*Applicable sur achat de 75 $ et + (avant
taxes), sur présentation de ce bon jusqu’au
30 juillet 2017.Non jumelable et non
monayable. Détails en boutique. 1 bon/client.

BIKINI & DENTELLE
1787, chemin Galvin, Sherbrooke
T : 819.821.2450
*Applicable sur achat de 200 $ et + (avant
taxes), sur présentation de ce bon jusqu’au
30 juillet 2017. Non jumelable et non
monayable. Détails en boutique. 1 bon/client.

BIKINI & DENTELLE
1787, chemin Galvin, Sherbrooke
T : 819.821.2450
*Applicable sur achat de 25 $ et + (avant taxes),
sur présentation de ce bon jusqu’au 30 juillet
2017. Valide seulement sur items à 50% de rabais.
Non jumelable et non monayable. Détails en
boutique. 1 bon/client.
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BIKINI & DENTELLE
1787, chemin Galvin, Sherbrooke

819.821.2450

www.bikinietdentelle.com

AJUSTEMENTS FÉMININS BG
Service à domicile d’ajustements

de prothèses mammaires ext.

www.ajustements-feminins.com

ajustement personnalisé • pour toutes les tailles

POUR ÊTRE LA PLUS BELLE

PRÊTE POURVOSVACANCES ?

Vêtements de Croisière Robes soleil et Maillots de bain
S (30 AA à 54 GH)

Vivez l’expérience

avec une spécialiste

de l’ajustement.

PARC D’AFFAIRES DE LA 55

Info : Alain Gamache 819 845-7888, poste 118

RÉSERVEZ
VOTRE TERRAIN
DÈS

MAINTENANT
www.cdewindsor.ca

www.norgilsherbrooke.com

819 822-1561 Marie-Pierre Labonté

Technicienne
Experte capillaire

Henriette Boisvert

Propriétaire
Experte capillaire

Centre capillaire Norgil
Sherbrooke

Vous perdez vos cheveux?

Nous avons des solutions !
Analyse avec microcaméra

Discrétion et professionnalisme

Correcteurs capillaires
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ISABELLE PION

isabelle.pion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE —  Les gaz à effet 
de serre (GES) émis par la com-
munauté universitaire de l’Uni-
versité de Sherbrooke pourront 
être compensés. L’institution a 
annoncé, mercredi, le lancement 
d’un programme en collaboration 
avec l’entreprise ÉCOTIERRA. 
L’UdeS a du même coup dévoilé 
l’adoption de sa stratégie éner-
gétique Horizon 2020.

Le programme Compensation 
CO2 ÉCOTIERRA-UDES permet-
tra à la communauté universitaire 
de procéder à l’achat d’une unité 
de compensation. En fait, il per-
mettra deux mesures parallèles : 
l’achat d’unité de compensation, 
de même que la plantation d’un 
arbre sur le campus à l’UdeS pour 
chaque crédit carbone vendu. L’an 
dernier, plus de 1000 arbres ont été 
plantés à l’UdeS, explique Alain 
Webster, vice-recteur au déve-
loppement durable à l’UdeS. Les 
fonds permettront de contribuer 
au déploiement de l’énergie solaire 
sur le campus et de financer des 
stages et des bourses pour les étu-
diants dont les recherches traitent 
des changements climatiques.

« On veut mettre en place des 
mécanismes nous permettant de 
produire de l’énergie solaire. »

Concrètement, de quelle façon 
l’UdeS compensera-t-elle les GES?

«  Lorsqu’on a fait les portes 

ouvertes, on a demandé aux gens 
d’où ils venaient, comment ils sont 
venus... On est en train de comp-
tabiliser tout cela, et de voir ça se 
traduira par combien de tonnes 
de gaz à effet de serre. On va com-
penser pour les tonnes de GES 
émises », cite en exemple M. Webs-
ter. L’UdeS fera notamment le 
même exercice avec le personnel 
de l’Agence des relations interna-
tionales de l’UdeS.

Une personne qui fréquente 
l’un des campus de l’institution 
pourrait aussi calculer combien 

elle émet de GES avec ses dépla-
cements et décider d’acheter des 
crédits.

À partir du site de l’institution, 
les personnes pourront rejoindre 
la boutique en ligne d’ÉCOTIERRA 
et procéder à l’achat d’une unité de 
compensation.

L’UdeS a aussi adopté sa straté-
gie énergétique, dont plusieurs 
mesures avaient été dévoilées 
lors de l’adoption de son budget 
en avril dernier. Le budget 2016-
2017 compte un volet carbone qui 
quantifie les cibles de réduction 

des émissions de GES.
Le document budgétaire décri-

vait les grands objectifs, et la stra-
tégie permet d’établir les moyens 
pour atteindre ces cibles, précise 
Alain Webster.

En 2015-2016, l’UdeS a produit 
6801 tonnes de GES. 

Cette stratégie doit permettre à 
l’institution de réduire ses émis-
sions de gaz à effet de serre de 
50 % d’ici 2020-2021. L’établisse-
ment entend également atteindre 
la neutralité carbone en 2030-
2031.  L’ UdeS souhaite aussi 

« transformer le campus en vitrine 
technologique et sociale ».

« On émet 30 % de moins de GES 
qu’on en émettait en 1990, même 
si on a doublé en termes de super-
ficie et que l’université a connu 
une augmentation importante 
de ses étudiants  », commente 
M. Webster. L’efficacité énergé-
tique a aussi été améliorée de 
34 % par rapport à 1990.  L’UdeS 
entend mettre fin à l’utilisation 
du pétrole pour ses bâtiments et 
accentuer ses mesures d’écono-
mie d’énergie. 

RÉDUCTION DES GAZ À EFFET DE SERRE

L’UdeS adopte une nouvelle stratégie 

5147085  5144828  

5146256  

épicerie bio • suppléments • cosmétiques naturels • avril café • comptoir crudessence • avril.ca

Découvrez les produits en promotion pour vous redonner de l’énergie.

Retrouvez votre énergie!

catherinecotestyliste.com
819.345.9595

• Stylisme personnalisé

• Analyse de silhouette

• Tri de la garde-robe

• Shopping accompagné
ou clé en main

• Événements corporatifs
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Jérôme CArTILLIer  
eT NICoLAs reVIse
Agence France-Presse

WASHINGTON — Marquant une 
rupture dans la politique américaine 
au Proche-Orient, Donald Trump a 
affirmé mercredi que la «solution à 
deux États» n’était pas la seule pos-
sible pour régler le conflit israélo-
palestinien, assurant être ouvert 
à des solutions si elles mènent à la 
paix.

En accueillant à Washington son 
«ami» le premier ministre israélien 
Benyamin Nétanyahou, le nou-
veau président a vanté les liens 
indestructibles des États-Unis avec 
Israël, tout en appelant l’État hébreu 
à «la retenue» sur la poursuite de la 
colonisation dans les Territoires 
palestiniens.

Lors d’une conférence de presse 
commune, M. Nétanyahou, qui 
entretenait des relations exécrables 
avec Barack Obama, a loué le nou-
veau locataire républicain de la 
Maison- Blanche, jugeant qu’il offrait 
«une occasion sans précédent» pour 
faire avancer la paix. «Il n’y a pas de 
meilleur soutien du peuple juif et de 
l’État juif que le président Donald 
Trump», a-t-il martelé.

Rompant avec un principe de 
référence défendu depuis des 
décennies par tous les présidents 
américains — démocrates comme 
républicains —, M. Trump a affir-
mé qu’il n’était pas arc-bouté sur 
la solution à deux États : un État de 
Palestine coexistant en paix avec 
Israël. «Je regarde deux États et un 
État et si Israël et les Palestiniens 
sont contents, je suis content avec la 
solution qu’ils préfèrent. Les deux me 
conviennent.»

ACCord de pAIx
«Les États-Unis favoriseront la 

paix et un véritable accord de paix», 
a-t-il promis, tout en affirmant qu’il 
revenait aux deux parties de négo-
cier directement. Le milliardaire 
septuagénaire est cependant resté 
évasif sur la façon dont il entendait 
procéder dans un dossier sur lequel 
tous ses prédécesseurs ont échoué.

Appelant les deux parties au com-
promis, il a en particulier exhorté 
les Palestiniens à se débarrasser de 
leur «haine» supposée à l’égard des 
Israéliens. M. Nétanyahou a quant à 
lui posé ses conditions : il a jugé que 
la question des colonies, centrale 
pour les Palestiniens, n’était «pas au 
cœur du conflit» et a une nouvelle 
fois réclamé la reconnaissance «de 
l’État juif» d’Israël.

Le chef de la droite nationaliste 
religieuse israélienne Naftali Ben-
nett a estimé dans la foulée que 
l’idée d’un État palestinien était révo-
lue. «Une nouvelle ère, de nouvelles 
idées, pas besoin d’un troisième État 
palestinien au-delà de la Jordanie et 
de Gaza», a tweeté le chef du Foyer 
juif, un parti fervent partisan de la 
colonisation en Cisjordanie et à Jéru-
salem-Est occupées.

Ce changement de position, 
évoqué dès mardi soir par un res-
ponsable américain sous couvert 
d’anonymat, a provoqué la colère 
des Palestiniens. Le numéro deux 
de l’Organisation de libération de 
la Palestine (OLP) Saëb Erakat a 
dénoncé une tentative d’«enterrer 

la solution à deux États et d’éliminer 
l’État de Palestine».

Le Hamas islamiste, au pouvoir à 
Gaza, a de son côté dénoncé «un jeu 
fourbe» de Washington.

propos «TroubLANTs»
Après la rencontre, Nétanyahou, 

cité par la radio publique israé-
lienne, a refusé de s’engager à conti-
nuer de soutenir l’idée de deux États 
lors d’une mêlée de presse avec des 
journalistes israéliens. «Je ne veux 
pas annexer près de deux millions de 
Palestiniens, mais je ne veux pas que 
le centre d’Israël vive sous la menace 
d’un État terroriste», a-t-il souligné.

Sur la colonisation en Cisjorda-
nie et à Jérusalem-Est, Benyamin 

Nétanyahou a assuré avoir «conve-
nu avec le président de continuer à 
discuter de ce sujet».

Il a également demandé au pré-
sident américain de reconnaître l’an-
nexion du plateau syrien du Golan 
conquis par Israël. «Le président n’a 
pas été stupéfait par cette demande», 
a-t-il dit. L’association progressiste 
américaine J Street a jugé «terrible-
ment troublants» les propos du nou-
veau président américain.

Sur le sujet explosif du transfert 
éventuel de l’ambassade améri-
caine de Tel-Aviv vers Jérusalem, le 
président a une nouvelle fois tempo-
risé : «Nous y réfléchissons très, très 
sérieusement [...]. Nous verrons ce 
qui se passe.»

Paix israélo-Palestinienne

Loin de la 
solution à 
deux États

en accueillant à Washington son «ami» le premier ministre israélien Benyamin nétanyahou, Donald trump a vanté les 
liens indestructibles des états-Unis avec israël, tout en appelant l’état hébreu à «la retenue» sur la poursuite de la colo-
nisation dans les territoires palestiniens. — Photo aP, evan vucci

chicago

règlement de compte  
diffusé en direct sur Facebook
La police de chicago cherchait mercredi l’auteur d’un double 
meurtre, dont celui d’un bébé de deux ans abattu d’une balle 
dans la tête, une scène diffusée en direct sur facebook qui a 
choqué l’amérique. Le garçonnet se trouvait mardi à l’arrière 
d’une berline avec sa tante et un homme de 26 ans. ce dernier 
était la cible de ce règlement de compte lié à une guerre de 
gangs. La tante filmait l’escapade et la diffusait sur facebook 
Live quand la voiture a été criblée de balles. «nos enfants ne 
devraient pas payer le prix de notre incapacité à tenir pour res-
ponsables des actes les récidivistes», a dit le chef de la police, 
eddie johnson.  AFP

aLimentation

Un régime proche du jeûne 
réduit les effets de l’âge
un régime temporaire reproduisant les effets du jeûne com-
plet provoque des changements cellulaires favorables à la san-
té et ralentit le vieillissement, selon un essai clinique. ce ré-
gime est pauvre en calories, sucres et protéines, mais riche en 
bonnes graisses végétales. il se présente sous forme de 
soupes, de barres d’énergie, de thé et de compléments en vi-
tamines correspondant à l’ingestion de 770 à 1100 calories 
par jour. Les résultats du test avec 100 participants, publiés 
dans la revue Science Translational Medicine, montrent une ré-
duction du cancer et des maladies inflammatoires ainsi qu’un 
allongement de l’espérance de vie.  AFP

états-unis

«2016 a été une année  
sans précédent pour la haine»
aux états-unis, le nombre de groupes haineux islamophobes 
a presque triplé depuis 2015, en partie en raison des attaques 
menées par des islamistes radicaux et de la rhétorique incen-
diaire de la dernière campagne présidentielle américaine. 
c’est ce qu’affirme le southern Poverty Law center (sPLc) 
dans un rapport publié mercredi. Le nombre de groupes isla-
mophobes est passé de 34 en 2015 à 101 en 2016. «2016 a été 
une année sans précédent pour la haine», a déclaré mark Po-
tok, du sPLc. Le rapport montre du doigt «la rhétorique in-
cendiaire» de la campagne du président trump et «la propa-
gande d’idéologues bien payés».  AP
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Jean-Michel Genois GaGnon

Le Soleil

QUÉBEC - Pour une troisième fois 
en l’espace de quelques mois, la 
Société des alcools du Québec 
(SAQ) a annoncé mercredi matin 
une diminution des prix sur 1600 
produits. Cette fois-ci, la baisse 
est de 0,50 $. Pendant ce temps, le 
Syndicat du personnel technique 
et professionnel de la SAQ conti-
nue de dénoncer les nombreuses 
coupes dans leurs rangs.

Depuis novembre, au total, la 
société d’État a diminué de 1,40 $ 
le prix sur les vins les plus popu-
laires vendus dans les succursales 
et les agences. Ces dernières repré-
sentent 80 % des ventes totales de 
vins de la SAQ. L’objectif derrière 
cette stratégie d’affaires est d’abais-
ser les prix au même niveau que 
ceux de l’Ontario d’ici trois ans. 

« N o u s  p o u r s u i v o n s  n o t r e 
démarche de ré duction des 

Autre baisse des prix à la SAQ

s&p / tsx
15 844,95

+ 58,92 

tsx c.
832,14

+ 2,82 

$ can
76,48

- 0,03 

d. jones
20 611,86

+ 107,45 

s&p 500
2349,25

+ 11,67 

nasdaq
5819,44

+ 36,87 

or us
12 330,10

+ 7,70

pétrole
53,11

- 0,09

Le syndicat 
dénonce les 
nombreuses 
coupes de 
personnel

charges d’exploitation. Ce sont les 
efforts faits en ce sens qui nous 
permettent de réduire davantage 
les prix des vins au bénéfice de 
nos clients», affirme Alain Brunet, 
président et chef de la direction, 
notant que depuis le 9 novembre, 
le prix d’un vin se vendant 15 $ a 
été réduit de plus de 9 %. 

Pour le consommateur, le virage 
de la SAQ s’est traduit par une aug-
mentation de l’offre de vins à des 
prix abordables. Au total, mercre-
di midi, 763 vins de format 750 ml 
étaient affichés sur les tablettes des 

succursales pour moins de 15 $ et 
117 à moins de 10 $. Le 11 janvier 
dernier, lors de la deuxième baisse 
de prix, on dénombrait 660 sortes 
de vins à 15 $ et moins et 64 à 10 $ 
et moins.

Du côté du syndicat, dont des 
membres ont d’ailleurs manifesté 
mardi devant le siège social de 
l’entreprise à Montréal, on affirme 
que depuis deux ans, la SAQ a 
coupé plus de 20 % des postes du 
personnel technique et profession-
nel. Le syndicat déplore le fait que 
la société d’État sabre du côté de 

ses employés «pour atteindre ses 
objectifs d’optimisation». En jan-
vier, la SAQ avait d’ailleurs annon-
cé la suppression de 190 postes 
non syndiqués et syndiqués.

«Ce qu’on constate au quotidien, 
c’est que, à cause de ces décisions, 
l’organisation se trouve complè-
tement déstabilisée. Plusieurs 
projets de développement sont 
carrément mis en veilleuse, car 
il n’y a plus personne pour y tra-
vailler», a souligné dans un com-
muniqué mardi la présidente de 
SPTP-SAQ, Sandrine Thériault. 
«Ces coupes mettent à mal la capa-
cité de la SAQ de maintenir ses très 
hauts standards. Nous sommes 
d’autant plus choqués que nous 
avions accepté, comme syndicat, 
de travailler avec la SAQ en entente 
de partenariat. En établissant des 
cibles conjointes quant à nos 
besoins organisationnels, je suis 
convaincue que nous aurions su 
dégager des orientations beaucoup 
plus créatives que de couper aveu-
glément 100 emplois pour réduire 
de quatre sous le prix d’une bou-
teille!» poursuit-elle.

Tout comme lors des autres 
annonces, l’Association des restau-
rateurs du Québec (ARQ) n’aura 
pas accès à la baisse des prix sur 
les bouteilles de vin. 

«À 1,40 $ d’écart, cela fait juste 
ajouter de la frustration», note 
François Meunier, vice-président 
aux affaires publiques à l’ARQ. 

Pour une troisième fois en l’espace de quelques mois, la Société des alcools du 

Québec a annoncé mercredi matin une diminution des prix sur 1600 produits. 

Cette fois-ci, la baisse est de 0,50 $. — pHoto arcHives la presse, alain roBerGe

MONTRÉAL - Michael Sabia voit 
son mandat comme président et 
chef de la direction de la Caisse 
de dépôt et placement du Québec 
(CDPQ) être prolongé de deux ans.

Son mandat actuel ne venait pas à 
échéance avant 2019, mais la CDPQ 
a indiqué que le mandat était renou-
velé jusqu’au 31 mars 2021.

Le gouvernement a indiqué mer-
credi qu’il approuvait la nomination 
de M. Sabia comme président et chef 
de la direction du plus important 
véhicule d’investissement des épar-
gnants québécois. L’actif net de la 
CDPQ s’élevait à 254,9 milliards $ 
au 30 juin 2016.

Au terme de ce mandat, M. Sabia 
aura ainsi été à la tête de la Caisse de 
dépôt et placement du Québec pen-
dant 13 ans, ce qui représenterait le 
plus long règne depuis la création de 
la CDPQ au milieu des années 1960.

La CDPQ a indiqué par commu-
niqué qu’aucun changement n’avait 
été apporté à ses conditions de 
rémunération.

La CDPQ a fait valoir que plu-
sieurs «stratégies importantes» 
mises en place par M. Sabia étaient 
toujours en cours, et que le conseil 
d’administration avait décidé de 
renouveler son mandat pour qu’il 
puisse mener à bien ces initiatives. 
LA PRESSE CANADiENNE

Michael Sabia 
à la tête de la 
Caisse de dépôt
jusqu’en 2021
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Des douleurs
aux pieds?
Consultez-nous pour des solutions

• Échographie et radiographie

• Imagerie posturale

• Bandage thérapeutique

• Injection de cortisone

• Orthèses plantaires

• Et beaucoup plus!

2102, rue King Ouest, bur. 10, Sherbrooke

centrepodiatriquelambert.com

Aucune référence médicale requise • Remboursé par la plupart des assurances

Podiatre et orthèse

819 791-9005

Consultez-nous pour des solutions
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NOUVELLES IDÉES,
NOUVELLES POSSIBILITÉS

4320, boul. Bourque, Sherbrooke • 819 562-1700 • 1 800 691-9841

Modèle Ultimate montré♦
Modèle Ultimate montré

PLUS D'ÉQUIPEMENT QUE VOUS LE PENSEZ

Modèle Ultimate montré♦

Modèle Ultimate montré♦Modèle Ultimate montré♦♦

En location
à partir de

750 $ COMPTANT
(156 semaines)59$ par semaine

Elantra GL 2017

En location
à partir de

1 995 $ COMPTANT
(168 semaines)59$ par semaine

Tucson 2.0L à trac. av. 2017

financement
à l’achat pour84 mois◊

À l’achat
à partir de

1 750 $ COMPTANT
(364 semaines)79$ par semaine

Santa Fe Sport 2.4L à trac. av. 2017

Obtenez jusqu’à

10 versements
hebdomadaires
à nos frais ( jusqu’à 600 $‡)

Obtenez jusqu’à

10 versements
hebdomadaires
à nos frais ( jusqu’à 750 $‡)

Obtenez jusqu’à

10 versements
hebdomadaires
à nos frais ( jusqu’à 900 $‡)

0%
Location36mois* Location39mois*

L’offre prend fin le 27 février.

Obtenez jusqu’à

10 versements
hebdomadaires
à nos frais (jusqu’à 900 $ sur

modèles sélectionnés‡).

EN NOUVEAUTÉ!
Cumulez vos points

Air Miles
Une exclusivité

Hyundai Sherbrooke

MEMBRES FADOQ.

informez -vous de votre

rabais

hyundaisherbrooke.com
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SHERBROOKE — Si le nom du 
peintre Jean Soucy est inconnu 
de la plupart des amateurs d’art 
québécois, c’est un peu de sa 
faute : l’artiste de Québec a pra-
tiquement arrêté toute produc-
tion et exposition lorsqu’il est 
devenu directeur du Musée du 
Québec, en 1967. Un anonymat 
dont il ressort 50 ans plus tard, 
grâce au travail du commissaire 
Sébastien Hudon et au désir de la 
succession du peintre de le faire 
mieux connaître.

« En fait, on pourrait pointer trois 
causes à son oubli », explique celui 
qui est aussi historien d’art et qui 
a monté l’exposition Jean Soucy, 
peintre clandestin.

« Jean Soucy s’est d’abord plon-
gé lui-même dans une forme de 
clandestinité, alors qu’il avait 
pourtant un énorme succès et 
qu’il était même perçu comme un 
chef de file, capable de changer les 
choses. »

Mais le peintre, né en 1915 
à L’Isle-Verte et ayant passé la 
majeure partie de sa vie dans la 
capitale, était d’une telle humilité 
qu’il a non seulement arrêté de 
créer et d’exposer, mais il a égale-
ment caché ses œuvres, ses amis 
confirmant que ses toiles n’étaient 
pas accrochées chez lui. C’est après 
son décès qu’on a redécouvert son 
travail.

« Jean Soucy a aussi été négligé 
parce que l’histoire a mis l’accent 
sur les groupes montréalais. Ce 
qui était en marge des courants, 
dont l’école de Québec (où c’est la 
subjectivité propre à l’artiste qui 
primait), a été écarté. Et finale-
ment, c’est notre faute à nous, les 
historiens d’art : nous avons laissé 
oublier certaines œuvres de ces 
années-là. Pourtant, Jean Soucy, 
dans sa période active, a eu droit 
à une grosse couverture de presse. 
Lors de ses expositions, il n’était 
pas rare qu’il vende tout. »

ENSEIGNER À SON MAÎTRE

L’œuvre de Soucy s’avère inté-
ressante sous plusieurs aspects. 
Primo, on y retrouve des scènes 

de Québec de l’époque. Secundo, 
sa peinture dégage une certaine 
audace de la couleur, de la forme 
et de la représentation de l’espace. 
Tertio, les influences de la France, 
des États-Unis et du Mexique 
coexistent chez le même artiste.

« Jean Soucy a aussi 
été négligé parce que 
l’histoire a mis l’accent 
sur les groupes 
montréalais. Ce qui 
était en marge des 
courants, dont l’école 
de Québec, a été 
écarté. »
— Sébatien Hudon

Un des exemples de l’importance 
de Jean Soucy, c’est que celui qui 
fut l’élève de Jean Paul Lemieux, à 
l’École des beaux-arts de Québec, 
enseigna à son ancien maître à son 
retour de Paris, où il vécut quatre 
ans.

« Au point où Lemieux, quelques 
années plus tard, se rendra à son 
tour en Europe, en suivant les 
traces de Soucy », souligne Sébas-
tien Hudon. « Quand on regarde 

certaines œuvres de Soucy, notam-
ment sa période grise, on retrouve 
d’étonnantes similitudes avec 
Lemieux », ajoute-t-il en montrant 
Éclipse, une toile datant de 1954.

L’exposition est divisée en quatre 
parties : Premières armes (1934-
1946), Le Grand Tour (son séjour 
à Paris, de 1946 à 1950), Période 
grise (1951-1959) et Visions abs-
traites (1960-1967). Des quelque 
250 œuvres retrouvées, Sébastien 
Hudon en a gardé une soixantaine.

Fortement influencé par les pos-
timpressionnistes au début de sa 
carrière (plusieurs tableaux rap-
pellent Matisse), Jean Soucy vivra 
les plus belles années de sa vie à 
Paris. « Mais à son retour, il change 
complètement sa façon de travail-
ler », souligne Sébastien Hudon à 
propos de cette période grise où 
s’insinue un cubisme évoquant 
inévitablement Braque et Picasso.

DÉSERTIFIER LES PAYSAGES

« Sa manière de s’approprier les 
paysages de la ville, avec ses grandes 
diagonales et ses tons affadis, tran-
chait avec ce qu’on voyait à l’époque, 
Avec Soucy, le paysage se désertifie. 
Par contre, il travaille notre lumière 
d’une façon alors nouvelle, par 
exemple le gris automnal. Il n’avait 
pas besoin d’exotisme : il s’inspi-
rait de ce qui lui était très proche », 

ajoute l’historien d’art. 
À partir de 1960, Jean Soucy se 

met aussi à l’abstraction. « Il ne 
refait jamais deux fois le même 
tableau, il se renouvelle constam-
ment. C’est au début de la Révo-
lution tranquille qu’il s’épanouit. 
Son œuvre voyage alors dans les 
grandes biennales, aux côtés de 
celles de Roland Giguère et de 
Claude Tousignant. »

Jean Soucy, qui s’est éteint en 
2003, laissera aussi la trace d’un 
«  grand pédagogue  » et d’un 
« désir de démocratiser le Musée 
du Québec [aujourd’hui le Musée 
national des beaux-arts du Qué-
bec] », appuie Sébastien Hudon. 
« Il a ouvert la porte aux jeunes 
artistes et aux expositions de la 
nouvelle génération. Il fut vrai-
ment un acteur important de son 
époque. C’était aussi un bon vivant, 
très chaleureux, qui avait un don 
pour s’entourer. Il possédait un très 
grand cercle d’amis. » 

JEAN SOUCY, PEINTRE CLANDESTIN

Un autre 
remarquable oublié

Vous voulez y aller?
Jean Soucy, 
peintre clandestin

Musée des beaux-arts 
de Sherbrooke

Jusqu’au 26 mars 2017

Sébastien Hudon, commissaire de l’exposition Jean Soucy, peintre clandestin, qui termine sa tournée au Musée des 
beaux-arts de Sherbrooke, après avoir visité Québec, Montréal et Jonquière. À gauche, Les Pénélopes, et à droite, 
Lumière froide, deux huiles datant de 1954. — SPECTRE MÉDIA, MAXIME PICARD 
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voilà! votre soirée de télévision 

NICOLAS HOULE

Le Soleil

Québec — Le spectacle Ensemble, 
qui s’est organisé au lendemain de 
l’attentat de la Grande Mosquée 
de Québec, réunira une centaine 
d’artistes de tous horizons, dont 
bruno Pelletier, Pascale Picard, The 
Lost Fingers, bobby bazini et Karim 
Ouellet. cet événement gratuit se 
tiendra au capitole de Québec le 
dimanche 26 février dès 19 h et sera 

retransmis à la place D’Youville.

Ensemble se veut une façon de pan-
ser les plaies et de célébrer l’unité 
un mois après la tuerie qui a fait six 
morts et huit blessés. Le musicien 
Byron Mikaloff ainsi que le concep-
teur et metteur en scène Olivier 
Dufour ont l’imposante tâche de 
réaliser en trois semaines un spec-
tacle qui, selon Dufour, serait mon-
té normalement en six mois. Pour 
parvenir à ce que tout fonctionne, 
ils ont autour d’eux pas moins de 

150 bénévoles.
Les deux instigateurs ont rassem-

blé, outre les artistes mentionnés 
précédemment, Marième, Webster, 
CEA, Dance Laury Dance, des musi-
ciens de l’OSQ, La Bronze, Mauvais 
Sort, Midnight Romeo et la troupe 
Flip Fabrique. Cette équipe, déjà 
diversifiée, rencontrera des talents 
d’ici et d’ailleurs en province ou au 
Canada qui mettront à l’honneur 
leurs racines culturelles, comme la 
joueuse de pipa Yadong Guan ou le 
joueur de santur Amir Amiri.

ATTENTAT DE LA GRANDE MOSQUÉE DE QUÉBEC

Une centaine d’artistes  
pour panser les plaies

STEVE BERGERON

steve.bergeron@latribune.qc.ca

SherbrOOKe — Télé-Québec a 
confirmé les rumeurs et annoncé 
hier que c’est Pierre-Yves Lord 
qui prendra la relève de Jean-Phi-
lippe Wauthier à Deux hommes 
en or l’automne prochain et par-
tagera donc le volant avec Patrick 
Lagacé. Le nouveau coanimateur 
arrivera en poste en septembre 

pour la cinquième saison... mais, 
en attendant, il sera un des invités 
de l’émission de demain.

Jean-Philippe Wauthier avait annon-
cé en novembre qu’il quittait la barre 
du talk-show télé-québécois du ven-
dredi soir... pour faire une nouvelle 
annonce quelques jours plus tard, 
soit qu’il coanimerait une émis-
sion estivale le dimanche à Radio-
Canada en compagnie de Rebecca 
Makonnen.

« Pierre-Yves est reconnu pour sa 
curiosité, sa répartie et sa passion 
pour l’actualité », souligne Denis 
Dubois, directeur général des pro-
grammes de Télé-Québec. « Son 
parcours professionnel et son regard 
critique sont autant de qualités qui 
font de lui un animateur et un com-
plice de choix pour cette émission. » 

Pierre-Yves Lord fait de la radio 
depuis plus de 15 ans, d’abord dans 
la ville de Québec et, depuis 2014, 
dans la métropole, où il anime sa 
propre émission, Radio PY, à CKOI. 
Il est aussi passé aux commandes 
de Loft Story, Distraction, Montréal-
Québec, Occupation double et Le 
bon mix. Il est présentement l’hôte 
d’Infiltration, à la chaîne Z.

Pierre-Yves Lord succède  
à Jean-Philippe Wauthier

5153258
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DES RUBRIQUES VARIÉES
POUR TOUT TROUVER 819 564-2222

annonces classées

IMMOBILIER
LOCATION

5738 Logementsà louer
Fleurimont (Est)

1070 PAPINEAU, 4½, ch., eau ch., pl. flot-
tant, libre imm., sous-sol, 515$, 3e étage,
535$. 1 mois gratuit. Tél. : 819 569-4642.

18e AVENUE - 3½, 4½
Chauffés, eau chaude inclus.

Tranquille, cul-de-sac.
Tél. :819 679-5058 ou 819 345-8571

1 x 4½ STYLE CONDO
Près des services. 806 Des Lys.

Tél. : 819 679-5058 ou 819 566-1745

2½ - 3 ½ - 4½ - 5½ PROMOTION chauffés,
eau ch., cul-de-sac, LIBRES IMM. ou juillet.

819 812-2541 photos à www.gipb.ca

3½, 4½ (avec entrées lav.-séch.) Tout
inclus PROMOTION près CHUS, Galeries
4-Saisons, Centre 24-Juin, parc. 819 640-
2825, 819 342-6662 photos à www.gipb.ca

3½ - 4½ tout inclus, PROMOTION, près
CHUS, Cegep, Centre 24-Juin, arrière
Galeries 4-Saisons. 819 416-0949
photos à www.gipb.ca

3½ chauffés, eau ch., à partir 485$, libre
imm.ou juillet, planchers refaits, près des ser-
vices. 819 640-2825 photos à www.gipb.ca

4½ - 3½ PROMOTION chauffés, eau ch., li-
bre imm. ou juillet, près Galeries 4-Saisons,
CHUS, Cégep, Centre 24-Juin. 819 416-0949
photo à www.gipb.ca

4½ - 3½ PROMOTION
Chauffés, eau ch., près CHUS, Galeries 4-
Saisons, Cegep, Centre 24 Juin,
819 342-6662 photos à www.gipb.ca

4 ½ - 3½ tout inclus, chien accepté,
PROMOTION, près CHUS, Galeries 4-Sai-
sons, parc. 819 349-4651 ou 819 640-2825
Photos à www.gipb.ca

4½, CHAUFFÉ, eau chaude, s/sol (libre) ou
2e étage (juil.), bien lumineux, secteur tran-
quille, 255 Loranger, Sophie 819-993-2226

4½CHAUFFÉS, eau chaude, éclairés, 389 et
393 rue Bruno-Dandenault. Libres imméd..
Tél. : 819 563-0290, 819 822-1600.

5 ½ - 4 ½ - 3½ PROMOTION Chauffés, eau
ch., près Galeries 4-Saisons, CHUS, Centre
24-Juin. Libre imm. ou juillet. 819 416-0949.

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

Silencieux
Carline

1282, rue l’Escarpe

A
c
a
d
ie

Réservez maintenant
819 569-4977 - 819 821-0770

3 ½, 4 ½, 5 ½
Style condo, modernes neufs, clima-
tisés, échangeur d’air, planchers tuile
céramique et bois. Situés 1282, rue
L’Escarpe. Disponibles immédiatement.

Wellington Sud

1 ½ - 3 ½ - 4 ½ chauffés, eau chaude,
béton, toit terrasse, piscine intérieure, ascen-
seur. 819-943-2185 photos à www.gipb.ca

3½ beau et grand, entrée lav./séc., chauffé,
eau chaude, , piscine ext., 472$, libre main-
tenant, 819-943-3318.

4½ , chauffés, eau ch., éclairés, entrée lav.-
séch. 1480 Larocque et 993 Galt Ouest. 3½
au 979 Galt Ouest. Libres. 819 563-0290,
819 822-1600.

4 ½ dans petit immeuble, tranquille,
face au parc, Bienvenue! 819-565-4786

photos à www.gipb.ca

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

4½, RUE BELVEDERE SUD
2e étage, près rue Short. Arrêt bus #8.

À partir de 425$, pas chauffé, pas d’animaux.
Propre, non-fumeur, 819 822-4474.

5½ libre imm. ou 1er mars
1er juil. 4½ et 5½

1555 rue Dorval, rénovés, tout inclus, près
des services, pas de chien 819 679-8833.

APP. S.D.R.- 916 Raoul-Bruneau
Près Mont Bellevue, 3½ ch., eau ch., rénové.
non-fumeur, 819 620-5014, 819 823-6209.

BEAU GRAND 4½
Récent, grandes pièces, fenêtre dans la salle
à manger, porte patio, près des services,
transport en commun, accès fauteuil roulant,
819-580-2211, 819-572-0407, 819-562-7996.

GRAND 5½, exceptionnel, 2 ch., fermées,
3e étage, 900$, rue Larocque, 819-239-1746.

5743 Logementsà louer
RockForest-St-Élie-Deauville

3 ½ - 4 ½ - 5 ½ ….Tout inclus,
PROMOTION près des services, Centre
Sportif, Terrasse Rock Forest 873 200-1695
ou 819 572-8230. photos à www.gipb.ca

4½ ET 5½ GRANDS
Secteur Rock Forest. Libres maintenant.

Contacter David: 819 560-1607.

4½ Libre imm. 1er mars ou juillet
640$ tout inclus, rénové, près des

services, pas de chien, 819 679-8833.

5744 Logementsà louer
Jacques-Cartier (Nord)

1½ - 3½ - 4½ - 5½
Frais peint, piscine. Chauffés ou non.

Impeccable! Vaste choix.
Tél. : 819 679-5058

1 MOIS GRATUIT - LIBRE IMM.
3½- 4½ - 5½ 615 McGREGOR

Chauffé, eau chaude incluse. 819 437-8088

4 ½ RUE SAVIO
App. rénové. Imm.Tranquille.

1 stationnement. Concierge sur place.
Clientèle 50 ans et plus, non-fumeur.

819 823-5453

4½ STYLE CONDO entrée privée. 135
Candiac et 2630 Prospect. Libres imm. et
juil., 819 437-8088

APPARTEMENT RODRIGUE
SECTEUR, Bellevue, 3½,4½,5½, promo-
tion, chauffé, eau chaude,
LANDRY derrière carrefour, 5½, 715$, 1-07,
819-345-8770
VIEUX NORD, 5½, 610$, ch., eau ch., 1-07,
819-563-9137/346-2909/345-8770

lesappartementsrodrigue.com

5761 Chambresà louer

MEUBLÉES, internet inclus. libre
250$/mois et plus.

819 674-7379 / 819 345-3637

5768 Entrepôts,garageset
stationnementsà louer

3 GARAGES À LOUER, (1000 pi ca à 4000
pi ca) avec porte commerciale de 14x14p.
Bureau +/- 600 p ca Situés sur rue King Est,
près de 500 m, de l’auto 610. 819 563-9732.

SERVICESET
EXPERTS

5777 Activitéset loisirs

ÉRABLIÈRE LANDRY
COOKSHIRE-EATON

Buffet à volonté ! Sur réservation seulement.
Réservez tôt! 819 875-3851, 819 574-2473

5786 Services financierset
impôts

PRÊTS HYPOTÉCAIRES PRIVÉS
1ER OU 2E RANG
Tél. : 1 866 566-7081

PROBLEMES DE DETTES
Stress, inquiétudes? Posez vos questions,
nous avons une solution.Redressement

budgétaire, proposition, faillite.
FRANÇOIS HUOT SYNDIC LTÉE
Syndics autorisés en insolvabilité

Sherbrooke : 819 821-3500

5787 Argentàprêter

PRÊTS DE 500$
sans enquête de crédit.
www.creditcourtage.ca

1-866-482-0454

5788 Servicesprofessionnels
etdivers

ENTREPRENEUR GÉNÉRAL
Construction et rénovation: toitures,
montage de charpentes, finition, bois
flottant, céramique, salles de bains,
revêtement ext. Projets clé en main.
Estimation gratuite! 819 571-1602
info@constructionsdgouin.com

rbq: 5610-5869-01

ENTREPRENEUR GÉNÉRAL
pour rénovation int./ext., galerie, patio, s/bain,
s/sol, joints, peinture, etc. Travail profession-
nel, 90$/h pour 2 hommes d’expérience.
RBQ 8000-6687-78 - Yvan : 819 822-8562.
Merci de votre confiance!

5796 Toitures

DÉNEIGEMENT DETOITURE, GALERIES
entretien et récupération de tous genres
Clément Goyette, (819) 820-6785 / 845-4280

5798 Déneigement

819 446-6255
SOS

L TOITURE L

Comm. et rés. Travail garanti.
Assurances complètes.

A PRÉVENIR LES DOUXTEMPS
Déneigement de toits. Équipe d’expérience.
H. Gaulin 819 564-3259 (laisser mess.)
819 574-6893, (cell).

DÉNEIGEMENT de toitures et de cours.
J.P. McCray. : 819 212-0308

SERVICES
PERSONNELS

5817 Amitiéet rencontres

SOUPER rencontre, célibataire, samedi 25
févr., Restaurant Eggs-Fruits 4,200 King O. ,
35$, apportez votre vin ou bière, sur rés.,

Marc, 819-821-1340.

5819 Messagespersonnels

www.massage-asie.com

819 348-0183
7 /7, 9 h à 23 h

460, rue King Est, Sherbrooke

MASSAGE
JOLIE CHINOISE

819 239-9397
DOUCEUR ET TENDRESSE

REÇOIVENT ET SE DÉPLACENT 24/24

5819 Messagespersonnels

GRANDE OUVERTURE
LL SPA JADE LL

Massage asiatique, Jolies filles
819 578-7658, 9 h-23 h, 7/7
213 Rue Dufferin, Sherbrooke

Massage et TENDRESSE
819 943-8952
POUR PASSER

D’AGRÉABLES MOMENTS,
819 580-2565

SEXY ANNIE, BLONDE ET JOLIE, de 8h à
22h30, du lundi au dimanche. 819 620-8198.

EMPLOIS

5834 Offresd'emploi

AVANT 19 FÉVR. cherche 19 personnes dé-
sirant perdre 9 à 29 lb d’ici 30 jours, sans les
reprendre.(Réglementé, formulé par méde-
cins) www.regimesplus.net 819-548-5752

CAMELOT
MOTORISÉ
DEMANDÉ

pour le journal
LA TRIBUNE
à Coaticook,
Dixville &

St-Herménégilde
Travail tôt le

matin.
Doit posséder
petit véhicule
819 843-9904

CAMELOT
MOTORISÉ
DEMANDÉ

pour le journal
LA TRIBUNE

à ST-MÉTHODE
Travail tôt le

matin.
Doit posséder
petit véhicule

418 338-0277 ou
418 335-7591

5834 Offresd'emploi

CAMELOTS
DEMANDÉS

jeunes ou adultes
pour le journal
LA TRIBUNE
àWINDSOR
pour les rues:
1ère Ave.,
2ème Ave.,
3ème Ave.,
4ème Ave.,
DuMoulin,
St-Frédéric,
St-Georges
Travail tôt le

matin.
819 845-2820,
Lise Boilard

CUISINIER (ERE) avec exp., Se présenter
au Stratos Pizzeria, 260 -12e Avenue Nord.

LE MOULIN WEEDON est à la recherche de
serveur(euse)s avec exp. et cuisinier(e). Se
présenter au 481 2e Avenue ou par info télé-
phone au 819 877-3888.

MÉCANICIEN APPRENTI OU CLASSE C
demandé, pour travail 40 hres/sem., dans un
atelier mécanique 5 portes àWindsor.
Pour info demander Alain ou Tommy:
819 845-4900.

OUVRIER SYLVICOLE avec abatteuse pour
coupes sélectives, à Ste-Edwidge.
Tél: 819 560-2849.

SERVEUR(EUSE) avec exp., Se présenter
au Stratos Pizzeria, 260 -12e Avenue Nord.

TÉLÉPHONISTE-CAISSIER(ÈRE)
Stratos Pizzeria, 260 12eAvenue Nord.

TRANSPORT AÉROPORTUAIRE
Aéronavette est à la recherche de
chauffeur(euse)s pour des postes de jour,
soir et fin de semaine. Horaire selon vos
disponibilités et pas d’heures coupées.
Permis de conduire classe 4B requis.
Envoyez CV à : padesbiens@aeronavette.ca

TRANSPORT SIMON BOUFFARD
CHAUFFEURS DE CAMION LOURD

Recherchons chauffeurs avec exp.Trans-
port en vrac et hors-norme avec permis
classe 1. Aimes relever des défis sur l’en-
semble du territoire du Québec, Mariti-
mes, Ontario, Ouest Canadien et États-
Unis. Bienvenue aux étudiants de DEP.
Envoyer CV par la poste, par télécopieur
ou par courriel :

Transport Simon Bouffard
241 ch. du Parc Industriel
Saint-Romain G0Y 1L0

Courriel
transport@sbouffard.com

Fax: 418 486-7472
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SOLUTION

1Lepantalonsouslebrasgauchedel’homme.2Têtedela
pioche.3Supportdugarde-bouearrièredelabicyclette.4

Potencedroiteducylindredelabicyclette.5Supportdroitdu
cylindredugrosrouleaucompresseur.6Letuyaud’échappe-
mentdurouleauestpluslong.7Letasdesablesousl’arrièredu
rouleau.8Labrancheinférieuredroitedel’arbre.

ÊTES-VOUS OBSERVATEUR?
Ces deux dessins sont en apparence identiques.
En réalité, il y a entre eux HUIT petites différences.

BEN

BLONDINETTE

HAGAR L’HORRIBLE

5895 Avis publics 5895 Avis publics

AVIS PUBLIC est par les présentes donné que le rôle général de perception de la

Ville de Cookshire-Eaton pour l’année 2017 comprenant les taxes foncières et les

compensations pour les services municipaux a été complété et est déposé à l’Hôtel

deVille sise au 220, rue Principale Est, Cookshire, où toute personne peut en prendre

connaissance durant les heures régulières de bureau.

AVIS PUBLIC est aussi donné que le paiement des taxes et des compensations men-

tionnées audit rôle doit être effectué en 5 versements égaux aux dates d’échéance

suivantes :

1er versement 30 mars 2017

2e versement 25 mai 2017

3e versement 27 juillet 2017

4e versement 28 septembre 2017

5e versement 23 novembre 2017

Toutefois, toute imposition annuelle inférieure à 300 $ est exigible et payable en

totalité lors du premier versement, le 30 mars 2017.

Donné à Cookshire-Eaton, ce 16 février 2017.

Le directeur général / secrétaire-trésorier

Martin Tremblay

AVIS PUBLIC

RÔLE DE PERCEPTION 2017

5895 Avis publics

APPEL D’OFFRES 2017-017
SERVICES PROFESSIONNELS EN CONTRÔLE

QUALITATIF DES ENROBÉS BITUMINEUX ET DU
BÉTON DE CIMENT - TRAVAUX DE RÉFECTION

ET DE CONSTRUCTION 2017-2018

La Ville de Sherbrooke demande des soumissions
pour des services professionnels en contrôle
qualitatif des enrobés bitumineux et du béton de
ciment - Travaux de réfection et de construction
2017-2018.

Pour toute personne intéressée par le présent
appel d’offres, les documents de soumission de
même que tout document additionnel y étant lié
tel que les addendas, le cas échéant, peuvent
être obtenus à compter du 16 février 2017 par
le biais du système électronique d’appel d’offres
SEAO à l’adresse suivante : www.seao.ca sous le
numéro 1051974 ou en communiquant au 1 866
669-7326.

Les soumissions scellées et marquées « APPEL
D’OFFRES 2017-017 Services professionnels
en contrôle qualitatif des enrobés bitumineux
et du béton de ciment - Travaux de réfection et
de construction 2017-2018 », devront parvenir
au bureau du Service de l’approvisionnement et
des équipements situé au 555, rue des Grandes-
Fourches Sud, bloc A, Sherbrooke (Québec) J1H
5G7, le ou avant le 9 mars 2017 à 10 h 00. Les
soumissions par télécopieur ne seront pas ac-
ceptées.

La Ville de Sherbrooke ne s’engage à accepter ni la
plus basse, ni aucune des soumissions.

Me Sabrina Béland
Chef de Section approvisionnement

5895 Avis publics

APPEL D’OFFRES 2017-004
SERVICES PROFESSIONNELS EN

INGÉNIERIE - SERVICES DURANT LA
CONSTRUCTION POUR LA SURVEILLANCE
DES TRAVAUX MUNICIPAUX RÉALISÉS PAR
UN PROMOTEUR POUR UN DÉVELOPPEMENT

RÉSIDENTIEL OU COMMERCIAL

La Ville de Sherbrooke demande des soumissions
pour des services professionnels en ingénierie du-
rant la construction pour la surveillance des travaux
municipaux réalisés par un promoteur pour un
développement résidentiel ou commercial.

Pour toute personne intéressée par le présent appel
d’offres, les documents de soumission de même
que tout document additionnel y étant lié tel que les
addendas, le cas échéant, peuvent être obtenus à
compter du 16 février 2017 par le biais du système
électronique d’appel d’offres SEAO à l’adresse sui-
vante : www.seao.ca sous le numéro 1051989 ou
en communiquant au 1 866 669-7326.

Les soumissions scellées et marquées «APPEL
D’OFFRES 2017-004 Services professionnels en
ingénierie - Services durant la construction pour
la surveillance des travaux municipaux réalisés
par un promoteur pour un développement rési-
dentiel ou commercial», devront parvenir au bu-
reau du Service de l’approvisionnement et des équi-
pements situé au 555, rue des Grandes-Fourches
Sud, bloc A, Sherbrooke (Québec) J1H 5G7, le ou
avant le 10 mars 2017 à 10 h 00. Les soumissions
par télécopieur ne seront pas acceptées.

La Ville de Sherbrooke ne s’engage à accepter ni la
plus basse, ni aucune des soumissions.

Me Sabrina Béland
Chef de Section approvisionnement

5895 Avis publics

ENCAN
ANTIQUITÉS ET OBJETS DE COLLECTION
Pour M. Guy Ménard de Valleyfield. La
vente aura lieu le samedi 18 février
2017 à 9 h 30, à la salle d’encan A/B au
333, route de Windsor, Sherbrooke.
SERONT VENDUS : meubles de tout style;
vaisselier; secrétaire; cuisinière Moffat
1946 en bonne condition; collection de
montres; beaucoup de lampes à l’huile;
environ 50 tableaux; collection de verre
soufflé Murano; sculpture de bois art
populaire; causeuse victorienne; pot
à eau; coffre; valises; lampe torchère;
visionneuse avec carte; miroir; balance;
chandelier; jarre en grès; rouet; hor-
loge; canard de bois; radio; 800 disques
33-tours; bronze; vaisselle; etc. Beau-
coup d’autres articles trop nombreux à
être énumérés.
CONDITIONS : argent comptant, débit,
Visa, MasterCard.
Cantine sur les lieux.
P.-S. : C’est une très belle vente à ne pas
manquer. L’équipe de Canal D sera sur
place pour l’enregistrement du Boss des
enchères.
Les Enchères A/B Sherbrooke

Alain, Gaston Brousseau
819 572-1279 ou 819 846-3510
Photos : www.encheres-ab.com
Disponibles pour tous genres d’encans.
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7 9 4 6

1 4 9

9

6 7 5

8 6

3 5 1

1 8 6

7 2 1 9

4 5

Placez un chiffre de
1 à 9 dans chaque case vide.
Chaque ligne, chaque colonne
et chaque boîte 3x3 délimitée
par un trait plus épais doivent
contenir tous les chiffres de
1 à 9. Chaque chiffre apparaît
donc une seule fois dans une
ligne, dans une colonne et
dans une boîte 3x3.

Niveau de difficulté : difficile
4067

Ce jeu est une réalisation de Ludipresse • Informationswww.les-mordus.com ou écrivez-nous à info@les-mordus.com

ABC
ACCENT
ACHAT
AGRAFE

BUREAU

CAFE
CARTE
CENTRAGE
CHEF
CHEQUE
CHIFFRE
COLLE
CONGE
COPIE

ECRAN
EFFACEMENT
ENCRE
ERREUR
ESPACER

FAUTE

GESTION

JOB

LAMPE
LIVRE

MACHINE
METIER
MINUSCULE
MOT

NOM

ORIGINAL
ORTHOGRAPHE

PAIE
PAUSE
PDG
PIECE

RAYER
RECU
REGLE
REPERTOIRE
RETARD
RETOUR

ROULEAU
RUBAN

TAPER
TENUE
TEXTE

TIMBRE
TIRET
TITRE
TOUCHE
TRIEUSE
TROMBONE

MOT MYSTÈRE

SUDOKU

Thème : Citation de
Baden-Powell
Placez les lettres de
chaque colonne dans la case
appropriée de manière à
former une phrase complète.
Les mots sont séparés
par une case noire.

Solution du
dernier numéro :
Citation de Paul Léautaud:
Etre intelligent, c’est être
méfiant, même à l’égard de
soi-même.

E
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CITATION SECRÈTE par Isabelle Vadeboncoeur

1

2

3

4

5

6

7

8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

SOLUTION du dernier numéro

1

2

3

4

5

6

7

8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

S A B O T O T I S A N E

A M E O I R I S O P O T

N I C H E O R O M P R E

D E O A D O O L A R D O

W O T R E F L E O O O G

I P O D O F O R M U L E

C O L I B R I O O V I N

H U E E O E N Q U E T E

HORIZONTALEMENT

1 On l’agite pour produire de
la fraîcheur – Donne des
coups répétés à quelqu’un.

2 Toucher, explorer de la main
– Donner l’aspect de la
nacre.

3 A le courage de faire
quelque chose – Noter ce
qu’on ne veut pas oublier.

4 Il conduit les messages
du système nerveux vers
les organes – Indique une
addition – Il y en a plusieurs
dans un archipel.

5 Liquide sucré sécrété par
certaines plantes.

6 Complètement déconcerté
– Qui concerne la
navigation.

7 Sans vêtements – Pièce
de viande préparée par le
boucher – C’est le mot non,
en anglais.

8 Il en faut de la bonne dans le
jardin – Se servir de son nez.

VERTICALEMENT

1 Renversant, stupéfiant.

2 On peut y mettre des fleurs
– Mot dont on se sert pour
faire avancer un cheval.

3 Faire atchoum.
4 Symbole chimique du néon

– Métal blanc-gris.
5 Action de mettre de l’ordre

– Substance sécrétée par les
abeilles ouvrières.

6 Pas flou.
7 Moments très courts.
8 On peut s’y baigner

– Poisson à corps aplati.
9 Éclat de voix.
10Étincelant.
11 Ouvre les fenêtres pour

faire de l’air – Elle définit les
droits et devoirs de chacun.

12Des cheveux entrelacés.

SOLUTIONDUDERNIERSUDOKU

MOTS CROISÉS

SOLUTIONDUDERNIER NUMÉRO
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

HORIZONTALEMENT
1. Mille-pattes venimeux.

2. Jeu d’argent – Rames.

3. Qui marche péniblement
– Fausse note.

4. Fournit de la matière à bou-
chons.

5. À toi – Rivière d’Alsace
– Rivière du Congo.

6. Astate – Anesthésie.

7. Tout le monde y vit – Colère.

8. Juristes qui commentent
des décisions de justice.

9. Héroïne grecque – L’aîné de
Noé – Grand perroquet.

10. Excroissances charnues
– Eminence isolée.

11. Ébranlée – Agissent.

12. Maintenir fermement
– Passe au tamis.

VERTICALEMENT
1. Elles regardent.

2. Fermé – Grand arbre.

3. Bordures – Grincheux.

4. Fauve – Appréhender.

5. Chagriner.

6. Mets espagnol
– Développement.

7. Électronvolt – Minéral argi-
leux.

8. Station touristique française
– Se hisses.

9. Camées – Du verbe aller.

10. Frappées violemment
– Palpés.

11. École française – Belles-de-
jour.

12. Divisée – Équilibre de la per-
sonnalité.

16 février 2017 No 4791

V A R I A B L E M E N T

A V A N C E E O U N I R

G O N D O B U V E T T E

A U G U R E R O T A R S

B E E O E O R U S S E S

O O E P A V E S O S O E

N A S A L E O T U E U R

D I O G E N I E S O R O

A G H A O E T R I P E R

G R U Y E R E O T E T U

E I R E O E M P E T R E

O S E R P E O U S E E S

MOTS CROISÉS JUNIOR



22 JEUDI 16 FÉVRIER 2017 llaaTTrriibbuunnee

VOTRE HOROSCOPE
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Le climat apporté par le cycle de la Lune en Scorpion pourrait vous offrir une
ou deux journées plus mouvementées. L’attitude la plus décontractée sera
plus bénéfique que le stress, notamment s’il s’agit d’occurrences qui se situent
au delà de votre contrôle. Par ailleurs, la présence de Pluton en Capricorne
pourrait offrir un plus grand changement au 2e décan...

DU 22 DÉCEMBRE AU 20 JANVIER

DU 23 NOVEMBRE AU 21 DÉCEMBRE

La Lune en Scorpion pourrait exercer une influence particulière sur votre vie
sociale et votre popularité. De ce fait, les sorties dans le monde seront plus
ou moins indiquées. Vous aurez toutefois l’occasion de vous rapprocher d’une
personne qui vous intrigue, mais aussi de tisser des liens avec des gens qui
envisagent l’avenir de la même façon que vous.

DU 23 NOVEMBRE AU 21 DÉCEMBRE

Avec le cycle de la Lune de passage en Scorpion, il serait dommage que
certains de vos commentaires tombent dans l’oreille de la mauvaise personne.
Voici donc une mi-février lors de laquelle la discrétion et la présence d’esprit
seront à l’honneur. Toutefois il ne faudrait pas verser dans la méfiance
excessive et dans l’autocensure systématique. Usez de discernement...

DU 24 OCTOBRE AU 22 NOVEMBRE

Le bonheur dépend presque toujours de soi. Votre bonne disposition à l’endroit
des circonstances aura incontestablement d’heureuses répercussions sur votre
bien-être. Il ne servirait à rien de déployer des efforts pour contrer une
occurrence inévitable. Acceptez l’état actuel des choses et sachez profiter des
bonnes grâces que Jupiter en Balance peut vous offrir.

DU 23 SEPTEMBRE AU 23 OCTOBRE

L’influence du cycle de la Lune en Scorpion annonce une ou deux journées
sans doute plus mouvementées. Que ce soit en vous charmant ou en vous
agaçant, le comportement des gens qui vous entoureront risque de vous
étonner. C’est toutefois le temps d’évaluer vos options. Mais vous effectuerez
sûrement un choix plus judicieux si vous patientez encore un peu...

DU 24 AOÛT AU 22 SEPTEMBRE

Étant donné que la Lune en Scorpion est au carré du Lion, préparez-vous à
vivre une ou deux journées plus... complexes. Tandis que certains afficheront
un comportement plus émotif, les discussions sérieuses pourraient se
transformer en prises de têtes. Dans ce climat particulier, une certaine sagesse
sera de mise, et un comportement exemplaire serait le plus approprié...

DU 23 JUILLET AU 23 AOÛT

Déjà omniprésent, le cycle de la Lune en Scorpion, en face du Taureau, risque
de vous impatienter. Évitez de prononcer des paroles blessantes par le biais
d’interjections impulsives. Si un comportement vous agace, n’attendez pas
d’être à bout de patience pour le laisser savoir. Un entretien calme et franc
connaîtra de meilleurs résultats que n’importe quel accès de colère.

DU 21 AVRIL AU 20 MAI

DU 21 MARS AU 20 AVRIL

Il est probable que la surprise du jour se trouve dans l’arrivée du cycle de la
Lune en Scorpion, et non pas de la présence de Vénus, de Mars ou d’Uranus
en Bélier... quoique des tendances diamétralement opposées feront surgir plus
fortement leur antagonisme. Il demeure toutefois difficile de prévoir d’avance
combien de temps dureront vos déplacements et vos obligations.

DU 20 FÉVRIER AU 20 MARS

À l’approche de l’entrée du Soleil en Poissons - le samedi 18 prochain - vous
aurez tendance à vous laisser séduire plus facilement. Avec la Lune en
Scorpion, faites quand même appel à votre esprit rationnel. Ceci ne veut pas
dire de fermer votre porte aux personnes que vous rencontrerez, mais qu’il
vaudra mieux les connaître avant de vous projeter dans l’avenir.

Celle ou celui qui demande votre avis a probablement déjà une idée assez
précise de ce qu’on souhaite vous entendre dire. Alors tandis que la Lune se
trouve en Scorpion, au carré du Verseau, vous devriez bien réfléchir avant de
répondre à de telles requêtes, car certaines personnes risquent d’être plutôt
susceptibles. Le tact vous aidera à maintenir l’harmonie dans vos relations.

DU 21 JANVIER AU 19 FÉVRIER

Même si elle n’est pas de passage dans votre Signe, la Lune en Scorpion
risque d’amplifier les sentiments et les situations. Les débats entre tendances
diamétralement opposées pourraient ainsi s’enflammer, mais en bout de
ligne, conduire à un match nul. Dans ce climat plutôt complexe, il pourrait
vous être plus difficile de choisir quel camp appuyer...

DU 21 MAI AU 21 JUIN

Maintenant que la Lune arrive pour deux jours en Scorpion, il est recommandé
d’éviter les cachotteries. Les choses que vous gardez secrètes ou que vous
refusez d’avouer pourraient faire surface malgré vous, au moment le plus
inopportun. Vous avez donc intérêt à montrer franchement votre jeu. Les
autres vous apprécieront d’autant plus pour votre honnêteté.

DU 22 JUIN AU 22 JUILLET 5895 Avis publics

APPEL D’OFFRES 2017-013
SERVICES PROFESSIONNELS

POUR LA SURVEILLANCE ENVIRONNEMENTALE
DU CLIMAT SONORE –

BOULEVARD RENÉ-LÉVESQUE

La Ville de Sherbrooke demande des soumis-
sions pour des services professionnels pour la
surveillance environnementale du climat sonore –
Boulevard René-Lévesque.

Pour toute personne intéressée par le présent
appel d’offres, les documents de soumission de
même que tout document additionnel y étant lié
tel que les addendas, le cas échéant, peuvent être
obtenus à compter du 16 février 2017 par le biais
du système électronique d’appel d’offres SEAO à
l’adresse suivante : www.seao.ca sous le numéro
1051938 ou en communiquant au 1 866 669-7326.

Les soumissions scellées et marquées « APPEL
D’OFFRES 2017-013 Services professionnels pour
la surveillance environnementale du climat sonore
– Boulevard René-Lévesque », devront parvenir
au bureau du Service de l’approvisionnement et
des équipements situé au 555, rue des Grandes-
Fourches Sud, bloc A, Sherbrooke (Québec) J1H
5G7, le ou avant le 9 mars 2017 à 10 h 00. Les sou-
missions par télécopieur ne seront pas acceptées.

La Ville de Sherbrooke ne s’engage à accepter ni la
plus basse, ni aucune des soumissions.

Me Sabrina Béland
Chef de Section approvisionnement

ENCAN
Pour FRANK ENGELMANN

2930, CH. BARTLET, COOKSHIRE-EATONQC
LE SAMEDI 18 FÉVRIER 2017
À 10 H 30 PRÉCISÉMENT

SERONT VENDUS : mob. salle à manger 9 pièces en
noyer; ens. de thé 2 pièces de style victorien en rose;
mob. chambre 5 pièces comme neuf; ens. de lit en orme
comme neuf; horloge grand-père; table basse de style
victorien; 2 gros tapis; ens. chesterfield français provin-
cial; réfrigérateur Frigidaire comme neuf; four à micro-
ondes; lave-vaisselle portatif; table à abattant avec 4
chaises; quantité de chaises, bureaux et vaisselle; une
petite télévision; 2 pichets et bassin; quantité de cadres
et peintures; environ 1000 cartes de hockey; montres
de poches; vieux bijoux; quantité de bandes dessinées.
OUTILS : tondeuse à gazon à main Yardmachine 21
po; sableuse Makita; chargeurs à batterie; meuleuses
Dewalt; tampons; Shop Vac; soudeuse Meg; vis; lames
de scies; quantité d’écrous et boulons; 3 scies à chaîne;
scie à fer; kart de golf à gaz Harley Davidson; ens. de
socket; escrimeurs; engin stationnaire à gaz, grosse
quantité d’outils.
CAUSE DE LA VENTE : propriété vendue.
CONDITIONS : argent comptant ou chèques d’acheteurs
connus acceptés.
L’encanteur ne sera pas responsable des accidents
ou dommages de propriété le jour de encan.

ROSS BENNETT
ENCANTEUR BILINGUE ET LIQUIDATEUR

TÉL. : 819 563-2020 OU 572-5609
POUR DES PHOTOS ET PLUS D’INFO
ROSS OU SCOTT BENNETT FACEBOOK

La Ville de Sherbrooke recevra des soumis-
sions pour :

TRAVAUX DE RÉFECTION DE
LATOITURE DE LA CENTRALE

ABÉNAQUIS
APPEL D’OFFRES No 14152

Les documents de soumission sont disponibles
au portail du SEAO à l’adresse suivante :
www.seao.ca sous le numéro 1051907 ou
en communiquant au 1 866 669-7326. Les
soumissions doivent être reçues physiquement
dans une enveloppe scellée au bureau de
la Division de l’approvisionnement situé au
555, rue des Grandes-Fourches Sud, bloc A,
Sherbrooke avant le 7 mars 2017 à 14 heures.

La Ville se réserve le droit de n’accepter ni la
plus basse ni aucune des soumissions.

Mathious Vachon
Chef de la Division de l’approvisionnement
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La Ville de Sherbrooke recevra des soumis-
sions pour :

RÉFECTION DU PALIER DE

BUTÉE DU GROUPE NO 1

DE LA CENTRALE PATON

APPEL D’OFFRES NO 14149

Les documents de soumission sont disponibles
au portail du SEAO à l’adresse suivante :
www.seao.ca sous le numéro 1051919 ou
en communiquant au 1-866-669-7326. Les
soumissions doivent être reçues physiquement
dans une enveloppe scellée au bureau de
la Division de l’approvisionnement situé au
555, rue des Grandes-Fourches Sud, bloc A,
Sherbrooke avant le 7 mars 2017 à 14 heures.

La Ville se réserve le droit de n’accepter ni la
plus basse ni aucune des soumissions.

Mathious Vachon
Chef de la Division de l’approvisionnement

La Ville de Sherbrooke recevra des soumis-
sions pour :

FOURNITURE, INSTALLATION
ET MISE EN SERVICE D’UN
GROUPE ÉLECTROGÈNE AU
POSTE DE POMPAGE HERTEL
APPEL D’OFFRES NO 14110

Les documents de soumission sont disponibles
au portail du SEAO à l’adresse suivante :
www.seao.ca sous le numéro 1051929 ou
en communiquant au 1 866 669-7326. Les
soumissions doivent être reçues physiquement
dans une enveloppe scellée au bureau de
la Division de l’approvisionnement situé au
555, rue des Grandes-Fourches Sud, bloc A,
Sherbrooke avant le 7 mars 2017 à 14 heures.

La Ville se réserve le droit de n’accepter ni la
plus basse ni aucune des soumissions.

Mathious Vachon
Chef de la Division de l’approvisionnement
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IN MEMORIAM
BÉGIN (GÉRARD)
90 ans et 5 mois, Sherbrooke
BÉLISLE (RAYMOND)
89 ans , Granby, autrefois d’As-
bestos
CHAMPAGNE (LIONEL)
85 ans,Valcourt
CÔTÉ (CÉCILE (SÉVIGNY))
92 ans et 5 mois, Sherbrooke
GINGRAS (MARC)
86 ans et 9 mois, Sherbrooke
GOSSELIN (JACQUELINE
(AUGER) )

, Sherbrooke
LABELLE (CLAUDE)
78 ans , Sherbrooke
LAMBERT (CAROLE)
65 ans, Asbestos
LAPERLE (CARMEN (FON-
TAINE))
, Sherbrooke
LAVALLÉE (IRÈNE (LECLERC))
90 ans et 1 mois, Lac-Mégantic
MARTIN (GÉRALD)
72 ans, Sherbrooke, autrefois de
Disraëli

PARADIS (LILIANE (LABERGE))
87 ans, Sorel-Tracy, autrefois de
Sherbrooke
PROVOST (MICHEL)
61 ans, Magog
THERRIAULT, S.C. (FRÈRE
PAUL-EUGÈNE) (FRÈRE
EDMOND)
84 ans , Coaticook
THIBAULT-PICARD (GILBERTE)
87 ans, Stratford

RAYMONDBÉLISLE
À l’hôpital de Granby, le 12 février 2017, est décédé M. Raymond Bélisle à l’âge de 89 ans, époux
de feu Réjeanne Allie, demeurant à Granby autrefois d’Asbestos.

M. Bélisle repose aux Résidences funéraires Fréchette, 560, 1re avenue, Asbestos, le vendredi 17
février 2017 de 19 h à 21 h 30. Jour des funérailles, ouverture à 12 h et jusqu'au départ du salon
à 13 h 45. Funérailles le samedi 18 février 2017, à 14 h, en l'église St-Isaac-Jogues. Inhumation
au cimetière d'Asbestos.

M. Bélisle laisse dans le deuil ses enfants :Marielle (Denis Gingras), Lévis; Ginette (Gilles St-Hilaire),
Granby; Chantal (René Tanguay), Granby; ses petits-enfants : Julie, Jocelyn, Sophie, Gilles,
Mélanie, François et Simon; ses arrière-petits-enfants :Gabrielle, Clémence,Marie-Maude, Daliane,
Laurélie, Isaac, Océann et Raphaël. Il laisse sa grande amie Gisèle Petit et sa famille; ses frères et
soeurs : Réjeanne (Richard Jeanson), Léandre (Lucille Turmel), Antonio (Claire Roy) et feu Armand
(Gisèle Prince); ses beaux-frères et belles-soeurs : Réjean (Rhéa Grenier), Réal, Roger, Hélène,
Adrienne (Marcel Durand), Simone (feu Fernand Paquette), Denise (Marcel Randlett), feu Roland

(Marianne Lemay), feu Renaud et feu Laurier, de même que plusieurs autres parents et amis.

La famille désire remercier le personnel de soins palliatifs de l’hôpital de Granby. En témoignage de sympathie, des dons à
la FONDATION DE L’HÔPITAL DE GRANBY, seraient grandement appréciés par la famille, cartes disponibles au salon.

Les Résidences funéraires Fréchette
560, 1re avenue C.P. 113
Asbestos (Québec) J1T 3M9
Tél.: 819 879-2233 - Téléc.: 819 879-6844

Noël Fréchette,prés. thanatologue
Sylvie Fréchette, dir. thanatopractrice
deces@funerairefrechette.com
Affilliée à la C.T.Q.
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CARMEN (FONTAINE)
LAPERLE
(1927 - 2017)

«La mort est une réalité autant que la naissance, la
croissance, la maturité et la vieillesse. Je redoute
moins la mort que la déchéance, la dépendance et la
souffrance.»

Le 14 février 2017, de façon paisible, notre maman
nous a quittés vers un autre espace dans l’univers. Elle
était la fille de feu Albert Fontaine et de feu Albertine
Durocher et épouse de feu Agenor Laperle.

La famille vous accueillera à la Résidence funéraire
Steve L.Elkas, le samedi 18 février 2017 de 9 h 30
jusqu’au départ du salon à 13 h 45. Le service religieux
sera célébré à 15 h en l’Église de St-Malo et de là au
cimetière de St-Malo .

Elle laisse dans le deuil ses enfants : Francine (Jean-
Pierre Lauzier), Hélène (feu Marc-André Marquis),

Pauline (Jean-François King), Lucille, Sylvain (Monica Browne) et Mario (Josée Tremblay), elle
était aussi la mère de feu Solange (feu Gérard Doyon); ses petits-enfants : Étienne Doyon
(Isabèle Denis), Jasmin Laperle (Marie-Pier Bouchard), Anaïs Laperle, Tommy Laperle,Antoine
Laperle, feu Audrey Laperle et Maxime Laperle; ses arrière-petits-enfants : Philippe Doyon,
Justin Doyon et Marine Laperle. Elle était la soeur de feu Roland Fontaine (feu Béatrice
Fauteux), feu Estelle Fontaine (feu Bernard Duranleau), feu Réal Fontaine, feu Lionel Fontaine
(feu Thérèse Fortier), feu Normand Fontaine (Lilianne d’Anjou) et feu Florence Fontaine
(Raymond Pelletier); ses beaux-frères et belles-soeurs : feu Laurence Laperle (feu Armand Roy),
feu Émile Laperle (feu Annette Lamarre), feu Génoria Laperle (feu Rodolphe Roy), feu Origène
Laperle (feu Bernadette Roy), feu Andréa Laperle (feu Marguerite Roy), feu Gaspard Laperle
(feu Noëlla Plante) et feu Fernand Laperle (Béatrice Houle) ainsi que de nombreux neveux et
nièces, cousins et cousines, autres parents et amis.

Résidence funéraire Steve L. Elkas inc.
601, rue du Conseil
Sherbrooke (Québec), J1G 1K4
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

LIONEL CHAMPAGNE
(1931 - 2017)
À Valcourt, le 5 février 2017, est décédé à l'âge de 85 ans, M. Lionel Champagne, époux de dame
Thérèse Fortin, fils de feu Ernest Champagne et de feu Laurenda Raymond, demeurant à Valcourt.
La crémation a eu lieu au Centre funéraire Yves Houle. Les funérailles auront lieu le samedi 18
février à 11 h, en l’église, St-Joseph de Valcourt. Inhumation à une date ultérieure.

La famille vous accueillera au Centre funéraire Yves Houle, 1181 St-Joseph à Valcourt, le samedi
18 février, jour des funérailles, de 8 h 30 à 10 h 30.

Monsieur Lionel Champagne laisse dans le deuil, outre son épouse Mme Thérèse Fortin, ses
enfants : Pierre, Denis (Daniel Vachon),André, Danielle (Michel Valois) et Louise (Mario Gagnon); ses
petits-enfants : David (Sandra Clermont), Alexandre, Maxime, Mélissa (Maxime Tanguay), Steve et
Jessica; ses arrière-petits-enfants : Emerick et Loic. Il était le frère de feu Gérard (feu Laurette
Landry), feu Hervé (feu Antoinette Lampron), feu Yvette (feu Roméo Leclair), feu Jeannette (feu
Robert Thibodeau), feu Fernand, Pauline (feu Lucien Gouin), Cécile (Jean Cloutier), feu Maurice,

Rosaire (Estelle Boisvert), Réjeanne (Florian Paquin) et feu Monique; il était le beau-frère de feu Jeannine Fortin (feu Gérard
Therrien), feu Cécile (feu Yvon Mondor), Estelle (Armand Michauville) et Maurice. Il laisse aussi plusieurs neveux, nièces,
autres parents et amis. La famille tient à remercier le Dr Jean Turcotte ainsi que le personnel du CSSS du Val St-François
hébergement Valcourt, pour les bons soins prodigués à M. Lionel Champagne.

Centre funéraire Yves Houle
1181, rue St-Joseph
Valcourt (Québec)

Tél.: 450 532-2223
Téléc.: 819 826-3001
Info. décès: 1 800 405-4777

GÉRARDBÉGIN
(1926 - 2017)

Au CSSS-IUGS pavillon Argyll, le 3 février 2017, à l’âge de 90 ans et 5 mois, est
décédé monsieur Gérard Bégin, époux de madame Rollande Thivierge, fils de
feu madame Adelia Grondin et de feu monsieur Josepha Bégin. Il demeurait à
Sherbrooke.

La famille recevra les condoléances, en présence des cendres, à la Coopérative
funéraire de l'Estrie Complexe 485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, J1E 1H1, le samedi
18 février 2017 de 10 h à 12 h et de 13 h à 15 h. Une liturgie de la Parole sera
célébrée à la chapelle le même jour à 15 h.

M. Bégin laisse dans le deuil, outre son épouse, ses enfants : Renald (Marielle Brochu), Carolle, Serge
(Louise Beaudoin) et Johanne; ses petits-enfants : Karine, Jean-François, Véronique, Christine, Marilène,
Valérie, Pierre Luc et Myriam; ses arrière-petits-enfants : Louis-Charles, Maelly, Sofia et Antoine; il était
le frère de : feu Antoinette (feu Josaphat Fortin), Jeanne D'Arc (feu Gérard Goupil), feu Yolande (Emery
Faucher), feu Léonel (feu Jeannine Grondin), Emilien (Rose Goupil), feu Jean Noël (feu Monique Couture),
feu Léandre (Jeanne D'Arc Richard), Aline (Raymond Ruelle) et feu Anita; il laisse également ses beaux-
frères et belles-soeurs de la famille Thivierge ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines,
autres parents et amis.

Merci à l'équipe du 3e étage de l'hôpital et du centre d'hébergement Argyll pour les bons soins. Vos
témoignages de sympathie peuvent se traduire par un don à la FONDATION VITAE. Des formulaires
seront disponibles sur place.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

CÉCILE (SÉVIGNY) CÔTÉ
(1924 - 2017)

À son domicile, le 13 février 2017, à l’âge de 92 ans et 5 mois, est décédée madame Cécile
Sévigny, épouse de feu monsieur Jean-Paul Côté, fille de feu madame Flora Labadie et de
feu monsieur Eugène Sévigny. Elle demeurait à Sherbrooke.

La famille recevra les condoléances, en présence du corps, à la Coopérative funéraire de l'Estrie
Short, 505, rue Short, Sherbrooke, J1H 2E6, le vendredi 17 février 2017 de 19 h à 21 h et le
samedi 18 février 2017 de 8 h 30 à 10 h. Le service religieux sera célébré le samedi 18 février 2017,
à 10 h, à l'église Immaculée-Conception, 320, rue de Mère-Teresa, Sherbrooke. L’inhumation se fera
au Cimetière St-Michel.

Mme Sévigny Côté laisse dans le deuil ses enfants : feu Lise (Lucien), Guy (Suzanne), Luc (Pierrette),
Micheline (Charles), Johanne (Yvon), Jacques (Diane), Jocelyne (Michel), Sylvie (François) et Denis

(Jocelyne); 11 petits-enfants; 15 arrière-petits-enfants; neveux, nièces, autres parents et amis.

La famille tient à remercier Dr Geneviève Olivier (son ange gardien) ainsi que les préposées de la Coop des serv. à domicile.
Vos témoignages de sympathie peuvent se traduire par un don à un organisme de votre choix. Des formulaires seront
disponibles sur place.

Coopérative funéraire de l’Estrie
505, rue Short, Sherbrooke, Qc J1H 2E6
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 564-7346

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

MARCGINGRAS
(1930 - 2017)
Au CSSS-IUGS pavillon Argyll de Sherbrooke, le 10 février 2017 à l’âge de 86 ans et 9 mois est
décédé M. Marc Gingras, époux de feu Lilianne Godbout. Il était le fils de feu Emeril Gingras et de
feu Rébecca Hétu. M. Gingras laisse dans le deuil son fils Michel (Jacqueline Audet) et sa soeur
Marcelle (feu Thomas Séminaro). Il était le frère de : feu Roland (feu Blanche Bolduc), feu Merilda
(feu Georges Lavigne et feu Benjamin Roy en secondes noces), feu Gilles (feu Lucienne Rousseau),
feu Bertrand (décédé à l’âge d’un mois), feu Bernard (feu Rita Hallée), feu Bernadette (feu Aristide
Guévremont) et feu Lorraine (feu Cecil ‘’Bob’’ Prewer). M. Gingras laisse également dans le deuil
de nombreux neveux et nièces, autres parents, amis et anciens confrères de travail du domaine de
la structure d’acier dans lequel il a oeuvré plus de quarante ans. La famille vous accueillera au
Complexe funéraire Steve L.Elkas, 4230, rue Bertrand-Fabi, Sherbrooke, le dimanche 19 février à
compter de 12 h 30 jusqu’à 14 h. Une cérémonie d'adieu sera célébrée le dimanche 19 février 2017
à 14 h au Complexe funéraire Steve L.Elkas. Les cendres seront déposées à une date ultérieure au

cimetière St-Michel de Sherbrooke. En témoignage de sympathie, des dons à la SOCIÉTÉ ALZHEIMER DE L’ESTRIE seraient
appréciés (375 rue Argyll, Sherbrooke, Qc., J1J 3H5) ou à la FONDATION VITAE à la même adresse. La famille désire
remercier tout le personnel dévoué du 5e étage à l’IUGS pavillon Argyll pour le support et les bons soins prodigués à
M. Gingras. Un merci spécial à l’équipe du service animation-loisirs qu’il affectionnait particulièrement.

Complexe funéraire Steve L. Elkas inc.
4230, rue Bertrand-Fabi
Sherbrooke (Québec), J1N 1X6
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

JACQUELINE (AUGER) GOSSELIN
(1944 - 2017)

Après une longue et courageuse lutte contre le cancer, Jacqueline Auger Gosselin est décédée le
10 février 2017, à l’àge de 72 ans, entourée de ses proches.
Elle laisse dans le deuil son mari, Richard (Mégo), ses filles Sonia (Stéphane Bélanger) et Mélanie
(Tom Cwikla); ses petits-enfants, Henri, Sébastien, Thomas et Yolanda. Elle a été précédée dans la
mort par ses parents, Henri Auger et Antoinette Bergeron; ses frères, Jean-Guy et Jacques et sa
soeur, Gisèle. Elle laisse également dans le deuil son frère Raymond et sa soeur Lise; ses beaux-
frères et belles-soeurs, Denise (Wilfrid Hébert), Françoise (Réal Nadeau), Jean-Marc (Lucie
Ouellet), ainsi que de nombreux neveux, nièces, cousins, cousines et amis.
La famille vous accueillera au Complexe funéraire Steve L. Elkas Inc., 4230 rue Bertrand-Fabi,
Sherbrooke, le 17 février de 19 h à 22 h et samedi à compter de 9 h. Le service religieux aura lieu
à 11 h, le samedi 18 février à l'église Ste-Praxède de Bromptonville. L’inhumation aura lieu à une
date ultérieure au Cimetière Ste-Praxède de Bromptonville. La famille tient à remercier tout le

personnel du CHUS Fleurimont et Hôtel-Dieu ainsi que du CLSC qui l'ont suivie au cours des trois dernières années,
notamment l'oncologue Annie Beaudoin et l'infirmière Vicky Grandmont. La famille tient également à remercier Dre Chantal
Doyon et toute l'équipe de la Maison Aube-Lumière qui l'ont accompagnée vers son dernier repos. En guise de sympathie, la
famille vous invite à faire un don à LA MAISON AUBE-LUMIÈRE, 3071, 12e Avenue Nord Sherbrooke, Qc J1H 5H3.

Complexe funéraire Steve L. Elkas inc.
4230, rue Bertrand-Fabi
Sherbrooke (Québec), J1N 1X6
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com
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CLAUDE LABELLE
(1938 - 2017)

À Puerta Vallarta, Mexique le 6 février 2017 à l’âge de 78 ans, est décédé Claude
Labelle époux de feu Rose Essiambre, fils de feu Eva Pelletier et de feu Gabriel Labelle
demeurant à Sherbrooke.

Les renseignements concernant les funérailles vous seront fourni dans une prochaine
parution.

Il laisse dans le deuil les enfants de feu son épouse, Normand Caouette et Michelle
Caouette, 3 petits-enfants et 3 arrière-petits-enfants; il était le frère de : feu Yvon
(feu Jeannine), feu Jean-Jacques (Marielle), feu Marcelle (feu Robert) et André (Jacque-
line); il était le beau-frère de : feu Yvette, feu Wilfrid (feu Yvette), feu Eva (feu Jean),
feu Jeannette (feu Robert), feu Réal, Auréat (Roland), feu Omer (feu Denise), feu Marcel

(feu Lise), Jean-Guy (Simonne), Denise (Gilles) et feu Claude (Christiane). Il laisse également son amie Lise
Bouchard, cousins, cousines, neveux, nièces, autres parents et amis.

Vos témoignages de sympathie peuvent se traduire par un don à la FONDATIONS DU CHUS.

Résidence funéraire Steve L. Elkas inc.
601, rue du Conseil
Sherbrooke (Québec), J1G 1K4
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

CAROLE LAMBERT

Subitement, le 7 février 2017 est décédée Mme Carole Lambert à l’âge de 65 ans
fille de feu Gaston Lambert et de feu Eve-Rose St-Germain, demeurant à
Asbestos.

La famille recevra les condoléances des parents et amis au salon des Résidences
funéraires Fréchette, 560, 1re avenue, Asbestos, le jour de la Liturgiea, le samedi
18 février 2017, à compter de 13 h. La Cérémonie d'Adieu suivra à 15 h au salon
funéraire. Les cendres seront déposées à une date ultérieure.

Mme Lambert laisse dans le deuil ses frères et soeurs : Gilles (Lucille Caouette),
Victoriaville; André (Lise Goudreault), Laval; Pauline (feu Gilles Audette), Montréal

et Francine (André Beauregard), St-Hyacinthe ainsi que ses neveux et nièces de même que plusieurs
autres parents et amis.

Les Résidences funéraires Fréchette
560, 1re avenue C.P. 113
Asbestos (Québec) J1T 3M9
Tél.: 819 879-2233 - Téléc.: 819 879-6844

Noël Fréchette,prés. thanatologue
Sylvie Fréchette, dir. thanatopractrice
deces@funerairefrechette.com
Affilliée à la C.T.Q.

IRÈNE (LECLERC) LAVALLÉE
(1927 - 2017)
Au CIUSS-CHUS-CSSS du Granit de Lac-Mégantic, le mardi 14 février 2017 à l'âge de 90 ans et
1 mois, est décédée Mme Irène Leclerc, épouse de feu Léonard Lavallée, demeurant à Lac-
Mégantic. Le service religieux sera célébré le samedi 18 février 2017 à 13 h 30 en l'église Sainte-
Agnès de Lac-Mégantic. La famille recevra les condoléances le vendredi 17 février de 14 h à 16 h
et de 19 h à 21 h ainsi que le samedi, jour des funérailles, à compter de 11 h 30 au Centre
funéraire Coopératif du Granit, 3844, Québec-Central, Lac-Mégantic. Inhumation au cimetière de
Lac-Mégantic. Elle laisse dans le deuil ses enfants : Louise Lavallée (Alain Roy), Luc (Josée
Dubreuil),André (Martine Grenier) et Bruno (Guylaine Lemieux); ses 6 petits-enfants et ses 3 arrière-
petits-enfants. Elle était la soeur de : feu Léona Leclerc (feu Rosaire Giguère, feu Paul Croteau),
feu Aurore (feu Lorenzo Vachon), feu Albert (Marie-Paule Grégoire), feu Lucienne (feu Armand
Lessard, feu Léo Bolduc), feu Ernest (Rolande Roy), feu Julienne (feu Elphège Gill), Marie-Paule
(feu Désiré Kozma), Jeannette (feu Fernand Bilodeau), feu Paul (Jeannine Théberge), feu Jacque-

line (feu Claude Richard), Berthe (Claude Guay), feu Clément , Robert (Lucie Gamache), Lise (Laval Carrier). Elle était la belle-
soeur de : feu Yolande Lavallée, feu Benoit, feu Sr.Françoise, feu fr.Gérard , feu Jean-Paul (Jeanne d'Arc Lapierre, Marie-
Andrée (feu Roger Bruneau), Guy (Jeannine Vachon), feu Louisette, François (feu Lucille Bolduc), Claude (Monette Dallaire).
Elle laisse également dans le deuil ses neveux, nièces, cousins, cousines ainsi que de nombreux parents et amis.

Centre funéraire Coopératif du Granit
Tél.: 819 583-2919 Téléc.: 819 583-3743
Sans frais: 1 800 667-2919
Manon Grenier, d.g.

www.cfgranit.qc.ca

GÉRALDMARTIN
(1944- 2017)

Subitement à son domicile, le 7 février 2017, est décédé monsieur Gérald Martin à l’âge de 72 ans,
fils de madame Rose-Aimée Poulin et de feu Lucien Martin. Il demeurait à Sherbrooke et autrefois
de Disraeli. La famille accueillera les parents et amis à La Maison funéraire Audet Ltée., 496,
avenue Jacques-Cartier, Disraeli (Québec), G0N 1E0, le samedi, 18 février, jour des funérailles, à
compter de 8 h jusqu’au départ du salon à 10 h 15. Les funérailles seront célébrées le samedi, 18
février 2017, à 10 h 30, en l’église Ste-Luce de Disraeli.
Monsieur Gérald Martin laisse dans le deuil ses 3 enfants : François Martin (Brigitte), Isabelle
Martin et Claudia Martin (Christian); sa petite-fille : Audréanne ainsi que la mère de ses enfants :
madame Anita Lemieux. Il laisse également dans le deuil sa mère : madame Rose-Aimée Poulin
(feu Lucien Martin); ses frères et soeurs : Pierrette Martin (Roland Lapointe), Françoise
(feu Jean-Paul Lapointe), Gilles (Anne-Marie Larose), Lucette (Michel Lapointe), Luc (Johanne
Langley), Roseline (Daniel Guimont) et Marina Martin (Henri Perron) ainsi que ses nombreux neveux,

nièces, cousins, cousines, autres parents et amis.
En témoignage de sympathie, un don à la FONDATION DES MALADIES MENTALES (55, avenue du Mont-Royal Ouest,
bureau 804, Montréal, Québec, H2T 2S6) serait grandement apprécié de la famille. Téléphone : 1-888-529-5354.
http://www.fondationdesmaladiesmentales.org/

La maison funéraire Audet ltée
496, avenue Jacques-Cartier
Disraeli (Québec) G0N 1E0
Tél.: 418 449-2500

Téléc.: 418 449-1773
Pierre Dupuis, président
Symon Audet, directeur
www.maisonfuneraireaudet.com

LILIANE (LABERGE) PARADIS
(1929 - 2017)

Au Centre Elizabeth-Lafrance de Sorel-Tracy, le 13 février 2017 est décédée Mme Liliane Laberge
Paradis à l’âge de 87 ans, fille de feu Aimé Laberge et de feu Léa Blanchette et l’épouse de
feu Marcel Paradis, demeurant à Sorel-Tracy, autrefois de Sherbrooke.
La famille vous accueillera à la Résidence funéraire Steve L. Elkas (601, rue du Conseil, Sherbrooke,
QC, J1G 1K4), le vendredi 17 février 2017 de 14 h à 16 h et de 19 h à 22 h et samedi le 18 février
2017 de 9 h à 10 h 30. Les funérailles seront célébrée le samedi 18 février 2017, à 11 h, en l’Église
Marie-Médiatrice (3025, rue Galt Ouest, Sherbrooke, QC, J1K 1M8), suivi de l’inhumation des
cendres au Cimetière St-Michel de Sherbrooke à une date ultérieure.
Mme Laberge Paradis laisse dans le deuil son fils : Réjean Paradis (Anne Larochelle), son petit-fils :
Luc-Etienne Paradis; ses frères et soeurs : Rita (Robert Laflotte), Paulette (Yvan Martel), Pauline,
Monique (Richard Ménard), Richard, Christiane (Bertrand St-Pierre), feu Fernand (Gracienne Lemay)
et feu Roland; ses beaux-frères : Bertrand Paradis (Candide Poulin), Robert Paradis (feu Rolande

Duperré), feu Gérard Paradis et feu Gaston Paradis (feu Lucille Fortier); elle laisse également de nombreux neveux, nièces,
autres parents et amis.
En témoignage de sympathie des dons à la SOCIÉTÉ ALZHEIMER DE L’ESTRIE,740, Galt Ouest, bureau 112, Sherbrooke (QC),
J1H 1Z3, téléphone : 819 821-5127, télécopie : 819 820-8649, serraient grandement appréciés.

Résidence funéraire Steve L. Elkas inc.
601, rue du Conseil
Sherbrooke (Québec), J1G 1K4
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

MICHEL PROVOST
(1956 - 2017)

À Magog le 13 février 2017, est décédé M.Michel Provost à l’âge de 61 ans, époux
de Lise Labrecque, demeurant à Magog.

La famille vous accueillera au Complexe funéraire Ledoux, situé au 155, rue
Sherbrooke, Magog, le samedi 18 février de 14 h à 16 h puis de 19 h à 21 h et le
dimanche 19 février de 9 h à 11 h, afin de recevoir vos témoignages de sympathie.
La cérémonie aura lieu dimanche à 11 h à la chapelle du complexe Ledoux.

Outre son épouse, il laisse dans le deuil son père, Laurier Provost (Gisèle) et sa fille,
Marie-Michelle; ses frères et soeurs : Denis, Pierre (Estelle), Gaétan (Danielle),

Sylvain (Johanne), Martin; ses beaux-frères et ses belles-soeurs : feu Conrad (Diane), Micheline (Aubert),
Philippe (Marie-Claude) ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines, autres parents et amis.

Complexe funéraire Ledoux
155, rue Sherbrooke
Magog (Québec) J1X 2R5

Tél.: 819 843-4473
Téléc.: 819 843-4563
Courriel : info@ledouxmagog.com
Site Web: ledouxmagog.com

FRÈRE EDMONDTHERRIAULT, S.C.
(FRÈRE PAUL-EUGÈNE)
(1933 - 2017)

À Sherbrooke, le 12 février 2017, est décédé frère Edmond Therriault (Frère Paul-Eugène) de
la communauté des Frères du Sacré-Coeur. Il était âgé de 84 ans dont 67 ans de vie
religieuse. Il a oeuvré à Coaticook pendant plus de 30 ans.

Outre ses confrères religieux, il laisse dans le deuil son frère André (Thérèse Gagnon), sa soeur
Claire (Gilles Bilodeau) et sa soeur Diane (Guy Richard), il était aussi le frère de feu Lise, il
laisse sa belle-soeur Pierrette Ouellette (feu Gilles), son beau-frère André Chamberland
(feu Gisèle) ainsi que des neveux et nièces, cousins et cousines.

Les membres de la communauté et de la famille recevront les condoléances au 129, rue du
Frère-Théode, Sherbrooke (arr. Bromptonville), tél. : 819 846-2739, téléc. : 819 846-2911, courriel : secretariat@fsc-
canada.com, le vendredi 17 février 2017 de 14 h à 16 h puis de 19 h à 21 h et le samedi 18 février à compter de
9 h 30 jusqu’à l'eucharistie d'adieu qui sera célébrée à 11 h au même endroit. L’inhumation aura lieu au cimetière de
la communauté à une date ultérieure.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

GILBERTE THIBAULT-PICARD
(1929 - 2017)

Au CHUS Hôtel-Dieu, le 11 février 2017, est décédée madame Gilberte Thibault-Picard, à l'âge de
87 ans, épouse de feu Roger Picard, demeurant autrefois à Stratford. La famille recevra les
condoléances des parents et amis le samedi 18 février 2017, de 9 h 30 à 13 h 15, à la Salle
communautaire de Stratford, 170, ave. Centrale Nord, Stratford (Québec). Les funérailles seront
célébrées le même jour à 13 h 30 en l'église St-Gabriel de Stratford. Les cendres seront déposées
ultérieurement au cimetière St-Gabriel de Stratford.Mme Gilberte Thibault Picard laisse dans le deuil
ses enfants : Jocelyn (Nicole Roy), Suzanne (Yvon Hébert), Diane (feu Conrad Labrecque, Francine
Chenard, nièce (Serge Boulanger), Réjean (Micheline Poulin), Martial (Louise Chagnon), Gilles
(Micheline Houle) et André. Elle laisse également dans le deuil ses 19 petits-enfants et ses 17
arrière-petits-enfants. Elle était la soeur de feu Ozélina (feu Évariste Leblanc), feu Éva,
feu Josaphat (feu Yvonne Poulin), feu Malvina (feu Georges Gauthier), Adéodat (feu Rita Couture),
feu Léa (feu Arthur Chenard), feu Dorilla (feu Gérard Chenard et feu Gérard Grenier), André (Agathe

Doyon), feu Rose-Aimée (feu Maurice Couture), feu Rachel (feu Robert Poulin) et feu Rénald (Jeannine Hébert). Elle laisse aussi
dans le deuil sa belle-soeur de la famille Picard, Jeannette Béliveau, ainsi que ses nombreux neveux, nièces, cousins,
cousines, autres parents et amis. La famille tient à remercier le personnel du CHUS Hôtel-Dieu pour les bons soins prodigués
à leur mère, madame Gilberte Thibault-Picard.

Complexe funéraire Steve L. Elkas inc.
4230, rue Bertrand-Fabi
Sherbrooke (Québec), J1N 1X6
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com
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René-ChaRles QuiRion

rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Une fraudeuse en 
attente de sa peine empruntera de 
l’argent à sa mère pour rembourser 
son crime.

Claudine Lessard, qui avait reconnu 
sa culpabilité envers son employeur, 
devait subir les observations sur la 
peine dans son dossier, mercredi, 

au palais de justice de Sherbrooke.
L a  f e m m e  d e  4 1   a n s  ava i t 

reconnu avoir fraudé son ancien 
employeur Construction Guy 
Sébas pour 13 243 $ entre juin et 
septembre 2012.

La fraudeuse, qui avait accès aux 
chèques de l’entreprise, libellait ces 
chèques à son nom.

Elle a répété le stratagème frau-
duleux à plusieurs reprises comme 
en font foi les 27 chefs d’accusation 
qu’elle a reconnus devant le tribunal.

Claudine Lessard avait pris une 
entente de paiement pour rembour-
ser l’entreprise Guy Sébas, mais en 
septembre 2016, elle n’avait rem-
boursé que 950 $.

Son avocate Me Mélissa Gilbert 
a expliqué au tribunal qu’elle avait 
seulement des contacts par cour-
riel avec Claudine Lessard, mais 
ne réussissait pas à la rencontrer. 
Le juge Conrad Chapdelaine de la 
Cour du Québec a décidé de lan-
cer un mandat d’arrestation afin 

qu’elle se présente au tribunal en 
avant-midi.

Claudine Lessard s’est finalement 
présentée au tribunal en après-midi. 
Elle a mentionné que sa mère reti-
rera une somme de ses REER pour 
rembourser la fraude à l’ancien 
employeur de sa fille.

Le dossier a été reporté au 
20 février prochain pour l’imposi-
tion de la peine.

Claudine Lessard est accusée 
d’autres événements de fraude.

Elle doit revenir devant le tribunal 
le 29 mars prochain pour être accu-
sée de deux chefs d’accusation de 
fraude de moins de 5000 $ à l’endroit 
de la compagnie Centaur entre avril 
et mai 2016 de même qu’à l’endroit 
du camping Beau-Lieu entre mai et 
juin 2016.

C’est Me Marie-Line Ducharme qui 
représente le ministère public dans 
le premier dossier de fraude, alors 
que Me Cassandra Carola a autorisé 
les nouvelles accusations.

Sa mère l’aidera à rembourser sa fraude

René-ChaRles QuiRion

rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Déclaré apte 
à faire face aux procédures judi-
ciaires, mardi, Pierrot Lapierre a 
renoncé mercredi à son enquête 
sur remise en liberté.

L’homme de 51 ans est accusé de 
séquestration, de voies de fait grave, 
de voies de fait armées, de menaces 
de mort et d’entrave au travail des 
policiers. 

Lapierre aurait séquestré une 
femme qui l’hébergeait sur une 
période de six heures le 6 février 
dernier.

Pa r  la  vo i x  de  s o n  avo cat , 
Me Patrick Fréchette, Lapierre a 
renoncé à son enquête sur remise 

en liberté.
Le juge Conrad Chapdelaine de 

la Cour du Québec a ordonné la 
détention de Lapierre jusqu’à la fin 
des procédures judiciaires.

C’est un différend avec la victime 
alléguée dans le logement de l’ouest 
de Sherbrooke qui serait à l’origine 
de cette affaire.

Lapierre aurait battue sa victime 
une bonne partie de la journéeen 
la frappant à coups de pied et à 
coups de poing à une quarantaine 
de reprises. Il aurait aussi utilisé des 
béquilles. Lapierre, qui possède des 
antécédents judiciaires, aurait aussi 
tenté d’étrangler sa victime avec un 
fil de recharge et l’aurait forcée à 
manger de la nourriture pour chats.

Me Fréchette a reporté le dossier au 
20 février prochain « pour faire avan-
cer les choses ».

Pierrot Lapierre 
renonce à sa liberté

René-ChaRles QuiRion

rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Les yeux rougis, 
Gabriel Paquin, un individu sans 
antécédent judiciaire, a pris le 
chemin de la détention, mercredi 
à Sherbrooke, pour avoir trempé 
dans une affaire de production de 
marijuana.

Paquin avait reconnu sa culpabili-
té à des accusations de production 
de cannabis et de vol d’électricité à 
Orford.

L’ h o m m e  d e  3 3   a n s  a  é t é 
condamné à dix mois de prison à 
la suite d’une suggestion commune 
de son avocate Me Mélissa Gilbert et 
du procureur aux poursuites crimi-
nelles Me François Parent.

« C’est certain que ce n’est pas 
facile. Je comprends que je dois 
payer pour ce que j’ai fait aux yeux 
de la loi », a expliqué Paquin avant 

d’être incarcéré.
Le juge Conrad Chapdelaine, qui 

a imposé la peine, a souligné que 
Paquin avait remis de l’ordre dans 
sa vie, mais qu’une peine de déten-
tion lui était imposée notamment 
en raison des conséquences que 
contribue à faire la drogue sur les 
utilisateurs.

Une probation d’une année lui a 
été imposée.

Paquin a été arrêté le 19 sep-
tembre 2014 alors qu’il se trouvait 
à la résidence qu’il louait sur la 
route 220 à Orford.

L’enquête menée par la Régie de 
police Memphrémagog a permis 
de constater une surconsommation 
électrique à l’intérieur du domicile 
de même que de la chaleur qui s’en 
échappait.

Munis d’un mandat de perquisi-
tion, les policiers sont débarqués 
et ont découvert une serre de pro-
duction dans un garage adjacent à 
la résidence.

La production était répartie sur 
deux étages. Les policiers avaient 
trouvé 334 plants de cannabis.

Divers items servant à la produc-
tion de stupéfiants ont été trouvés 
sur les lieux.

L’ADN trouvé dans un gant à l’in-
térieur de la serre de production a 
permis de relier Gabriel Paquin et la 
serre de production.

Le courant électrique avait aussi 
été dévié. Paquin a reconnu un vol 
d’électricité entre le 5 juillet et le 
19 septembre 2014.

Concernant la possession de can-
nabis, c’est une odeur de cannabis 
frais dans l’habitacle de son véhicule 
qui avait attiré l’attention des poli-
ciers en août 2014, quelques jours 
avant la perquisition à son domicile.

Un rapport présentenciel posi-
tif concernant la reprise en main 
de l’accusé a permis à son avocate 
Me  Gilbert de négocier une peine 
plus clémente avec le ministère 
public. 

Dix mois de prison pour 
production de marijuana

5144059  5125968  
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UNIVERSITAIRE
Masculin
 MJ V D PP Pc Pts
McGill 13 10 3 977 803 20
Concordia 13 9 4 865 838 18
UQAM 14 7 7 970 970 14
Laval 13 5 8 835 859 10
Bishop’s 13 2 11 877 983 4
samedi 11 février
Laval 70 Bishop’s 68
Concordia 63 UQAM 52
Jeudi 16 février
McGill à Concordia, 20h.
Vendredi 17 février
UQAM à Laval, 20h.
samedi 18 février
Bishop’s à McGill, 17h.

FéMinin
 MJ V D PP Pc Pts
Laval 13 12 1 920 727 24
McGill 13 7 6 746 766 14
UQAM 14 7 7 843 869 14
Concordia 13 5 8 831 894 10
Bishop’s 13 2 11 738 822 4
samedi 11 février
Concordia 79 UQAM 63
Laval 61 Bishop’s 39
Jeudi 16 février
McGill à Concordia, 18h.
Vendredi 17 février
UQAM à Laval, 18h.
samedi 18 février
Bishop’s à McGill, 15h.

HOCKEY

HOCKEYLNH BASKETBALL
LAH
ASSOCIATION DE L’EST
sEcTiOn aTlanTiQuE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Scranton 51 37 11 3 0 179 121 77
Lehigh Valley 49 32 15 2 0 176 138 66
Providence 50 28 13 5 4 151 126 65
Bridgeport 48 30 16 1 1 147 139 62
Hershey 50 25 14 8 3 171 155 61
Springfield 49 17 23 7 2 119 143 43
Hartford 49 18 26 3 2 130 171 41

sEcTiOn nORD
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Albany 52 29 21 1 1 146 144 60
Syracuse 50 25 16 4 5 150 148 59
St. John’s 52 23 22 6 1 145 161 53
Toronto 50 24 22 3 1 154 141 52
Utica 49 20 21 6 2 125 142 48
Binghamton 50 22 25 2 1 129 161 47
Rochester 49 20 27 0 2 133 159 42

ASSOCIATION DE L’OUEST
sEcTiOn cEnTRalE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
G. Rapids 49 32 14 1 2 167 120 67
Chicago 52 29 17 3 3 174 142 64
Milwaukee 49 27 17 3 2 133 136 59
Iowa 52 25 20 5 2 131 139 57
Cleveland 48 23 19 2 4 116 126 52
Charlotte 48 22 23 3 0 119 129 47
Rockford 52 18 23 8 3 122 169 47
Manitoba 49 19 24 3 3 122 154 44

sEcTiOn PaciFiQuE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
San Jose 43 28 11 1 3 150 105 60
San Diego 44 27 13 2 2 140 112 58
Ontario 44 24 12 8 0 134 129 56
Texas 46 23 20 1 2 148 152 49
Tucson 43 21 17 5 0 121 142 47
San Antonio 50 21 24 4 1 129 149 47
Bakersfield 44 19 19 5 1 123 129 44
Stockton 43 19 19 4 1 122 124 43
Mercredi 15 février
Manitoba 5 G. Rapids 7
Cleveland 0 Rockford 2
Binghamton 6 St. John’s 4
Syracuse 1 Albany 6
Toronto 2 Utica 5
San Antonio à Milwaukee, 20h.
Iowa à Ontario, 22h.
Vendredi 17 février
Manitoba à Toronto, 19h.
W./B. Scranton à Albany, 19h.
San Antonio à G. Rapids, 19h.
Bridgeport à Rochester, 19h05.
Utica à Springfield, 19h05.
Hershey à Providence, 19h05.
Hartford à Lehigh Valley, 19h05.
Charlotte à Milwaukee, 20h.
Cleveland à Rockford, 20h.
Chicago au Texas, 20h30.
San Diego à Bakersfield, 22h.
Tucson à Ontario, 22h.
San Jose à Stockton, 22h30.
samedi 18 février
Bridgeport à Albany, 13h.
Manitoba à Toronto, 15h.
Syracuse à St. John’s, 18h.
San Antonio à G. Rapids, 19h.
Hartford à Lehigh Valley, 19h05.
W./B. Scranton à Springfield, 19h05.
Hershey à Providence, 19h05.
Rochester à Binghamton, 19h05.
Chicago au Texas, 20h.
Charlotte à Rockford, 20h.
San Jose à Ontario, 21h.
Tucson à San Diego, 22h.
Bakersfield à Stockton, 22h30.

MARQUEURS
nOTE:en date du 15 février.
 MJ B a Pts
Boland, Rimouski 56 40 51 91
Abramov, Gatineau 53 38 41 79
Fortier, Halifax 54 28 51 79
Beauchemin, Charl. 56 38 40 78
Chlapik, Charl. 43 29 49 78
Fiore, C.-B. 49 44 32 76
Hischier, Halifax 45 37 39 76
Highmore, St-Jean 53 27 47 74
Goulet, Victoriaville 56 30 42 72
Montcalm, Rimouski 54 14 56 70
Ratelle, Chicoutimi 53 38 31 69
Boivin, A.-Bathurst 55 33 35 68
Roy, Chicoutimi 40 28 38 66
Waked, R.-N. 53 31 34 65

LNAH
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Jonquière 34 25 6 2 1 155 99 53
Sorel-Tracy 34 22 11 1 0 137 104 45
St.-G 34 18 11 5 0 128 134 41
Thet. Mines 34 17 14 1 2 129 131 37
Riv.-du-Loup 34 13 15 5 1 125 142 32
Laval 34 14 18 2 0 123 163 30
T.-Rivières 34 10 19 3 2 124 148 25
Jeudi 16 février
Laval à Sorel-Tracy, 20h.
Vendredi 17 février
Thet. Mines à Jonquière, 20h.
Sorel-Tracy à Riv.-du-Loup, 20h.
St-G. à T.-Rivières, 20h.
samedi 18 février
Riv.-du-Loup à Thet. Mines, 19h30.
Jonquière à St-Georges., 20h.

RENDEMENT - CANADIEN
nOTE: en date du 15 février.
 MJ B a PTs
Pacioretty  58 28 22 50
Radulov  56 14 28 42
Weber  58 13 19 32
Danault  58 10 20 30
Byron  57 14 15 29
Galchenyuk  37 12 17 29
Petry  56 8 18 26
Markov  39 3 21 24
Plekanec  58 7 16 23
Beaulieu  52 2 18 20
Shaw  44 7 12 19
Gallagher  40 6 12 18
Lehkonen  49 11 5 16
Mitchell  58 7 8 15
Nesterov  41 4 9 13
Flynn  44 6 4 10
Desharnais  29 4 6 10
Carr  33 2 7 9
Andrighetto  25 2 6 8
Emelin  56 2 5 7
Pateryn  22 1 5 6
McCarron  18 1 4 5
Redmond  16 0 5 5
Terry  14 2 2 4
Montoya  16 0 2 2
Hudon  3 0 2 2
Scherbak  3 1 0 1
Price  43 0 1 1
De La Rose  9 0 0 0
Johnston  7 0 0 0
Hanley  7 0 0 0
Farnham  3 0 0 0
Sergachev  3 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %arr.
Price  24 14 5 105 2 2,46 ,917
Montoya  7 5 3 40 2 2,56 ,913

RENDEMENT - SÉNATEURS
nOTE: en date du 15 février.
 MJ B a PTs
Karlsson  54 8 38 46
Stone  53 20 21 41
Turris  54 18 19 37
Hoffman  49 18 19 37
Smith  52 13 14 27
Dzingel  54 11 16 27
Brassard  54 9 18 27
Ryan  48 12 11 23
Phaneuf  54 8 15 23
Pageau  54 6 14 20
Pyatt  54 6 11 17
Wideman  48 3 10 13
Kelly  54 5 5 10
Wingels  45 6 3 9
Ceci  54 1 8 9
Methot  50 0 8 8
Claesson  17 0 5 5
Neil  48 1 2 3
Borowiecki  46 1 1 2
Lazar  29 0 1 1
Condon  32 0 0 0
Anderson  21 0 0 0
Hammond  6 0 0 0
Bailey  5 0 0 0
McCormick  5 0 0 0
Englund  4 0 0 0
Varone  4 0 0 0
Harpur  1 0 0 0
Driedger  1 0 0 0
Chabot  1 0 0 0
Blunden  1 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %arr.
Condon  16 9 5 75 4 2,53 ,913
Anderson  13 7 1 50 4 2,37 ,926

MARQUEURS
nOTE: en date du 15 février.
 B a Pts
McDavid, Edm 18 45 63
Crosby, Pit 30 31 61
Backstrom, Was 17 43 60
Burns, SJ 24 35 59
Marchand, Bos 24 34 58
Kane, Chi 19 39 58
Scheifele, Win 25 31 56
Malkin, Pit 23 33 56
Seguin, Dal 21 35 56
Kessel, Pit 20 34 54
Tarasenko, STL 26 27 53
Benn, Dal 19 34 53
Carter, LA 29 22 51
Ovechkin, Was 26 25 51
Panarin, Chi 19 32 51
Pacioretty, Mon 28 22 50
Draisaitl, Edm 21 29 50
Granlund, Minn 16 34 50
Atkinson, Clb 27 22 49
Kucherov, TB 21 28 49
Pastrnak, Bos 25 23 48

LNH
Mardi 14 février
Colorado 2 New Jersey 3
Vancouver 0 Pittsburgh 4
N.Y. Islanders 1 Toronto 7
Buffalo 3 Ottawa 2
Anaheim 1 Minnesota 0
Dallas 2 Winnipeg 5
Arizona 2 Edmonton 5
Mercredi 15 février
Toronto 2 Columbus 5
St. Louis 2 Detroit 0
Philadelphie à Calgary, 21h30.
Floride à San Jose, 22h30.
Jeudi 16 février
Winnipeg à Pittsburgh, 19h.
Ottawa au New Jersey, 19h.
Rangers à N.Y. Islanders, 19h.
Colorado à Buffalo, 19h30.
Vancouver à St. Louis, 20h.
Dallas au Minnesota, 20h.
Philadelphie à Edmonton, 21h.
Arizona à Los Angeles, 22h30.
Vendredi 17 février
Pittsburgh à Columbus, 19h.
Colorado en Caroline, 19h30.
Floride à Anaheim, 22h.
samedi 18 février
St. Louis à Buffalo, 13h.
Winnipeg à Montréal, 14h.
Washington à Detroit, 14h.
Edmonton à Chicago, 19h.
Ottawa à Toronto, 19h.
Islanders au New Jersey, 19h.
Tampa Bay à Dallas, 20h.
Nashville au Minnesota, 20h.
San Jose en Arizona, 20h.
Floride à Los Angeles, 22h.
Calgary à Vancouver, 22h.
Dimanche 19 février
Washington à Rangers, 12h30.
Detroit à Pittsburgh, 15h.
Winnipeg à Ottawa, 17h.
Chicago à Buffalo, 18h.
Nashville à Columbus, 18h.
New Jersey à N.Y. Islanders, 18h.
Toronto en Caroline, 19h.
Tampa Bay au Colorado, 20h.
Boston à San Jose, 20h30.
Los Angeles à Anaheim, 21h.
Philadelphie à Vancouver, 22h.

ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP Bc Pts Dom. étr. 10 Dern. sér.
Montréal 58 31 19 6 2 30 165 150 70 18-7-3-1 13-12-3-1 3-6-0-1 P-2
Ottawa 54 29 19 5 1 25 145 146 64 16-9-5-1 13-10-0-0 4-4-2-0 P-1
Boston 58 29 23 4 2 27 157 155 64 15-13-0-0 14-10-4-2 6-4-0-0 G-3
SECTION MÉTROPOLITAINE
 MJ G P DP DF GRP BP Bc Pts Dom. étr. 10 Dern. sér.
Washington 56 39 11 2 4 38 192 121 84 24-5-0-1 15-6-2-3 8-2-0-0 G-6
Pittsburgh 55 35 13 5 2 33 197 155 77 23-3-2-1 12-10-3-1 6-2-1-1 G-1
Columbus 56 36 15 4 1 34 182 138 77 20-8-1-0 16-7-3-1 4-5-1-0 G-1
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP Bc Pts Dom. étr. 10 Dern. sér.
N.Y. Rangers 56 37 18 0 1 35 192 147 75 18-11-0-1 19-7-0-0 8-2-0-0 G-6
Toronto 56 26 19 5 6 25 174 167 63 14-9-1-3 12-10-4-3 3-5-2-0 P-1
Philadelphie 56 27 22 3 4 22 147 168 61 17-9-1-3 10-13-2-1 5-4-1-0 G-1
N.Y. Islanders 55 25 20 7 3 24 162 165 60 18-8-4-2 7-12-3-1 6-3-1-0 P-1
Floride 54 24 20 5 5 21 134 153 58 14-10-1-2 10-10-4-3 5-3-2-0 G-1
New Jersey 56 24 22 8 2 21 131 159 58 12-10-4-0 12-12-4-2 5-4-1-0 G-1
Buffalo 57 24 23 5 5 23 141 161 58 13-10-2-2 11-13-3-3 4-5-1-0 G-1
Tampa Bay 56 25 24 4 3 22 154 160 57 14-10-1-1 11-14-3-2 4-4-1-1 G-1
Caroline 53 24 22 3 4 22 140 156 55 17-6-0-1 7-16-3-3 3-7-0-0 P-2
Detroit 57 22 25 10 0 16 141 171 54 11-13-5-0 11-12-5-0 2-6-2-0 P-5

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION CENTRALE
 MJ G P DP DF GRP BP Bc Pts Dom. étr. 10 Dern. sér.
Minnesota 56 37 13 4 2 34 187 130 80 19-7-1-0 18-6-3-2 7-2-1-0 P-1
Chicago 57 35 17 4 1 33 166 147 75 18-7-3-1 17-10-1-0 7-3-0-0 G-5
St. Louis 57 30 22 4 1 29 163 165 65 17-9-3-1 13-13-1-0 7-3-0-0 G-5
SECTION PACIFIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP Bc Pts Dom. étr. 10 Dern. sér.
San Jose 57 34 18 4 1 32 156 135 73 18-7-1-1 16-11-3-0 5-2-2-1 G-1
Anaheim 58 30 18 8 2 28 152 147 70 17-6-2-1 13-12-6-1 4-5-0-1 G-1
Edmonton 57 30 19 4 4 26 162 148 68 14-10-1-2 16-9-3-2 5-4-0-1 G-1
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP Bc Pts Dom. étr. 10 Dern. sér.
Nashville 56 27 21 5 3 25 158 151 62 16-7-4-2 11-14-1-1 5-4-1-0 G-1
Los Angeles 55 28 23 1 3 27 138 136 60 15-8-0-1 13-15-1-2 6-4-0-0 G-1
Calgary 57 28 26 1 2 25 149 164 59 14-14-0-0 14-12-1-2 4-6-0-0 P-1
Vancouver 57 25 26 4 2 21 135 164 56 17-8-3-0 8-18-1-2 3-7-0-0 P-1
Winnipeg 59 26 29 3 1 24 171 187 56 14-14-0-1 12-15-3-0 4-6-0-0 G-1
Dallas 58 22 26 9 1 22 160 187 54 15-9-5-1 7-17-4-0 3-6-0-1 P-2
Arizona 55 19 29 6 1 14 131 174 45 12-13-2-1 7-16-4-0 6-3-1-0 P-1
Colorado 54 15 37 1 1 15 109 184 32 7-19-0-1 8-18-1-0 2-8-0-0 P-4

LHO
ASSOCIATION DE L’EST
sEcTiOn EsT
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Oshawa 53 32 16 3 2 184 164 69
Peterb. 53 32 16 2 3 186 168 69
Kingston 53 25 20 5 3 131 157 58
Hamilton 53 25 23 3 2 184 176 55
Ottawa 53 20 28 5 0 174 224 45

sEcTiOn cEnTRalE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Miss. 54 24 17 6 7 187 187 61
Sudbury 53 22 25 6 0 164 204 50
Niagara 54 18 26 6 4 163 207 46
North Bay 53 19 30 3 1 153 201 42
Barrie 53 14 32 6 1 147 225 35

ASSOCIATION DE L’OUEST
sEcTiOn cEnTRE-OuEsT
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Erie 53 40 10 2 1 252 142 83
London 53 36 10 3 4 227 147 79
O. Sound 53 37 14 1 1 214 132 76
Kitchener 54 29 21 2 2 201 200 62
Guelph 53 18 30 3 2 159 223 41

sEcTiOn OuEsT
 MJ V D DP DF BP BC Pts
S.S. Marie 55 38 14 2 1 229 178 79
Windsor 54 33 13 5 3 185 142 74
Sarnia 54 26 22 5 1 202 211 58
Flint 53 26 22 1 4 172 183 57
Saginaw 54 20 26 6 2 162 205 48
Mercredi 15 février
Kingston 2 Mississauga 1 (F)
Flint 0 O. Sound 4
London 1 Erie 5
Guelph 2 Sarnia 6
Sudbury 2 S.S. Marie 7
Jeudi 16 février
Niagara à North Bay, 19h.
Hamilton à Peterb., 19h05.
Sarnia à Windsor, 19h05.
Vendredi 17 février
Erie à Mississauga, 19h.
North Bay à Sudbury, 19h.
Peterb. à Kingston, 19h.
Flint à Saginaw, 19h05.
Kitchener à S.S. Marie, 19h07.
Barrie à Guelph, 19h30.
O. Sound à London, 19h30.

SOMMAIRE

COLL. MASCULIN
 MJ V D DPF BP Bc Pts
A.-Laurendeau 33 23 6 4 117 72 51

Lennoxville 34 22 9 3 131 106 47

Ch.-St-Lawrence 32 21 8 3 118 92 45

Ste.-Foy 34 20 12 2 124 96 42

Sorel-Tracy 32 19 10 3 117 98 41

St.-Laurent 33 17 13 3 112 93 37

Lionel.-Groulx 33 16 14 3 93 107 35

St-Hyacinthe 34 17 15 2 125 120 36

Alma 34 16 16 2 117 142 34

Thetford 36 13 22 1 127 143 27

Laflèche 32 11 17 4 96 130 26

Dawson 33 5 25 3 83 161 13

Dimanche 12 février
Alma 7 Sorel-Tracy 6 (F)

Dawson 2 St.-Laurent 5

A.-Laurendeau 3 Ste.-Foy 1

Vendredi 17 février
Lennoxville à St.-Laurent, 19h30.

St-Hyacinthe à S.-Tracy, 19h30.

Ste.-Foy à Laflèche, 19h45.

Ch.-St-Lawrence à Dawson, 20h.

samedi 18 février
St-Hyacinthe à Laflèche, 14h15.

Alma à Lionel-Groulx, 15h30.

A.-Laurendeau à Ste-Foy, 18h30.

LHJAAAQ
sEcTiOn MaRTin sT-lOuis
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Terrebonne 43 39 4 0 0 260 133 78
St-Léonard 45 29 11 2 3 228 163 63
Saint-Jérome 45 19 23 1 2 198 234 41
Sainte-Agathe 46 18 26 1 1 219 262 38
Montréal-Est 45 15 27 3 1 170 236 34
Gatineau 45 13 26 4 2 188 258 32

sEcTiOn alEX BuRROWs
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Longueuil 45 39 4 0 2 271 147 80
Granby 44 31 11 1 1 246 169 64
Valleyfield 43 23 19 1 0 197 199 47
Chambly 44 17 23 4 0 187 235 38
Princeville  42 13 24 3 2 174 227 31
V.-Dorion 43 9 27 5 2 140 228 25
Dimanche 12 février
Longueuil 12 V.-Dorion 6
Terrebonne 4 St-Léonard 3 (F)
Princeville 8 Chambly 5
Granby 7 Montréal-Est 2
Gatineau 9 Sainte-Agathe 7
Mercredi 15 février
Valleyfield 2 St-Jérôme 1
Jeudi 16 février
Terrebonne à Gatineau, 19h30.
V.-Dorion à Valleyfield, 19h30.
Vendredi 17 février
Granby à Longueuil, 19h30.
St-Léonard à Ste-Agathe, 19h30.
Montréal-Est à Terrebonne, 19h30.
Chambly à Gatineau, 20h.
Princeville à V.-Dorion, 20h.

LHSAM
SÉRIES ÉLIMINATOIRES 
Quarts de finale (4 de 7)
samedi 11 février
Windsor 5 Waterloo 4
(La série est égale 1-1)
La Tuque 6 Cap-Mad. 3
(La Tuque mène la série 1-0)
Louiseville 6 St-Cyrille 5
(Louiseville mène la série 2-0)
Dimanche 12 février
St-Léonard 4 Donnacona 3
(St-Léonard mène la série 2-0)
Vendredi 17 février
Donnacona à St-Léonard, 20h30.
St-Cyrille à Louiseville, 20h30.
Cap-Mad. à La Tuque, 21h.
samedi 18 février
Windsor à Waterloo, 19h30.
La Tuque à Cap-Mad., 20h.
Louiseville à St-Cyrille, 21h.
Dimanche 19 février
St-Léonard à Donnacona, 16h30.

MARQUEURS
nOTE:en date du 14 février.

 MJ B a Pts
Charpentier, Sor 32 24 33 57

Bellemare, TR 34 17 38 55

Carpentier, Jon 32 20 29 49

Corbeil, TR 31 27 19 46

Ouellet, Jon 33 22 24 46

Charette, StG 25 9 34 43

Deschatelets, RDL 32 13 30 43

NBA
ASSOCIATION DE L’EST
sEcTiOn aTlanTiQuE
 G P Moy. Diff.
Boston 37 19 ,661 —
Toronto 33 24 ,579 41/2
New York 23 33 ,411 14
Philadelphie 21 35 ,375 16
Brooklyn 9 47 ,161 28

sEcTiOn suD-EsT
 G P Moy. Diff.
Washington 33 21 ,611 —
Atlanta 32 23 ,582 11/2
Miami 25 32 ,439 91/2
Charlotte 24 32 ,429 10
Orlando 21 37 ,362 14

sEcTiOn cEnTRalE
 G P Moy. Diff.
Cleveland 39 16 ,709 —
Indiana 29 27 ,518 101/2
Chicago 27 29 ,482 121/2
Detroit 27 30 ,474 13
Milwaukee 25 30 ,455 14

ASSOCIATION DE L’OUEST
sEcTiOn suD-OuEsT
 G P Moy. Diff.
San Antonio 43 13 ,768 —
Houston 40 18 ,690 4
Memphis 34 24 ,586 10
La N.-Orléans 23 34 ,404 201/2
Dallas 22 34 ,393 21

sEcTiOn nORD-OuEsT
 G P Moy. Diff.
Utah 34 22 ,607 —
Okl. City 31 25 ,554 3
Denver 25 30 ,455 81/2
Portland 23 32 ,418 101/2
Minnesota 21 35 ,375 13

sEcTiOn PaciFiQuE
 G P Moy. Diff.
Golden State 46 9 ,836 —
L.A. Clippers 34 21 ,618 12
Sacramento 24 32 ,429 221/2
L.A. Lakers 19 38 ,333 28
Phoenix 17 39 ,304 291/2
lundi 13 février
San Antonio 110 Indiana 106
Philadelphie 105 Charlotte 99
Memphis 112 Brooklyn 103
Orlando 116 Miami 107
Okl. City 98 Washington 120
Detroit 89 Milwaukee 102
Boston 111 Dallas 98
L.A. Clippers 88 Utah 72
Golden State 110 Denver 132
La N.-Orléans 110 Phoenix 108
Atlanta 109 Portland 104 (P)
Mardi 14 février
Cleveland 116 Minnesota 108
Toronto 94 Chicago 105
Sacramento 97 L.A. Lakers 96
Mercredi 15 février
San Antonio 107 Orlando 79
Indiana 104 Cleveland 113
Dallas 91 Detroit 98
Milwaukee 129 Brooklyn 125
Charlotte 85 Toronto 90
Philadelphie 108 Boston 116
Miami 117 Houston 109
La N.-Orléans 95 Memphis 91
Portland à l’Utah, 21h.
Minnesota à Denver, 21h.
L.A. Lakers à Phoenix, 21h.
New York à Okl. City, 21h30.
Atlanta à L.A. Clippers, 22h30.
Sacramento à Golden State, 22h30.
Jeudi 16 février
Washington en Indiana, 19h.
Boston à Chicago, 20h.

Toronto 2
Columbus 5
Première période
1. Columbus, Anderson 11 (Karls-
son, Jones) 4:30
2. Columbus, Jenner 11 (Werenski, 
Dubinsky) 11:15
Pénalité(s) — Jenner Clb 18:24.

Deuxième période
3. Columbus, Bjorkstrand 1 (Wen-
nberg, Saad) 1:32
4. Columbus, Foligno 20 (Werenski, 
Wennberg) 9:56 (an)
5. Toronto, Kadri 22 (Komarov, 
Leivo) 17:28
Pénalité(s) — Zaitsev Tor 2:25, 
Martin Tor 5:17, Bozak Tor 9:03, 
Banc Tor 18:30.

Troisième période
6. Toronto, Kadri 23 (Leivo) 6:19
7. Columbus, Calvert 9 (Jones) 
17:39 (fd)
Pénalité(s) — Bozak Tor 6:57, John-
son Clb 6:57, Atkinson Clb 15:19.

Tirs au but
Toronto 15 7 11 — 33
Columbus 18 12 5 — 35
Gardiens — Toronto: Curtis McEl-
hinney (P, 4-4-2); Columbus: Joonas 
Korpisalo (G, 4-1-0).
avantages numériques — Toronto: 
0-2; Columbus: 1-4.
arbitres — Francis Charron, Marc 
Joannette. Juges de lignes — Dar-
ren Gibbs, Pierre Racicot.
assistance — 14,548.

LHJMQ
sEcTiOn EsT
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Shawinigan 54 36 14 3 1 209 140 76
Chicoutimi 55 31 20 2 2 165 167 66
Victoriaville 56 29 20 5 2 192 190 65
Québec 55 27 23 3 2 155 187 59
Rimouski 56 23 28 5 0 205 209 51
B.-Comeau 54 19 27 5 3 163 197 46

sEcTiOn OuEsT
 MJ V D DP DF BP BC Pts
B.-Boisbriand 55 34 15 4 2 187 148 74
R.-Noranda 54 33 14 2 5 208 149 73
Gatineau 55 25 26 4 0 187 212 54
Val-d’Or 55 22 29 2 2 179 221 48
Drum. 54 21 28 0 5 174 216 47
Sherbrooke 55 22 30 1 2 180 222 47

sEcTiOn MaRiTiMEs
 MJ V D DP DF BP BC Pts
St-Jean 53 36 13 3 1 217 142 76
Charl. 54 35 16 3 0 233 178 73
Cap-Breton 56 32 20 2 2 225 187 68
A.-Bathurst 55 30 20 3 2 223 204 65
Halifax 54 24 25 2 3 199 204 53
Moncton 54 13 38 2 1 139 267 29
Mercredi 15 février
A.-Bathurst 4 Moncton 3
Cap-Breton 5 Shawinigan 6
Victoriaville 5 Sherbrooke 6 (P)
Val-d’Or 1 R.-Noranda 2
B.-Boisbriand 6 Chicoutimi 4
Rimouski 2 Gatineau 3 (P)
Vendredi 17 février
Charlottetown à Moncton, 18h.
Halifax à A.-Bathurst, 18h.
Saint-Jean à Victoriaville, 19h.
Rimouski à R.-Noranda, 19h30.
Québec à Drummondville, 19h30.
Cap-Breton à Val-d’Or, 19h30.
Chicoutimi à B.-Comeau, 19h30.
Sherbrooke à Gatineau, 19h30.
samedi 18 février
Saint-Jean à Chicoutimi, 16h.
Drummondville à Shawinigan, 16h.
Gatineau à B.-Boisbriand, 16h.
Moncton à A.-Bathurst, 18h.
Charlottetown à Halifax, 18h.
Cap-Breton à R.-Noranda, 19h.
Rimouski à Val-d’Or, 19h.
Dimanche 19 février
B.-Boisbriand à Sherbrooke, 15h.

MIDGET AAA
SÉRIES ÉLIMINATOIRES
HUITIÈMES DE FINALE (3 DE 5)
Trois-Rivières obtient un laissez-
passer grâce à sa victoire au Chal-
lenge CCM

amos (15) c. sem. st-François (1)
Jeudi 16 février
Amos à St-François, 19h.
Vendredi 17 février
Amos à St-François, 19h.
Dimanche 19 février
St-François à Amos, 13h30.

châteauguay (14) c. st-Eustache (2)
Mercredi 15 février
Châteauguay 0 St-Eustache 4
(St-Eustache mène la série 1-0)
Jeudi 16 février
Châteauguay à St-Eustache, 19h15.
Dimanche 19 février
St-Eustache à Châteauguay, 13h30.

Gatineau (13) c. c.-lemoyne (3)
Jeudi 16 février
Gatineau à C.-Lemoyne, 19h30.
Vendredi 17 février
Gatineau à C.-Lemoyne, 19h30.
Dimanche 19 février
C.-Lemoyne à Gatineau, 19h30.

Jonquière (12) c. notre-Dame (4)
Mercredi 15 février
Jonquière 3 Notre-Dame 2 (P)
(Jonquière mène la série 1-0)
Mercredi 16 février
Jonquière à Notre-Dame, 19h30.
Dimanche 19 février
Notre-Dame à Jonquière, 14h.

a.-Girouard (11) c. Magog (5)
Jeudi 16 février
A.-Girouard à Magog, 19h.
Vendredi 17 février
A.-Girouard à Magog, 19h.
Dimanche 19 février
Magog à A.-Girouard, 14h.

l.-Montréal (10) c. E.-Blondin (6)
Jeudi 16 février
L.-Montréal à E.-Blondin, 19h.
Vendredi 17 février
L.-Montréal à E.-Blondin, 19h.
Dimanche 19 février
E.-Blondin à L.-Montréal, 13h30.

lévis (9) c. E.-Blondin (7)
Jeudi 16 février
Lévis à Lac St-Louis, 19h.
Vendredi 17 février
Lévis à Lac St-Louis, 19h.
Dimanche 19 février
Lac St-Louis à Lévis, 14h.
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S
i le tirage au sort vous 
a favorisé, votre forfait 
de chasse au gros gibier 
dans une réserve fau-
nique est probablement 

déjà confirmé pour l’automne 
prochain. Si, par contre, vous 
n’étiez pas parmi les inscrits ou 
vous retrouviez parmi les « frap-
peurs suppléants » placés sur la 
liste d’attente, c’est la journée du 
magasinage intensif.

La Sépaq passe à compter d’au-
jourd’hui en mode réservation 
grand public des séjours encore 
disponibles pour l’orignal ou le 
chevreuil. Les chasseurs familiers 
avec la formule ont surveillé à dis-
tance les opportunités dans le ter-
ritoire qu’ils convoitent afin d’être 
parmi les premiers « à dégainer ». 
Bon réflexe, car la concurrence 
est de plus en plus vive.

Pour une deuxième année 
consécutive, le nombre de postu-
lants pour l’orignal a augmenté de 

5 pour cent. Un intérêt croissant 
qui a poussé les confirmations à 
la hausse. 

« Entre 90 et 95 pour cent de 
l’offre est déjà comblée. Malgré 
cela, il reste quelques séjours 
disponibles dans des réserves 
très convoitées », rapporte Élaine 
Ayotte, du service des communi-
cations de la Sépaq, 

À la veille de la deuxième étape 
de commercialisation, c’était 
notamment le cas pour la réserve 
faunique de Rimouski, où trois 
groupes de chasseurs sur quatre 
ont récolté un orignal à l’au-
tomne 2016. Là comme ailleurs, 
les meilleurs territoires trouvent 
preneurs en premier. Mais des 
séjours y étaient encore ouverts 
pour des secteurs où le taux de 
succès a été supérieur l’an dernier 
à la moyenne de 61 pour cent 
enregistrée pour l’orignal dans 
l’ensemble des réserves fauniques 
de la province.

Au bas de la page d’accueil du 
site sepaq.com, référez-vous à 
l’onglet « Disponibilités pour la 
saison 2017 ». Cet inventaire est 
fréquemment mis à jour.

Il est relativement simple en 
élargissant vos recherches de 
trouver une solution de rechange, 
même dans un endroit où vous 
n’avez jamais mis les pieds. Après 
avoir choisi une réserve, vous 
trouverez l’historique de chasse 
ainsi que la cartographie pour 
chacun de secteurs à l’onglet 
« Information ». 

Avec un plan B, vous ne per-
drez pas votre priorité si on vous 
informe que votre premier choix 
n’est plus disponible au moment 
de traiter votre demande. Le 
service téléphonique centralisé 
sera offert durant toute la jour-
née de jeudi à compter de 9 h 
au 1-800-665-6527 option 3. Dès 
vendredi, il sera préférable de 
communiquer directement avec 
les réserves.

On pourrait croire que le déso-
lant déclin du cheptel d’orignaux 
en Estrie incite de plus en plus 
de chasseurs à délaisser la région 
pour se tourner vers les réserves 
fauniques. Il n’y a pas de mouve-
ment de masse perceptible à tra-
vers les inscriptions au tirage au 

sort en provenance de la région. 
Ce nombre se maintient autour 
de 2500 participants.

Si la chasse à l’orignal gagne en 
popularité dans le réseau de la 
Sépaq, c’est le contraire pour le 
cerf de Virginie. Il y a un recul de 
l’ordre de 25 pour cent des ins-
criptions et des réservations dans 
les quelques réserves où cette 

chasse est permise.
Rappelons par ailleurs que ce 

n’est pas avant le mois de mai 
qu’aura lieu le tirage au sort rele-
vant de la Sépaq pour les permis 
de cerfs sans bois qui seront émis 
en 2017 dans les différentes zones 
de chasse de l’Estrie. Le nombre 
de ces permis n’a toujours pas été 
fixé Québec.

Jeudi de magasinage
LUC 
LAROCHELLE
COUREUR DES BOIS
luc.larochelle@latribune.qc.ca

La Sépaq déclenche à compter d’aujourd’hui la seconde étape de son processus 
de réservation des séjours de chasse au gros gibier dans les réserves fauniques 
en prévision de l’automne prochain. L’intérêt est à la hausse pour l’orignal, mais 
décline pour le chevreuil. — PHOTO FOURNIE PAR LA SÉPAQ, STEVE DESCHÊNES

SÉBASTIEN LAJOIE

sebastien.lajoie@latribune.qc.ca

SHERBROOKE – Pour certains, 
c’est de gagner la Coupe Stanley. 
Pour d’autres, c’est de marquer le 
but décisif en finale. Pour Georgia 
Bailey et plusieurs autres jeunes 
filles qui participent à la 58e édi-
tion du Tournoi international 
de hockey pee-wee de Québec, 
c’est d’imiter Sarah Vaillancourt 
et de remporter l’or aux Jeux 
olympiques.

Les jeunes filles dirigées par l’an-
cienne olympienne Caroline Ouel-
lette disputeront leur deuxième 
match à Québec, jeudi.

Cette sélection baptisée Équipe 
Québec féminin dispute ses par-
ties dans la catégorie inter-B. Elle 
a déjà un match de disputé, une 
défaite plus qu’honorable de 1-0 
contre les Harfangs de Beauport.

Les filles doivent absolument 
gagner leur match de jeudi contre 

les Flames de Northwest Calgary 
afin de poursuivre leur parcours.

« C’est le plus gros 
tournoi auquel j’ai 
participé; on se 
croirait chez les 
professionnels! »

 — Georgia Bailey

« On a eu le processus de sélec-
tion avant les Fêtes, et on a prati-
qué une fois, en plus de disputer 
un match préparatoire, contre 
l’Australie, une victoire de 9-1. 
Le match était disputé au Centre 
Vidéotron, c’était vraiment impres-
sionnant. C’est le plus gros tournoi 
auquel j’ai participé; on se croirait 
chez les professionnels! », a indi-
qué Georgia Bailey, l’une des deux 
Sherbrookoises à faire partie de 
l’équipe d’étoiles. L’autre est Nao-
mie Côté.

Comme Sarah Vaillancourt
Équipe Québec féminin dispute son 
deuxième match jeudi à Québec

Équipe Québec féminin participe au Tournoi international de hockey pee-wee 
de Québec pour la deuxième année consécutive. Elle est dirigée par les olym-
piennes Caroline Ouellette et Kim Saint-Pierre. — PHOTO FOURNIE

« Ensuite, on a eu trois entraî-
nements avant d’affronter les gar-
çons des Harfangs. On a joué un 
bon match, ils ont compté un but 
chanceux! »

« C’est dur de marquer des buts 
contre les gars; ils veulent un peu 
plus que nous à la fin, et ils ne 
sont pas toujours gentils! Nous, on 

joue davantage en équipe, eux, ils 
jouent plus individuellement. »

LE BONHEUR!

Georgia Bailey évolue cette 
année en catégorie pee-wee AA 
féminin, elle qui a été l’une des 
dernières retranchées lors du 
camp des Harfangs pee-wee AAA 

relève.
Jouer avec les garçons, elle 

connaît. Mais jouer à Québec, à sa 
première année pee-wee, et avec 
ce personnel d’entraîneurs, c’est le 
bonheur!

« C’est vraiment cool à Québec et 
jouer contre les gars, c’est un bon 
feeling, j’aime ça! Surtout, on est 
chanceuse d’être dirigée par des 
filles comme Caroline Ouellette, 
Kim Saint-Pierre, Marie-Philip 
Poulin et Catherine Ward! C’est 
mon rêve de représenter le Canada 
aux Olympiques! »

Georgia a déjà rencontré Sarah 
Vaillancourt à quelques reprises; le 
cheminement de la Sherbrookoise, 
qui a gagné l’or à deux reprises 
(Turin et Vancouver) avec l’équipe 
nationale canadienne, inspire la 
jeune fille au plus haut point.

«  Dans mes objectifs à venir, 
j’aimerais faire partie de l’équipe 
pee-wee AAA du Québec avec les 
filles, faire partie d’équipe Québec, 
être choisie sur Équipe Canada 
junior et jouer aux Olympiques. 
J’aime assez le hockey pour ça! », a 
indiqué celle qui excelle aussi en 
gymnastique.

Le match de jeudi démarre à 
11 h 15.
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MAGOG —  Les Cantonniers de 
Magog sont réguliers comme les 
aiguilles d’une horloge. La saison 
dernière, la troupe de Félix Potvin 
avait clôturé le calendrier régulier 
de la Ligue midget AAA du Québec 
au cinquième rang du classement 
général en vertu d’une fiche de 
26 victoires contre 20 revers. Un 
an plus tard, dans un calendrier 
écourté de six joutes, les Mago-
gois ont aussi terminé au cin-
quième échelon avec 22 victoires 
et 18 défaites.

Faut-il en déduire pour autant 
que les Cantonniers surprendront 
à nouveau le monde du hockey en 
se qualifiant pour la grande finale? 
Disons que les apparences sont 
trompeuses.

Vrai que le rendement des deux 
dernières éditions des Canton-
niers est similaire, mais il ne faut 
pas aller plus loin dans le jeu des 
ressemblances. Il y a un an, les 
Cantonniers pouvaient compter 
sur des joueurs plus expérimentés 
et l’équipe était en santé.

C’est différent cette année. 
L’équipe est beaucoup plus jeune 
et on sait déjà que le gardien 
Jacob Delorme et le capitaine 
Jordan Chabot manqueront à 
l’appel. Delorme pour au moins 
le début de cette série contre 
Antoine-Girouard et Chabot n’est 
pas encore proche d’un retour. 
C’est sans compter que les défen-
seurs Justin Bergeron et Zackiel 
Couture viennent tout juste de 
retrouver leurs coéquipiers sur la 
glace. Ils ont certainement du rat-
trapage à faire pour retrouver une 

forme physique exemplaire et leurs 
repères sur la glace.

AVANTAGE MAGOG

En saison régulière, les Canton-
niers ont largement eu le dessus 
sur les Gaulois avec quatre vic-
toires en cinq rencontres. Difficile 
de parier contre eux diront plu-
sieurs. Bah! Les chiffres de la sai-
son régulière, vous pouvez jeter ça 
par la fenêtre se plaisent à répéter 
les entraîneurs. Et ils ont raison. 
Parlez-en à Martin Cadorette, 
qui dirigeait les Gaulois en 2015-
2016 avant d’aller rejoindre Martin 
Bernard chez le Drakkar de Baie-
Comeau cette année. Ses Gaulois 
avaient triomphé des Magogois 
dans quatre des cinq duels entre 
les deux équipes. Et qu’est-il arrivé 
dans les séries? Les Gaulois n’ont 
pas veillé tard devant les adoles-
cents de Félix Potvin. Il y a des 
joueurs qui s’en souviennent au 
sein de la formation maskoutaine 
et ils voudront assurément prendre 
leur revanche à compter de ce soir.

Qui plus est, ce serait une erreur 
de sous-estimer les Gaulois mal-
gré leur 11e place au classement 
général. Ils viennent de termi-
ner le calendrier régulier avec 

quatre victoires à leurs cinq der-
nières parties. Et sur les patinoires 
étrangères, ils ont maintenu une 
moyenne de, 500, ce qui n’est pas 
à dédaigner. Pour mettre un peu 
de piquant et si vous être du genre 
superstitieux, rappelez-vous que 
le Lac-St-Louis avait tout balayé 
dans les séries l’an dernier après 
s’être contenté d’une… 11e place 
au classement.

Chez les Cantonniers, le début de 
l’année 2017 fut cahin-caha avec 
les départs des vétérans Alexandre 
Coutre et Olivier Mathieu, leurs 
deux meilleurs attaquants à 
l’époque, et l’épidémie de blessures 
qui a frappé l’équipe sur une très 
longue période au même moment. 
Heureusement pour elle, l’équipe 
s’est remise en marche dans les 
dernières semaines de la saison, 
venant même à une victoire près 
de terminer au sommet de sa 
division.

C e  s o n t  d e u x  é q u i p e s  e n 
confiance qui entreprendront la 
première ronde des séries de fin 
de saison du circuit Denis Bail-
largé ce soir à l’aréna de Magog. 
La série atteindra la limite de cinq 
parties et les Cantos passeront au 
tour suivant.

CANTONNIERS-GAULOIS

Une série qui sera longue

Autres prédictions
Voici mes prédictions pour les autres séries. Contrairement à la 
coutume des dernières années, les surprises ne seront pas légion 
cette année. Si ce n’est que les Lions du Lac-Saint-Louis, champions 
en titre, ne feront pas vieux os. Les équipes gagnantes entre 
parenthèses.

Amos – (Séminaire St-François) - Pas d’opposition pour le Blizzard.
Châteauguay – (Saint-Eustache) - La force de frappe des Vikings fe-
ra la différence.
Gatineau – (Collège Charles-Lemoyne) - À cause de la profondeur 
des Riverains.
Jonquière – (Collège Notre-Dame) - Ce sera plus serré qu’on le 
pense.
Laval-Montréal – (Collège Esther-Blondin) - Ce sera la victoire de 
l’offensive sur la défensive.
(Lévis) – Lac-Saint-Louis - Trop d’indiscipline chez les Lions.

JEAN-GUY RANCOURT

jean-guy.rancourt@latribune.qc.ca

COMMENTAIRE

JEAN-GUY RANCOURT

jrancour@latribune.qc.ca

MAGOG — Une saison de la Ligue 
midget AAA du Québec ne saurait 
être complète sans un face à face 
entre les Cantonniers de Magog 
et les Gaulois d’Antoine Girouard 
dans les séries éliminatoires. C’est 
donc sans surprise qu’on retrou-
vera les deux équipes sur la glace 
de l’aréna de Magog ce soir pour 
le premier match de leur série hui-
tième de finale trois de cinq.

Les deux équipes ont mis un 
terme à leur saison sur une note 
positive. Les Gaulois ont montré 
les dents avec quatre victoires à 
leurs cinq dernières rencontres, 

tandis que les Cantonniers, qui 
ont lutté pour le premier rang de 
leur division jusqu’à leur 40e et 
dernier match du calendrier, sont 
sortis vainqueurs dans quatre de 
leurs six dernières sorties.

« C’est une équipe de beaucoup 
supérieure à leur 11e position au 
classement. Les Gaulois jouent 
bien dans leur territoire et ils 
appliquent énormément de pres-
sion en échec avant. Nous devrons 
passer le moins de temps possible 
dans notre zone », prévient Félix 
Potvin.

À l’instar des Cantonniers, les 
Gaulois ont vu deux de leurs 
joueurs graduer dans la LHJMQ 
après les Fêtes et eux aussi ont eu 
leur large part de blessés. « Je peux 
comprendre par où ils ont passé. 

Gaulois et Cantonniers
se connaissent bien

Ils n’ont jamais lancé la serviette. 
Actuellement, on voit que les 
joueurs des Gaulois ont acheté 
le système de leur entraîneur. Ils 
jouent avec confiance et énergie. 
Toutes les parties seront serrées », 
ajoute Potvin.

Chez les Cantonniers, Jakob 
Breault, Jordan Chabot (sur la 

liste des blessés) et Isaak Châ-
teauneuf sont les seuls joueurs 
qui ont goûté aux séries l’an der-
nier. Justin Bergeron et Félip 
Bourdeau avaient aussi disputé 
quelques rencontres à titre de 
joueurs affiliés.

«  Honnêtement, ce n’est pas 
quelque chose qui m’inquiète. 

Dans les trois dernières semaines 
du calendrier, nous aurions pu 
nous contenter de préparer les 
gars pour les séries, mais on s’est 
permis de les challenger et de 
viser le premier rang. Il nous a 
juste manqué un peu de temps, 
mais c’était secondaire dans les 
circonstances. On voulait voir 
comment les recrues réagiraient 
sous la pression et ils ont bien 
fait ça. Maintenant ils savent », a 
déclaré le pilote des Cantos.

Mentionnons que la seconde 
partie de la série sera aussi dispu-
tée à l’aréna de Magog vendredi 
soir. Après une journée de repos 
samedi, la série se transportera à 
Saint-Hyacinthe dimanche.

Malgré les difficultés qu’ils ont traversées tout au long du calendrier régulier, 
les Gaulois et les Cantonniers ont mis un terme à leur saison sur une note posi-
tive. — PHOTO LA TRIBUNE, ARCHIVES, MARIE-LOU BÉLAND
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NEW YorK — L’attaquant des red 
Wings de detroit Gustav Nyquist a 
écopé d’une suspension de six 
matchs en raison du violent coup 
de bâton qu’il a asséné au défen-
seur du Wild du Minnesota jared 
Spurgeon, a annoncé le départe-
ment de la sécurité des joueurs de 
la LNH par voie de communiqué 
mercredi après-midi.

L’incident s’est produit en pre-
mière période du match de di-
manche soir, au Minnesota. Sur la 
séquence, Nyquist a reçu une 
double pénalité mineure pour bâ-
ton élevé.

Nyquist sera soulagé d’un mon-
tant de 158 333,34 $ uS. Cette 
somme sera versée au fonds 
d’aide d’urgence aux joueurs.  LA 

PRESSE CANADIENNE

Gustav Nyquist 
écope six matchs

MoNtréal — Georges St-Pierre 
est tout près d’un retour à l’ufC et 
s’apprête à signer un contrat pour 
plusieurs combats, selon le site 
spécialisé MMA fighting.

Le Québécois de 35 ans avait 
déploré à l’automne des négocia-
tions ardues avec l’ultimate fi-
ghting Championship (ufC), qui 
venait de passer entre les mains 
d’un nouveau propriétaire.

Si on en croit la nouvelle, les re-
lations sont rétablies et GSP sera 
de retour à l’automne. Son pro-
chain adversaire pourrait être le 
champion des moyens Michael 
Bisping, selon ce que ce dernier a 
affirmé cette semaine.

Le président de l’organisation, 
dana White, a récemment déclaré 
à Sports illustrated avoir tout 
juste rencontré freddie roach. 

Cet entraîneur de boxe établi à 
Los Angeles est l’un des entraî-
neurs de St-Pierre. White n’a pas 
voulu dire de quoi ils avaient parlé.

L’ufC se cherche des têtes d’af-
fiche par les temps qui courent, 
alors que Conor McGregor négo-
cie avec floyd Mayweather pour 
un combat de boxe et que l’avenir 
de ronda rousey est incertain.

St-Pierre serait le candidat idéal. 
il est considéré comme le plus 
grand champion mi-moyen (170 
livres) de l’histoire et son nom ré-
sonne encore auprès des fans. 
Son dernier combat, une victoire 
contre johny Hendricks, remonte 
à novembre 2013. Lorsqu’il a choi-
si de faire une pause à l’époque, ci-
tant des raisons personnelles, il a 
dû abandonner sa ceinture. LA 

PRESSE

GSp prépare son retour

MARC ANTOINE GODIN

La Presse

MONTRÉAL — À quel genre de 
hockey peut-on s’attendre chez 
le Canadien sous les ordres de 

Claude Julien?

L’homme de 56 ans est un entraî-
neur-chef extrêmement structu-
ré. Conservateur, diront certains; 
ultra-défensif, diront d’autres. Il 
n’en demeure pas moins que le 

système étanche qu’il a mis au 
point avec les Bruins de Boston a 
fait ses preuves au fil des ans.

« J’ai toujours dit qu’on ne gagnait 
pas en jouant du jeu entièrement 
offensif, même si on a besoin de 
marquer des buts », a rappelé Marc 

Bergevin, hier, en décrivant son 
nouvel homme comme un entraî-
neur direct, juste et ferme qui allait 
apporter le sens des responsabili-
tés dont ses joueurs ont besoin.

« Il ne s’agit pas de jouer défen-
sif, il s’agit de jouer du hockey 
responsable. »

En ce sens, les deux hommes par-
tagent certainement une commu-
nauté de pensée.

De prime abord, Julien ne croit 
pas que son système de jeu diffère 
énormément de celui de Michel 
Therrien. « Mais souvent, de petits 
ajustements font une grosse diffé-
rence », a-t-il pris soin de préciser.

Pour l’instant, Julien entend 
consulter les entraîneurs adjoints 
du Tricolore afin de savoir précisé-
ment quels ajustements méritent 
d’être apportés en premier. Car 
Julien ne chambardera pas tout du 
jour au lendemain; à ce stade-ci de 
la saison, ça ne ferait que créer le 
chaos.

À n’en pas douter, il veillera à 
remettre sur les rails l’unité d’in-
fériorité numérique, aspect qui a 
longtemps souri aux Bruins durant 
son règne.

LA POSSESSION DE RONDELLE

Le coefficient de tentatives de tirs 
est une unité de mesure qui est uti-
lisée pour estimer la possession de 
rondelle. Au fil des ans, les Bruins 
ont fait très belle figure sur ce plan 
— à l’exception de l’an dernier. 
Même au moment de son congé-
diement, les Bruins affichaient le 

meilleur Corsi de la ligue!
«  Je veux avoir la possession 

de la rondelle, a soutenu le nou-
veau pilote du Canadien. Avec 
les Bruins, la rondelle était sou-
vent dirigée dans le fond de la 
zone, mais on avait un bon échec 
avant pour nous permettre d’en 
reprendre le contrôle. On va tra-
vailler là-dessus à Montréal aus-
si, parce que je veux continuer 
d’avoir cette statistique qui montre 
qu’on joue le plus souvent avec la 
rondelle.

« Et l’autre aspect du jeu qui nous 
a donné l’occasion d’avoir souvent 
la rondelle, c’était le jeu défen-
sif. Quand on défendait bien, on 
reprenait rapidement possession 
de la rondelle.

« Il y a plusieurs petits ajuste-
ments qui vont être faciles à appor-
ter et qui vont porter leurs fruits. »

À Boston, Julien a longtemps 
demandé à ses attaquants de créer 
une trappe en zone neutre et à ses 
arrières de demeurer stationnaires 
en zone défensive afin de limi-
ter les chances de marquer. C’est 
de cette façon qu’il a remporté la 
Coupe Stanley. Mais les Bruins ont 
ensuite perdu des joueurs à cause 
du plafond salarial et ils ont chan-
gé de directeur général. Sous Don 
Sweeney, Julien a accepté d’adop-
ter une cadence de jeu plus rapide, 
avec une implication accrue des 
défenseurs en attaque, et d’ainsi 
emprunter le virage observé par-
tout dans la ligue.

Les résultats ont été mitigés, et 
il a fini par en payer le prix, mais 
avec des effectifs différents, les 
résultats pourraient l’être aussi.

Julien a nommé les Ken Hitch-
c o ck ,  Mi ke  B a b c o ck  e t  Jo e l 
Quenneville, entraîneurs-chefs de 
métier qu’il a côtoyés au sein du 
programme national, pour décrire 
comment il puisait dans de nou-
velles perspectives.

«  C’est incroyable comme on 
peut s’améliorer en échangeant 
ses idées », a-t-il dit.

ClaudE JuliEN à la barrE

Du hockey défensif  
et structuré à prévoir 

Claude Julien: « Je veux avoir la possession de la rondelle. avec les bruins, la rondelle était souvent dirigée dans le fond 
de la zone, mais on avait un bon échec avant pour nous permettre d’en reprendre le contrôle. on va travailler là-dessus 
à Montréal aussi, parce que je veux continuer d’avoir cette statistique qui montre qu’on joue le plus souvent avec la 
rondelle. » — PHoto LA PreSSe, ArCHiveS, BerNArd BrAuLt

MoNtréal — Les Alouettes ont 
conclu mercredi une entente de 
trois saisons avec le plaqueur 
étoile jabar Westerman.
Westerman, un colosse de six 
pieds deux pouces et 280 livres, a 
passé les cinq premières saisons 
de sa carrière professionnelle 
avec les Lions de la 
Colombie-Britannique. 

il a amassé 88 plaqués, dont 13 
pour des pertes, et 17 sacs en 
85 rencontres de saison régu-
lière. il a également provoqué 
quatre échappés et intercepté 
une passe depuis ses débuts dans 
la LCf.

Plus tôt mercredi, les Alouettes 
ont conclu une entente de deux 
saisons avec le quart-arrière ja-
cory Harris, en plus de confirmer 

l’embauche du vétéran demi-dé-
fensif ryan Phillips.

Pour sa part, Harris s’amène à 
Montréal après des séjours avec 
les tiger-Cats de Hamilton et les 
eskimos d’edmonton. originaire 
de Miami en floride, l’athlète de 
26 ans a passé la saison 2013 au 
sein de la formation d’entraîne-
ment des eskimos, alors que 
reed en était l’entraîneur-chef.

Par ailleurs, l’ancien quart-ar-
rière des Carabins de l’université 
de Montréal Marc-olivier Brouil-
lette poursuivra sa carrière avec 
les roughriders de la Saskat-
chewan. Le maraudeur a accepté 
une offre de l’équipe des Prairies 
après sept saisons avec les 
Alouettes. LA PRESSE CANADIENNE 

ET LA PRESSE

les alouettes embauchent  
le plaqueur étoile Jabar Westerman
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RICHARD LABBÉ

La Presse

MONTRÉAL — C’est au cours de la 
fin de semaine que Marc Bergevin 
a décidé que son équipe avait be-
soin d’un nouveau visage derrière 
le banc, et la décision n’a pas trop 
tardé.

Après une brève réflexion, après 
la décision de mardi et après avoir 
procédé au congédiement d’un 
ami, c’est un Bergevin à la fois 
émotif et serein qui s’est adressé 
aux médias montréalais, hier matin 
au complexe d’entraînement de 
Brossard.

Émotif parce que la décision de 
congédier Michel Therrien, mardi, 
n’a pas été facile à prendre. Serein 
parce que le directeur général juge 
que Claude Julien est le sauveur 
tout indiqué pour remettre cette 
équipe sur les rails du succès.

« Claude est le meilleur homme 
pour cette situation, a expliqué Ber-
gevin dans une salle qui affichait 

complet. Même si Claude n’avait 
pas été disponible, il y avait une 
décision à prendre. Je voyais que 
quelque chose ne fonctionnait pas 
bien avec notre équipe. »

Qu’est-ce qui ne fonctionnait pas, 
au juste? Ça, Marc Bergevin a préfé-
ré ne pas trop en parler, se conten-
tant de dire qu’il allait garder ses 
observations pour lui-même et 
pour le reste de son équipe.

Mais le DG n’est pas dupe, et il a 
bien vu qu’il fallait faire quelque 
chose après l’humiliante défaite de 
4-0, dimanche soir à Boston.

« Il y avait quelque chose qui se 
passait, a-t-il ajouté. Je trouvais qu’à 
ce moment-ci de la saison, c’était 
rendu nécessaire de faire un chan-
gement [...] Mes responsabilités 
vont au-delà des sentiments. J’ai 
estimé que nous en étions rendus à 
un tournant dans notre situation. »

Bergevin a été clair : c’est lui, et 
personne d’autre, qui a choisi de 
virer Michel Therrien. Geoff Mol-
son n’a rien à voir dans cette déci-
sion, pas plus que les vétérans 
de l’équipe, selon ses dires. Le 

décideur du CH a expliqué avoir 
dressé une liste (très rapidement, 
on présume) de candidats, mais au 
bout du compte, seul Julien a eu le 
luxe d’un appel. Le club lui a donc 
offert un contrat valable pour la fin 
de la saison actuelle et cinq années 
supplémentaires.

PRICE DEVRA FAIRE PLUS

Reste à voir si Julien, mis à la 
porte par les Bruins de Boston il y a 
une semaine à peine, pourra relan-
cer un club qui n’a que 3 victoires à 
ses 10 derniers matchs. À cet égard, 
les performances du gardien Carey 
Price, qui semblait peu investi au 
cours des dernières semaines, 
seront de première importance.

« C’est vrai que Carey a eu des 
hauts et des bas dernièrement, 
comme le reste de notre équipe, a 
admis Bergevin. Mais je crois tou-
jours aujourd’hui que Carey est le 
meilleur gardien au monde. Est-
ce que je m’attends à plus de lui? 
Oui. Est-ce que je suis préoccupé? 
Non. »

Julien, lui, devra fort proba-
blement se débrouiller avec les 
joueurs qu’il aura sous la main 
à compter de demain, quand le 
Canadien reprendra l’entraîne-
ment après ce congé de quatre 

jours. C’est du moins ce que Berge-
vin a laissé entendre. « Oui, on a les 
outils nécessaires », a-t-il fait savoir.

Malgré les multiples rumeurs 
qui ont circulé ces derniers jours, 
Marc Bergevin aura donc été lim-
pide : non, il ne va pas vider sa 
banque d’espoirs afin de mettre 
la main sur un joueur de location, 
lui qui a affirmé avoir « moins de 
cinq » espoirs qui tombent dans la 

catégorie des intouchables, dont 
le défenseur Mikhail Sergachev. 
Du même souffle, le DG a laissé 
entendre que de toute façon, les 
centres de premier plan ne sont pas 
sur le marché ces jours-ci.

Il ne faudrait toutefois pas en 
conclure que Bergevin a fermé son 
téléphone et qu’il ne l’allumera pas 
d’ici au 1er mars, date limite des 
transactions dans la LNH.

« On a les outils nécessaires »
Bergevin assure que Julien est « le 
meilleur homme pour la situation »

Le directeur général du Canadien Marc Bergevin a été clair : c’est lui, et per-
sonne d’autre, qui a choisi de virer Michel therrien. Geoff Molson n’a rien à voir 
dans cette décision, pas plus que les vétérans de l’équipe. — Photo La Presse, andré 
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FRÉDÉRIC DAIGLE

La Presse canadienne

MONTRÉAL — Claude Julien 
avait l’intention d’attendre au 
printemps avant de prendre une 
décision quant à la suite de sa 
carrière. C’était sans compter sur 
l’insistance des autres formations 
de la Ligue nationale.

Julien n’a eu d’autres choix que de 
couper court à ses vacances fami-
liales dans le Vermont quand il 
a reçu l’appel de Marc Bergevin. 
Mais une chose est certaine : le d.g. 
du Tricolore a dû se montrer per-
suasif en peu de temps, puisque 
Julien était convoité par plusieurs 
formations du circuit Bettman.

« Il y avait d’autres équipes qui 
étaient très intéressées, a admis 
Julien, en téléconférence de son 
domicile de Boston. Mais dès que 
j’ai parlé avec le Canadien, je vou-
lais écouter ce qu’ils avaient à me 
dire. »

Les liens tissés avec Bergevin 
lors de la Coupe du monde de 
septembre dernier auront pesé 
lourd au moment de prendre sa 
décision.

« Il y a plusieurs facteurs, (...) 

mais j’ai eu une bonne connexion 
avec lui à la Coupe du monde. 
C’est un bon directeur général, 
une bonne personne. C’est impor-
tant pour moi de travailler avec 
de bonnes personnes. Je réalise 
aussi que je m’en vais dans une 
bonne organisation. Le fait que 
je connaisse le marché, que je me 
rapproche de chez moi aussi, ça a 
influencé. J’aime la direction dans 
laquelle cette équipe s’en va et le 
potentiel qu’elle a. »

CONTRAT DE CINQ ANS

Le deuxième passage de Julien 
à la barre du Canadien — il avait 
occupé le poste de janvier 2003 à 
janvier 2006 — ne sera d’ailleurs 
pas de courte durée : les deux par-
ties ont convenu d’un pacte de 
cinq saisons, en plus de la fin du 
présent calendrier.

« Pour revenir avec le Canadien, 
je voulais que ce soit une bonne 
expérience et qu’on se donne la 
chance de réussir », a-t-il expliqué.

En s’amenant avec le Tricolore, 
Julien prend en charge une forma-
tion qui occupe le premier rang de 
la section Atlantique, certes, mais 
qui a connu bien des ennuis der-
nièrement, comme en fait foi sa 
fiche de 3-6-1 à ses 10 dernières 

sorties sous les ordres de Michel 
Therrien, et de 23-19-7 depuis le 
1er novembre.

«  On me confie une bonne 
équipe, je le sais très bien, a souli-
gné Julien, qui montre une fiche de 
538-332-10-117 en 997 rencontres 
dans la LNH. 

« Les changements qui doivent 
être apportés sont probablement 
minimes, mais ils feront une 
grosse différence. C’est ce que j’ai 
l’intention de faire dans les pro-
chains deux jours avec le groupe 
d’entraîneurs. Je vais passer deux 
grosses journées à bien me pré-
parer avant l’entraînement de 
vendredi. Mais c’est davantage de 
retrouver l’énergie et de mettre les 
pendules à l’heure qui est impor-
tant pour l’instant. Au fur et à 
mesure qu’on va progresser, on 
pourra apporter les petits change-
ments que je veux faire. Mais c’est 
impossible en un entraînement. »

Julien a d’ailleurs signalé qu’il 
compte poursuivre avec le même 
groupe d’adjoints.

« Je connais tous les entraîneurs 
en place et je n’ai aucun problème 
à finir la saison (avec eux). S’il y 
a des changements à faire, ce ne 
sera certainement pas cette année, 
et je ne dis pas non plus que je vais 

apporter des changements. »

GARDER LE MÊME STYLE

Même s’il vient de perdre son 
job après près de 10 ans à Boston, 
Julien n’a pas l’intention de modi-
fier son approche.

« C’est l’une des raisons, je pense, 
pour lesquelles on m’a donné l’op-
portunité de revenir à Montréal. 
J’ai toujours eu de bonnes rela-
tions avec mes joueurs. (...) Le res-
pect, ça se gagne. Si tu respectes 
tes joueurs, ils vont te respecter. 
La fine ligne qui existe entre le 
respect et l’autorité, c’est ce que 
j’essaie de garder et ce que je ferai 
à Montréal. »

Il admet cependant qu’il est 
mieux outillé pour ce deuxième 
passage à Montréal qu’il y a 14 ans.

« L’expérience fait beaucoup. (...) 
Je n’ai jamais été amer ou déçu 
de mon expérience à Montréal. 
C’était ma première expérience 
(dans la LNH) et j’ai vite réalisé 
que de se faire congédier, ça faisait 
partie du métier. J’ai toujours aimé 
l’organisation, la ville, ses parti-
sans. J’aime les défis et ça m’excite 
de revenir. Mais je ne manquerai 
pas d’expérience cette fois-ci.

«   J e  n e  v e u x  j a m a i s  ê t r e 
confortable et je veux toujours 

m’améliorer.  ( . . .)  Les choses 
changent. À un moment, c’étaient 
les grosses équipes qui gagnaient, 
ensuite, c’étaient les équipes plus 
rapides. L’an dernier, avec les Pen-
guins, ils ne voulaient pas passer 
de temps dans leur zone. C’est de 
s’assurer de se garder à date dans 
chaque situation. Si tu es trop obs-
tiné et que tu ne veux rien changer 
à ton système, tu ne pourras pas 
survivre. »

UNE PENSÉE POUR THERRIEN

Le nouvel entraîneur-chef a 
commencé cette téléconférence 
en ayant une bonne pensée pour 
son prédecesseur.

« Il y a une semaine, j’ai été un 
des entraîneurs congédiés. Je sais 
exactement comment Michel se 
sent présentement. Ce n’est pas 
facile pour un entraîneur d’arriver 
dans une organisation en sachant 
qu’il a pris le job d’un autre. Je 
veux que tout le monde sache 
que j’ai toujours eu beaucoup de 
respect pour Michel Therrien. 
C’est un bon entraîneur, contre 
qui il n’est pas facile de diriger. Je 
le connais depuis longtemps et je 
veux lui souhaiter bonne chance. 
Je suis certain qu’il reviendra bien-
tôt comme entraîneur. »

CLaude JuLien a ChoiSi Le Canadien

« on me confie une bonne équipe »
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Première période
1. Sherbrooke, Roy 6 (Gilbert, Tardif) 10:47
2. Victoriaville, Eastman 4 (Sans aide) 13:54
3. Sherbrooke, Imbeault 6 (Poulin) 15:20
Pénalité(s) — Kosorenkov Victoriaville 18:52.

Deuxième période
4. Victoriaville, Eastman 5 (Beaudin, Lalonde) 3:00 (an)
5. Sherbrooke, Roy 28 (Lampron, Bahl) 12:05
6. Victoriaville, Comtois 17 (Beaudin, Lalonde) 17:50 (an)
Pénalité(s) — Goulet Victoriaville 0:41, Grégoire Sherbrooke 
0:41, Poulin Sherbrooke 1:35, Demers Victoriaville (maj.) 
4:04, Lefebvre Sherbrooke (maj.) 4:04, Harwell Victoriaville 
8:34, Lefebvre Sherbrooke 17:03.

Troisième période
7. Victoriaville, Lalonde 9 (Laberge, Goulet) 5:22 (an)
8. Victoriaville, Goulet 30 (Sans aide) 10:59
9. Sherbrooke, Donaghey 11 (Grégoire, Pelletier) 18:55 (an)
10. Sherbrooke, Roy 29 (Poulin, Pelletier) 19:53
Pénalité(s) — Green Sherbrooke 4:35, Legault Sherbrooke 
4:39, Bahl Sherbrooke 5:34, Smith Victoriaville 8:32, Lanoue 
Victoriaville 17:46.

Prolongation
11. Sherbrooke, Alexeyev 18 (Sans aide) 2:01
Pénalité(s) — Aucune pénalité.

Tirs au but
Victoriaville 9 15 9 0 — 33
Sherbrooke 11 11 13 1 — 36
Gardiens — Victoriaville: James Povall (PF, 20-12-3); Sher-
brooke: Evan Fitzpatrick (G, 14-20-1) (19:53 3e période).
Avantages numériques — Victoriaville: 3-5; Sherbrooke: 
1-4.
Arbitres — Dominic Tessier, Simon Tartre. Juges de lignes 
— Sylvain Losier, Maxime Desjardins.
Assistance — 1727.
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LES ÉTOILES 
1. 

HUGO ROY (S)

2. 
YAROSLAV ALEXEYEV (S)

3. 
AUSTIN EASTMAN (V)

P

JÉRÔME GAUDREAU
jerome.gaudreau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Cette histoire 
est probablement l’une des plus 
belles de la courte existence du 
Phoenix. Tirant de l’arrière par 
deux buts avec une seule minute 
à jouer dans la partie, le Phœnix a 
nivelé la marque pour ensuite voir 
Yaroslav Alexeyev clore le débat 
en prolongation, et ce, quelques 
jours après le décès de son père. 

Le joueur russe avait  quitté 
l’équipe dans le but de rejoindre 
sa famille en Russie et à son retour 
à Sherbrooke, Alexeyev a joué les 
héros en offrant deux précieux 
points à son équipe, qui en avait 
grandement besoin.

« Yaro est revenu de la Russie 
tard mardi soir, explique l’entraî-
neur Stéphane Julien à la suite de 
ce gain de 6 à 5 contre les Tigres de 
Victoriaville. Pour avoir joué long-
temps en Europe, je sais que ce 
n’est vraiment pas évident quand 
on vit un triste événement et que 
l’on se trouve à des milliers de kilo-
mètres de nos proches. Malgré le 
deuil, il a réagi comme un profes-
sionnel ce soir. »

Après son but, le Russe a poin-
té vers les hauteurs du Palais des 
sports et tous ses coéquipiers l’ont 
rejoint avec autant d’émotions sur 
leur visage.

« C’était un super match pour 
nous, admet Alexeyev. Quand j’ai 
marqué, j’ai regardé vers le ciel et 
j’ai pensé à mon père. Je suis très 
content. »

« Lorsque j’ai vu Yaro sur la glace 
avec moi en prolongation, j’avoue 
que j’ai pensé à lui, confie le capi-
taine Hugo Roy, auteur de deux 
buts. Je me suis dit que s’il mar-
quait, ce serait la plus belle chose 
qui pouvait lui arriver. Avec ce 
qu’il a vécu, c’est vraiment spécial. 
Le destin fait bien les choses. On 
aurait dit un scénario de film un 
peu trop poussé. »

« C’était vraiment spécial de le 
voir marquer, ajoute de son côté 
Cody Donaghey, qui a amorcé 
l’élan offensif du Phoenix en toute 
fin de rencontre grâce à un but 
en avantage numérique. Tout le 
monde a fait preuve de caractère et 

Comme à Hollywood
Alexeyev joue au 
héros quelques 
jours après la 
mort de son père

le but de Yaroslav était la cerise sur 
le sundae. Il a été motivé par son 
père et on est tellement heureux 
pour lui. Il semblait très ému. »

UN POINT TOURNANT
Nicolas Roy a été le premier à 

déjouer James Povall. La réplique 
des Tigres est venue d’Austin 
Eastman au milieu de la pre-
mière période et Jason Imbeault 
a redonné au Phoenix une avance 
d’un but.

Au second tiers, Eastman en a 
rajouté, mais Hugo Roy a compté 
le premier de ses deux buts pour 
ensuite voir Maxime Comtois nive-
ler la marque.

« Quand j’ai marqué, 
j’ai regardé vers 
le ciel et j’ai pensé
à mon père. 
Je suis très content. »
— Yaroslav Alexeyev

Les Oiseaux disputaient un bon 
match jusqu’à ce que Luke Green, 
Johnatan Legault et Julien Bahl 
fassent preuve d’indiscipline. 

Bradley Lalonde en a pro-
fité pour amener le pointage à 
4-3 en faveur des Tigres. Le but 
d’Alexandre Goulet aurait fina-
lement pu scier les jambes des 

Sherbrookois.
Or, Donaghey en a profité pour 

réaliser son premier filet dans 
l’uniforme bleu et crème. Et alors 
qu’il ne restait que six secondes à 
jouer, Hugo Roy a forcé la tenue 
de la prolongation. On connaît la 
suite.

« C’est le genre de match que 
notre club avait besoin pour bien 
terminer la saison, observe Sté-
phane Julien. Les deux points 
seront très utiles. Ça nous donne-
ra beaucoup de motivation et de 
confiance. »

« On affrontait un adversaire 
coriace, renchérit Hugo Roy. Les 
deux points étaient difficiles à aller 
chercher et il y avait beaucoup 
d’émotions ce soir. Cette partie 
peut nous donner un bel élan et 
devenir le point tournant de notre 
fin de saison. On a marqué six buts 
et on avait besoin de ce genre de 
match pour sortir de notre léthar-
gie offensive. »

« On dirait que l’histoire était 
déjà écrite d’avance, résume Dona-
ghey. Tout cela peut avoir un effet 
monstre sur notre équipe. Battre 
les Tigres de cette façon, c’est très 
motivant et ça prouve que notre 
club peut surprendre les meil-
leures équipes de la ligue. »

Evan Fitzpatrick a bloqué 28 tirs 
dans cette victoire permettant aux 
Oiseaux d’occuper le 16e rang, le 
dernier offrant une participation 
en séries. 

Le Phoenix a dirigé 36 tirs vers le gardien des Tigres James Povall au cours de 

ce match riche en émotions et en rebondissements. — PHOTO SPECTRE MÉDIA, JULIEN 

CHAMBERLAND
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